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TRE-DAME DU ROSAIRE
me

"et Mme Alfred Plante font part
s parents et amis de la nais-;

baptisé le 23.!@ d'un garçon,

in et marreine :

pale Fournier.
lb ¥ x %

M. et Mme

vedi le 13 septembre, en l'é

Jo de N. D. du Rosaire, M, le curé

job bénissait le mariage de M. Ar-

Asselin, 2 Mlle Emma Collin.

Asselin servait de témoin & son

J M. Collin accompagnait sa

I”
want la cérémonie, de très

ug cantiques furent exécutés par,

fants de Marie, sous l'habile |

tion de Mlle Germaine Mi,

  

  

t, organiste

nouveaux mariés sont partis,

voyage de noces à Sainte-Anne

Ppeaupré,
Ibe meilleurs voeux de bonheur
leccompaguent.

x % ¥

sition
rcredi le 21, avait lieu dans no-

paroisse, l’exposition du Cercle

Fermières, l’exposition scolaire

icole qui ont rapporté un très

résultat.

félicitations.

 

   

  
  

   

  

   

 

  
    

 

   
  

 

   

  

  

  

   
   

  

  

ie
rcredi, jour de l'exposition,

les gens étaient réunis chez M,

Montmany, écoutant avec atten-

la conférence de notre dévoué

nome M. Carignan, quand tout à

, un cri d’alarme répété par plu-

voix retentit: Au feu! au

Alors ous ces gens lui firen vol-

e et coururent au lieu de l’in-

ie. Après une demi-heure de tra-

ardu le feu éai conrdlé, L’in-

e s’est déclaré chez M. Emile

er, maitre de poste Il doit ses

rciements à tous ceux qui ont

ribués à faire cesser l'incendie.

% x *

travail

adi le 5 septembre, toutes les

:'g ouvrirent leurs portes aux

s et aux maîtresses qui, j'espè-

nt heureuses de reprendre leur

}, dévouées maîtresses et à
p tiers élèves nous souhaitons

succès,
x fox

e paroissiale

tre dévoué curé, M. l’abbé Jo

Gagné est à faire sa visite pa-

jale, Partout il est accueilli

e le représentant du bon Dieu.

st toujours admirable de cons-

uvec quelles juies les mamans

la toilette des maisons et des

petits pour attendre la visite

. le curé. C’est en un mot la vi-

plus aimée et la plus conso-

Aimée Roy <d'Armagh, de pas-

ch: M. Jos, Migneauilt.

% x %

le Jeanne Morin, inst. à l’Espé-

e, chez son père, M. Arthur Mo-

* x +

Rev, SS. de Saint-Philémon,

ssage au couvent.

% % %

e Blais de Saint-Malachie, était

des parents récemment.

% x %

paroisse du Rosaire a été visi-

nt émue la semaine dernière

{Papparation de son ancien curé.

passage aussi rapide qu’inat-

a réveillé les sentiments à pei-

ormis de ses anciens parois-

faisons des voeux pour que

apparition nous illumine enco-

* x ¥

l'abbé Leclerc, prédécesseur de

oulin, ancien curé de la parois-

passage au presbytère, à l'oc-
n de l’exposition,

 

 

BERTHIER
M. Joseph Labadie, hotelier de

Québec, était en promenade dans sa

famille, la semaine dernière.

. % x %

M, le Dr et Mme Lizotte de Saint-

Jaen Port-Joli, étaient dimanche en

promenade chez M. Edmond Boutin,

% + %

Mme Edmond Boucher est reve-

nue de Sherbrooke et de Victoriavil-

le.

+ x #

M. et Mme Rodolphe Garneau de

Québec, et leurs enfants, étaient. di-

manche, chez Mme Vve P. Richard.

* x % :

M. et Mme Donat Mercier et leurs

‘enfants, de Québec, étaient dimanche
‘chez M. John Mercier.

¥ x ¥

M, et Mme Alphonse Roberge de
‘Québec, étaient dimanche chez M.

Alphonse Hoffman.

€ x %

M, et Mme Richard Boucher et

leurs enfants de Lévis, étaient di-

| manche, chez leur mère, Mme Vve

! Onésiphore Boucher,

* % +

M. le capt. Alfred Mercier de Qué-

bec était jeudi, chez M. Eugène

Mercier.

* x %

M. Louis-Philippe Labadie de

Trois-Riviéres, est en promenade

chez sa mère, Mme Jos. Labadie.

¥ x ¥*

M. et Mme Ulric Bilodeau, Mlle M,

Jeanne et M. Armand Bilodeau et M.

Edmond Gagné étaient de passage

4 SaintiDavid, dimanche,
® ox ¥

M, Eugène Mercier est allé en

voyage d’affaires à Québec. la se-

maine dernière.

* x ¥

M. et Mme Pierre Breton et leurs

enfants ainsi que Mme Arthur Pou-

liot de Québec, étaient dimanche,

chez Mme Vve Arthur Bélanger.

® ox ¥%

M. le Capt. Oscar Mercier, était

dimanche dans sa famille,

& x *

MM. Edmond Gagné, Ulric Bilo-

deau et Armand Bilodeau, Emile et

Eugène Mercier, étaient de passage

à Montmagny samedi,
¥ x %

MM. Hector Bufeau, Auguste et

Jos. Martineau et Frédéric Arse-

nault de la Grosse-Isle, étaient, di-

manche dernier, chez Mme Hector

Buteau.

¥ ox ¥
{

M, et Mme Rosario Blais de Qué-,

bec, étafent, dimanche, en promena-

de chez M, Alfred Blais.
* x %

M. et Mme Edmond Roy de Saint-

Vallier,

Vve John Gagné.

¥ oro

Mlle Délima Mercier de Saint-Ra-

phael, était la semaine dernière. en

promenade chez des parents et

amies.

% + %

M. et Mme Prudent Dumas sont

revenus d’une promenade à Saint-

François.

%x%æ%

MM. E, Hoffman, capt, Léo Roy,

Philippe Mercier ,Albert Bilodeau,

Edmond Buteau, employés sur la

traque no 16 étaient en promena-

de dans leurs familles.
+ x

Nous souhaitons un prompt réta-

blissement à M, Marcel Guy, enfant

de M. et Mme Alfred Guy, qui est à

Phôpital Saint-Lue, où il a subi une

opération pour l’appendicite,

 

Plusieurs de nos jeunes gens nous

ont quittés pour les chantiers.

Bon courage a tous ces jeunes, ce

qui fera vaincre tout.

xx

M. et Mme Antoine Gagnon de pas

;sge à Saint-Pascal, pour visiter leur

fille, Madeleine, élève au couvent,

 

 

Broche Barbelée
De tqute première qualité

et à un prix qui vous con-

À conviendra.

| 4 x 6 (4 pointes à tous les

6 pouces). $3.10 le rouleau

|

! d’environ 80 perches. Fret

payable de Québec.
Peut être obtenue de cha-

. cune de nos succursales de |

Québec, Princeviile, Vater-|

loo, Hébertville et St-Féli- |

cien.

114, St-Paul-Est, 

NE MANQUEZ PAS CES

OCCASIONS

Coopérative Fédérée de Québec

Phosphate Thomas
Belge

Nous venons de recevoir
notre première cargaison de

Phosphate.

$14.50 la tonne, F.A.B.
Québec, payable par traite à

vue attachée au connaisse-
ment. '

Hâtez-vous de neus faire
parvenir votre commande

avant qu’il ne soit trop tard.

MONTREAL   
1
1

di
>

étaient, dimanche chez Mme:

SI-ROCA DES AULNAIES
Naissances

Le 19, a été baptisée, Marie, Ber-

the, Laurentia, enfant de M. et Mme

Laurent Caron, Parrain et marraine,

M. et Mme David Bourgauilt, oncle

ct tante de l’enfant.

¥ x %

Etaient à l’Islet, dimanche le 18,

MM. et Mmes Edm. Marier, Art,

Anctil, Mlles Edith, Alvina, Fernan-

de Marier, Mlle M.-Ange Anctil, MM.

Aimé et Emile Marier, Georges Anc-

til et Léo Fournier.

Ex %

Décès

Le 22 dernier, ont eu lieu dans no-

tre église, les funérailles de M, Her-

vé Gagné, décédé subitement à Ste-

Anne de la Pocatière. à l’âge de 26

ans et demi.

M, Eug. Gagné conduisait le char

funèbre, M. Gustave Gagné portait

la croix. Les porteurs du corps

étaient : MM, Aug. Jos. Fern., Da-

vid Gagné, tous frères du défunt.

Nos sympathies à la famille en

deuil.

¥ % ¥

Jeudi après-midi, a été inhumée, à
l'âge de 5 mois, Hélène Bélanger, en-

fant bien-aimée de M. et Mme Sa-
luste Bélanger. La petite dépouille

mortelle fut portée par quatret pe-

tits garçons.

Des gerbes de fleurs étaient por-

tées par Cécile Giasson et Eugène

Gagné,
* x ¥

A la mémoire de la petite Héléne

La mort a visité votre logis en en-

levant a votre affection, votre en-

fant adorée, votre petite Hélène.

Pour vous, chère maman, vous avez

perdu un être bien cher, votre petit

ange, c’était votre gaieté. votre joie,

CAP ST-IGNACE STATION
Le 19 septembre, a “été baptisé,

Joseph, Charles, Fernand, fils de M.

et Mme Adélard Trégeault, Parrain

et marraine : M. et Mme Alphonse

Bernier. oncle et tante de l’enfant.

ox %

‘Cette semaine ont été célébrés les

mariages suivants : M. Maurice La-

gace avec Mlle Florida Fitsback, M.

Ernest Fortin avec Mille Marie-Ange

Richard de Saint-Eugène, M. J, Mi-

gnault avec Mlle Marie-Anna Lan-

dry.

Nos meilleurs voeux de bonheur.

x %

‘Mme Ferdinand Guimond et sa fil-

lette Yvette, sont revenues d'un

court voyage à Montréal.
LE

M, Alfred Guimond était de pas-

sage à Québec cette semaine,
% x 3

M. J-Emile Fortin, capt, était

dans sa famille samedi.

% % ¥

M, et Mme Marc Gagnon, Mlle

Thérése Coulombe, MM. René Cou-

lombe et Fortunat Morin se sont ren-

dus à Saint-Jean Port Joli, le 21,

pour assister à l’exposition

xs ’

M. et Mme Amédée Caron et leur

fils, Louis Georges, sont allés a St-

Cyrille, visiter leurs soeurs, Mmes
Pelletier et St-Pierre.

¥ ox ¥

M. et Mme Zotique Bernier, MM.

Léonce Dubé, William Bernier, Sa-

muel et Amédée Caron se sont ren-

dus 2 Saint-Eugéne, le 23 pour assis-

ter aux funérailles de Mme Thomas
Guimond.

 

ST-PHILIPPE DE NERI

Divers votre désennui. En s’envolant vers

le ciel, votre Hélène a laissé planer

la tristesse sur votre front, mais re-

prenez votrte gaieté habituelle puis-

que Dieu l'a choisie avant de cor:|

naître les dangers du monde. |

Il voulait pourelle une place digne re ainsi que M, Paul N. G, Hudson et’

Mile Rachel Boucher de Manches-

ter, était chez son père, la semaine

dernière,

Fox

MM. Hector Rossette de New-Bid-

deford, était chez M. Pierre Lamar-

de sa belle âme, C'est une consola- sa soeur, accompagnée de Mlle Adé
tion pour vous père et mère de sa-

voir qu’au ciel vous avez un ange

qui, de vos épreuves de vos soucils,!

de re priè--2 et  honvss oeuvres,

lia Lebrun, de Rivière du Loup.

% + *%

Mile Jeanne Hudon de Sainte-Ap-

re do la Pocmièro, était Ph:ILLE UL Le .

SAINT-PIERRE
Nouns souhaitnos un prompt réta-

blissement à Mmes Edmond Blais

(Frédéric) et Edmond Blais, (Nazai-

re) qui sont toutes deux gravement

malades.

* % 4

que Previnciale, à Ste-Agathe, des

Monts «t Mme Boulanger, étaient en

visite

chard Létourneau, au commence-

ment de la semaine.

% x F

rence Mass, apres avoir passé trais

semaines chez leur cousid, M, Phy-!

dime Létourneau, sont partis pour

Sainte-Hénédine, où ils visiteront

d’autres parents.

$F ox ¥

Mme Désiré Caron est de retour

d'une promenade de quelques jours

a Saint-Joseph de Lévis.

% x *

sage chez des parents,

derniéreg

à * x ¥

Miles Alexina et Régina Blais de
Québec, ‘ sont chez leur père,

Johnny Blais,
% x +

M. Boulanger, gérant de la Ban-’

chez leur beau-frère, M. Ri-,

M. et Mme Joseph Bolduc de Law-

M. et Mme Antoine Létourneau,|

de Rivi&e du Loup, étaient de pas-,

la semaine | paroissiens son prochain départ de

|M.
| avec tant de zèle au milieu de nous.

ST-PAUL BH} BUTON
|
|
i

| Mme Francois Proulx est en pro-

|

i

 

menade a Pawtucket, R. I, depuis

quelques semaines, chez des

rents.

¥ x %

| M. et Mme Wilfrid Boulet et leur
fils Armand, de Montmagny ainsi

que Milles Bertha et Louise Coulom-'

be, de Berthier, étaient, dimanche

dernier. chez M. Elzéar Boulet et au-

{res parents.

pa-

$x %

| M, et Mme Adolphe Morin ainsi

que M. Thomas Morin, de Saint-

Marcel, étaient dimanche dernier, en

| visite chez M. Adélard Fontaine.

| % x * ,

Nous souhaitons un parfait réta-

blissement à Mme Gérard Gosselin

qui a êté transportée à l’Hôtel-

Dieu souffrance d’une grave mala-

die.

% + *

Départ de notre curé

Dimanche dernier, notre curé, M,

l'abbé Montreuil, a annoncé à ses

 
Ia proisse,

C’est avec regret que nous verrons

partir ce bon prêtre qui, depuis plu-

sieurs années, exerce son ministère

 

Nous sommes certains que dans tou-| M. et Mme Léon Fortier de North-;
ampton Mass, ainsi que M. et Mme

Cléophas Talbot de Victoriaville,

ont passé une huitaiîine chez M.

¥* % ¥

Warren, R, I,

—GEDCm

WILLINANTIC, CONN.

Le 21  u courant, eut lieu dans la

salle Dunham, un Whist-Concert

donné par l'Ordre des

Franco Américains. La salle était lit-.

téralemant remplie d'amateurs qui'

se dispyvraient les cadeaux riches et

variés nés par

sons ue “temmerce.

 
trassera une couronne que vous re-! Arthur Chamberland, ainsi que M!(aüx assistants, nous disons un gros
cevrez de ses mains à votre entrée, A. Chamberland.

au ciel. Là-Haut vous la retrouverez

parmi les chérubins et comme elle,

vous aimerez à chanter les louan-'

ges du Grand-Maître,
% x NB

—_——eer

BUREAU CHOQUETTE

M. et Mme Jos. St-Pierre et leurs Baptême

enfants de Sainte-Perpétue, étaient

chez des parents, dimanche,
ox +

Beaucoup de gens de notre parois-

se ont été visiter  l’exposition

enchantés de leur voyage.

Brunette. |
mre |

BUREAU DELAGRAVE |

Baptémes

M. et Mme Antoine Talbot, (née.

Bernadette Garant) font part à leurs!

parents et

d'un fils baptisé sous les prénoms

de Paul-Emile Roger. Parrain et

marraine : M. et Mme Emile Proulx,

oncle et tante de l'enfant, t
% x %

M. et Mme Ludger Blais, (née I.

Samson) font part à leurs parents
et amis de la naissance d’un fils,

Parrain et marraine: M. et Mme 
t

  

Edmond Blais,
% y %

Mlle Cécile Collin, ainsi que M.  

de raine:
+ |

Saint-Jean Port-Joli et sont revenus neau,

| Porteuse :

Le 12 septembre, a été baptisé,;

| Josep, Philias, Léo, enfant de M. et.

Mme Léandrus Simonneau, (née Ca-'

‘milla Simonneau).

M, et Mme

grands-parents

Parrain

de Venfant.

Mme Alfred Morin.

¥ %

Mme Joseph Gaudreau s'est ren-

due à Québec, mercredi dernier, vi-

;siter des. parents,

% x %

MM. et Mmes Joseph Gaudreau et’

Albert Talbot de

Philias

Simonneau.

¥ x +

M, et Mme Phydime Bélanger de,

amis de la naissance Islet sont venus passer le diman-

che chez leur mère, Mme Vve Eugè-

ne Deladurantaye.

Fox ¥

M. Albert Simonneau de Québec,

était de passage, dimanche chez eon

père, M. Lud. Simonneau.

* x ¥

M, et Mme À. Desjardins et leurs

enfants étaient chez M, Cléophas

Marois, dimanche,
* x %

M. et Mme Alphonse Fournier de

et mar-
Philias Simon-

et Mme Gustave Lépine, de Québec, | Montmagny, sont descendus passer

-{sont partis pour une promenade aux le dimanche chez leur père, M. Hec-

Etats-Unis, où ils visiteront Boston, | tor Caron.

et New-York. | % x %

|
Hs font le trajet en attomobile. M, et Mme Xavier Fournier de la

x % i Malbaie, sont venus rendre visite

M, Paul-Emile Huel est parti pour à leurs parents, M. et Mme Anselme

aller continuer ses études au Collè- . Marois.

des au Collège de Lévis.

M. Ernest Samson et M. N, Dela-;

ÿ grave, au collège de Sainte-Anne de;

la Pocatière.

¥ ox %

‘Mlle Marthe St-Pierre est allée

rendre visite à sa soeur, Mme Jos.

Carbonneau, de Berthier,
* x +

M. S, Bonneau, télégraphiste de

Saint-François, est à Saint-Pierre

pour remplacer notre agent. M. A.

Morency, qui a pris une vacance de

quinze jours.

* x ¥

Nous, souhaitons un prompt réta-

blissement à Mlle G. Bouffard, fille

d’Alfred qui est bien malade.

% x %

Mme Bois de Montréal

quelques jours en visite

a passé

chez sa

# soeur, Mme Adjutor Lecompte,
à
% | * ox %

M. et Mme Philippe Couillard, pi-

8 : lote, M. et Mme Michel Collin, Mlles |

jj  Régina et Maria Collin et

ger Couillard de Montmagny, étaient

en visite la semaine derniére, chez

M, et Mme Alphée Collin,

M. Lud-i 

—

SAINT-PIERRE
M, Adéodat Blais, Mme Vve Jos.

Proulx, Mlle Pauline Giguere, MM.

Lucien et Jean-Paul Proulx, Milles

Gertrude et Thérèse Proulx tous de

Québec, étaient en visite ces jours

derniers, chez leurs parents, MM.

Philias et Paul Proulx. Ils ont aussi

été les hôtes de Mlle Elise Proulx.

Mg ont fait le trajet en auto.

% x +

M, et Mme J. P. Carbonneau, de
Bedford Mass, et Mme Auguste Mo-

rin de Saint-François. ont rendu vi-

site à leurs amies, MHes Joséphine

et Athala Lecompte insi qua Mme

Alfred Doyer.

 

% x %

Mile Elise Proulx est de retour

d'un voyage d’une quinzaine à | Qué-

bec, chez sa belle-soeur, Mme Jos,

Proulx et autres parents,

¥ x %

Mmes Napoléon Bernier et Alfred

Doyer sont revenues d'un voyage

de huit jours à Saint-Paul du Bu-

ton, Elles ont visité leurs nombreux

merci de reconnaissance.

Tox HF

Le 18 du courant, était l'ouverture

ide nos Quarante-Heures.

{dans sa riche parure de fleurs natu-

irelles attirait la foule recueillie au

‘pied du Saint-Sacrement,

For ¥

Un grand nombre de personnes

ont protité de la belle saison pour

, Visiter ie Canada, Tous se réjouis-

seut de leur promenade se promet-

tant bien d'y retourner l'été pro-

| chain.

Bow ow

Echo d’un pique-nique

| Le 18 du courant, par une tempé

rature idéale, un groupe do parents

jrépondirent à l’aimable invitation de

M. et Mme Félix Gamache qui

Montmagny,'avaient organisé une fête au sucre ! Dancause, Milles Solange Gariepy, et
‘étaient dimanche, chez M. sur leur ferme qui est à quelques

milles de la ville seulement, à l’oc-

ycasion de la visite de M. et Mme

| Water Brent, de Miami Floride.

Tous se régalèrent à qui mieux,

Les chants, musique et danses, don-

nèrent de l’éclat à la fête à laquelle

y prirent part: MM, et Mmes Félix

Gamache, Emile Héon, Walter Brent,

Stanislas Duval, Léo Brière, Emile!

Gamache, des Northwicht, Ludovic

Gamache, Napoléon Gamache, Er-

nest Ricard, Milles

mache et Liliane Héon,

Hiéon, Marie-Anne Gamache, MM. Al

phonse Gamache, Aimé et Camille

,Gamache,

,mche, Joseph Gmache, Camille et

Armand Gamache, Armand et Léo

Bernier, Timothée Bélanger. De cet-

;

; sx %

M. et Mme Walter Brent, qui sont

venus passer quelque temps chez M,

et Mme Félix Gamache, nous ont

quittés le 24 septembre, pour

dre place sur le bateau Cherokec à

ville résidentielle, Miami,

® % ¥

M. Patric Gamache qui a regu des

ble sures lors d’un accident d’auto.

il y a quelque temps, semble en bon-

ne voie de guérison.

MM. et Mmes J. Bte Ouellet, Omer,

Floride,

Ouellet, Mlles Annette, Antoinette,

et Eveline Bissonnette, ainsi que

Mlle Claire Ouellet, sont revenus

d'une promenade en auto à Spring-

field, Mass, le 18 du courant.

 

parents et amies, entr autres

M. et Mme Théodule Blais.

M. et Mme Louis Kirouac. Ils

laussi vendu visite à leur

Mme Vve Alfred Doyer,
 

Louis Kirouac. |

l enfant de M.‘et Mme Alphonse Four-
Mme Vwe Alphonse Mercier et ses nier, (née Joséphine Lemieux). Par-

deux jeunes filles, Mlles Rose-Aimée ; rain et marraine: M. et Mme J. A.

et Alice, sont allées passer l'hiver à Ratté, cousins de l'enfant. Porteuse,

Forestiers;

différentes mai-i

Aux donatears et,

L'église

Emelberge Ga-,

Yvonne

de Northwich, Patrick Ga-,

tes les familles il sera vivement re-

gretté.

4% +

Baptême

Le 21 septembre a été baptisé un

Mme Xavier Létourneau, grand’tan-  

 

| te.

M. Omer Proulx accompagné de:

{ deux amis de Waterbury Conn.

| étaient la semaine dernière, chez

MM, Eugène et Ferdinand Proulx,
| & x %

| M, Odilon Gastonguay, est parti
la semaine dernière, pour aller de-

meurer aux Etats-Unis.

Plusieurs dames et demoiselles

;suivent les cours de coupe donné:

.par Mlle Marie Rochette. de Québec.

; Nous leur souñaitons succès.

x x 2

M, et Mme Léo Tainot de
(réal, étaient dernièrement, en visite

"chez leur père, M, Alfred Talbot,

! (maître de poste.)

emES———

{ ILE AUX GRUES

| MM. le Dr Lavoie de Sillery, Ivan‘
“Neilson. du Cap Rouge, Dr Gale et

M. Gagné, avoeat, de Québec, étaient

à l'Isle le 25, Hs ont fait le voyage

‘avec “La Sarcelle.”
! ox ¥

“Le voyageur”, de Québec est des-

cendu à l'Isle le 25. Les passagers

étaient in capitaine Fenelon Lavoie

et Mme Lavoie, MM, et Mmes Ar-;

thur  Lavcie, Fénelon Lachaine,

| Mmes N. E, Gariépy, E. Gaznon, P.

‘| Jacqueline Lavoie, M. le Dr Victor
‘Lavoie, MM, Georges Lavoie, Joseph

Paul-Etienne et Charles Lavoie, M.

et Mme Charles François Painchaud.
Fox %

M. Lucien Roy de Woonsocket, est

en promenade chez ses parents, M.

et Mme Alfred Roy, de l'Isle aux

Grues,

æ xs
Mlle Hélène Lavoie est partie pour

un voyage à Québec,
% x #

Le peinturage de l’église est com-

mencé, Le contrat a été donné à M

Marcoux, entrepreneur de Québec.

¥ ox +
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Assurance de Garantie
“La Prévoyance” émet

“La Prévoyance” émet

Prévoyance”,
11-12-13.   

Fidélité des Employés

Gérants, Comptables, Caissiers, Secrétaires-Trésoriers, Etc.

FIDELITE DES EMPLOYES

Gérants, Comptables, Caissiers, Commis, Percepteurs salariés
ou & commission, qui abolit In pratique équivoque et suran-

née de demander à ses amis de se porter caudion, et qui as-

sure le patron contre toute perte occasionnée par les dé-

tournements de fonds et vols par ses employés.
voyance” émet aussi des Polices de Garantie Collectives au

profit des Sociétés de Bienfaisance ou Compagnies, couvrant
tous leurs percepteurs ou agents

Pour plus amples renseignements s’adresser à

189 rue St-Jacques, Moubréal, Tél. Main 4310-

J.-C. GAGNE, Directeur-Gérant.

JOS C. HEBERT, N. P. Agent

MONTMAGNY, P. Q.

La Prevoyance

une Police de Garantie pour

une police de Garantie pour

“La Pré-

“La
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police qui vous assure et

solvable.

rience.

sur les Attelages, sur la

J.N.O  

ASSURANCES
Lorsque le temps de renouveler vos assurances

viendra demandez-vous si vous avez réellement une

Si vous êtes dans le doute, venez mevoir,

et si vous ne l’êtes pas, venez quand même chez un

agent qui a plusieurs années de véritable expé-

Je représente les meilleures Compagnies d’As-

surances de l'Ainérique: Assurances contre le Feu,

les Accidents, les Maladies, les Bris de Vitres, Sur

la Vie, Garanties de toutes sortes, Vols, Responsa-

bilité Patronale (Assurance contre les Accidents du :
Travail), sur les Bouilloires (Chaudières à vapeur),

Garantie de contrats, Auto nobiles, etc.

JOS. C. HEBERT, Notaire

04, rue du Dépôt

MANNTMAGINT,

si c’est une compagnie

c
k

Responsabilité Publique,

Fw.
Téléphone No. 73   

Nos meilleurs voeux de bonheur a

M. et Mme Gérard Biais, (née José-

phine Létourneau,) dont le mariage

a été célébré le 14 du courant.

+ + %

M. et Mine Gérard Blais, Mlle Clo-

tilde Blais de St-François ainsi

que plusieurs autres parents. étaient

dimanche les invités de M, et Mme

Numa Beaumont.

Miles Célestine et Anna-Marie Cha

bot sont en visite chez leur oncle, M.

Pierre D. Létourneau.
2 ive  

M. et Mme X, ‘Fournier et leur.

fils Daniel, Mlle Rachelle Ringuette,

de Malbaie, étaient, jeudi, en visite |

chez M. Zotique Proulx. i

<<>

 

Bureau Delagrave

MM. et Mmes Pierre Denis et A-

lexandre Talbot de Québec, étaient

dimanche les hôtes de M. Arcadius

Talbot.
% + +

M, et Mme Octave Fiset, Mlles Si-

nionne et Lucienne Fiset, M, Gérard

Desrosiers de Québec, M. Louis Fi-

set, Mlles Alzelda et Alina de Mont-

magny, étaient, dimanche, en visite

te fête nous gardons un bon souve-,

,nir et disons merci à l'organisateur.

M. Jos. Painchaud passe quelques chez M. Albert Fiset.

jours à Québec. | wo

M. Louis Boulet de Hartford, Mme

!Sem Langlois, MM. Pierre et Jean
BUREAU LAFLAMME | Bouchard, |Mme Alfred Bouchard de

rorreg UeGBDPeeee

 

pren-.

chez

x x %

M. et ‘Mme Joseph Fortier de

Northampton, Mass, M. et Mme

Cléophais Talbot de Victoriaville,

étaient@les hôtes de leurs parents,

ont

cousine,

Mlles Anna et Yvonne Boucher,

de Québec, sont venues passer le

dimanche chez leur beau-frère, M,

‘Alphonse Vallée, fils.

| * % %
|

Joseph Vallée, ainsi que chez sa

soeur, Mme Alexandre Bernier.

% x ¥

iM. et Mme Eugène Proulx et leurs

enfants, de Saint-Paul. étaient, di-

“manche les hôtes de leur beau-frère,

| M. Philias Proulx,
¥ x %*

M. Arthur Bernier, de Saint-Paul,

chez son frère, M. J. T. Bernier.

% 4 %

Nous apprenons,

Stanislas Bernier est assez bien,

Nous lui souhaitons un prompt re-

tour dans sa famille.

* x ¥

Après avoir passé la belle saison

en Ontario MM. Johnny Leblanc,

Proculus Bernier et Elzébert Bou-

cher sont de retour à leurs foyers.

Fox +

M, N. et A. Proulx.
, !ÎNew-York, qui les conduit dans leur, Mlle Yvonne Vallée de Grand’'Me-

ire, est en visite chez son frère, M.|

qu’après avoir.

subi une opération À l'Hôtel-Dieu, M, menade chez M.

Québec, étaient ces jours derniers,

en visite chez Mme Isidore Samson.

¥ x %

Mlle Germaine Deschêne de Saint-

Philippe de Néré, est en visite chez

¥ x #

M, et Mme Georges Blanchet, sont ’

revenus la semaine dernière, d’une

promenade à Saint-Jean Port-Joli,

enchantés ‘de leur voyage,

% + ¥
M. Louis Fiset de Québce, était,

dimanche, en visite chez ses parents.

¥ % ¥

M. Napoléon Laprise des Etats-U-

nis, est en visite chez M. T. Garant,
% x %

Mme Philippe Mercier et M. Raoul

Mercier des Etats-Unis, sont en pro-

Adélard Bouffard.

% x %

M. et Mme P. Bois et M_ T Bois

de Montréal, sont en visite chez M.

A. Lecompte.

¥ x #

Naissance

M, et Mme Ernest Blais font part

à leurs parents et amis de la nais- 
M. Napoléon Therrien, Sainte-Eu- 

S. Bernier.

>hémie est de passage chez M, J0S. Lucien.

sance d’un fils, baptisé le 18, sous

les noms de Joseph, André, Albert.

 
VENTE DE DEMI-SAISON

Pour favoriser tous mes nombreux

clients, j'ai décidé de vendre à sa-

crifice la balance de mes chapeaux

et ornements.

Venez-vous chercher un beau cha-

peau de feutre dernière nouveauté

d'une valeur de $2.50 à $5.00, pour

$1 89.

Chapeaux de velour d’une valeur

régulière de $3.50 à $4.50, pour $2.89

et une quantité d’autres marchandi-

ses qu’il serait trop long d’énumérer

ici, Un visite vous convaincra.

Mlle Elzire BERNIER,

Modiste,

Cap St-lgnace,
a
9 3 fois.

AVIS AUX MARCHANDS

A ceux qui veulent prendre com-

merce Magasin Général par de vieux

stock; consistant principalement en

épicerie et ferronnerie, le tout bien

assorti. Petit stock à vendre à bon

marché ou à échanger pour proprié-

té, terre, ou autres valeurs; aussi

cheval, voitures d’été et d'hiver, tels

que charrette à ressort 2 roues. bo-

ghei, berlot, carriole, double sleigh.

Aussi propriété d'un arpent de ter-

 

ge poulaiiler, lumière électrique, etc.

Cause: Départ, prends commerce

de gros.

Pour autres renseignementé, s’a

dresser à,

J. A Dion,

Saint-Pierre,

Cté Montmagny,

2 4 fois.
 

À VENDRE

Un emplacement sur la route ré-

gionale entre Berthier et Montma-

gny, endroit idéal pour résidence d’é-

té ou pour quelqu'un qui voudrait

faire de l'aviculture à vendre à bon

marché et à conditions faciles.

S’adresser à:
Rousseau & Hébert,

Notaires

Montmagny.

J. N. O.

POELES A VENDRE
J'ai plusieurs bons poéles de cuisi-

ne usagés encore en trés bon état

à vendre à bon marché et à très bon-
nes conditions.

S'adresser à:
Narcisse MORIN,

Rue de la Fabrique,
Montmagny.

 

  Nos félicitations,

a
g
e

»

rain, avec résidence, magasin et gran ——
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 —Donc—amoureux sincères à qui

la vigilance--non moins sincère dé-

montre le danger des unions insuf-

fisamment pourvues de capital,

11 peut faire une réelle dépense

d'activité quand même,

 Cartes Professionnelles et d’Affaires
MAURICE ROUSSEAU E

Maurice Rousseau,

Voilà des chiffres qui sont de na:

ture À faire réfléchir ceux qui n’au-

raient pas une foi très ardente dans

cette industrie sucrière, Cette der-

4

 

 LE PEUPLE Voyez ce snob courant les théâ-
Alex. Chouinard
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PINION D'UN TOURISTE

AMÉRICAIN

attitude du Ministère de la Voi-

‘nvews les touristes américains

t été critiquée par ua petit nom-!

de journaux, il nous fait plaisir

donner ci-dessous quelques ex-

s d'une lettre que le Ministre de

virie vient de recevoir d'un tou-

satisfait, Le Ministère de la

ie reçois ehaque jour des lettres

e genre et il lui serait facile d'en

des centaines. On pourrait cons

: par ces lettres que la Provin-

Québe traite parfaitement bien

visiteurs et qu'elle est la terre

excellence du tourisme. Voici

putraits de Ja terre mentionnée

ssous:

eur eelui qui a parcouru la plus

de partie des E. Unis et qui a

coup voyagé en Europe, une va-

e dans la province de Québec,

pnte des avantages particuliers

but pour le touriste de moyens

aires, Je veux dire que l'on peut

beaucoup sans parcourir de trop

tes distances. Je voudrais résu-

quelques-uns des principaux a-

ages du Québec pour les touris

e cede classe.”

“la manière courtoise dont est

é le touriste par les officiers du

stère de la Voirie, par les curés

différentes paroisses. par le ci-

In et par la population des cam-

es; en dn mot par tout le mon-

--"Les routes exeellentes permet

de visiter tous les endroits en-

teurg de la province.”

-“L'ensemble merveilleux des

agnes, des rivières et des lacs,

uels sans compter leur pittores-

offrent toutes les facilités pour

rasse, la pêche et la vie en plein
?

‘Un aperçu du vieux monde

le nouveau. Maisons aux toits

nands avec ¢a et là, un toit chau-

“Les croix du chemin, d’un

bbôlisme impressionnant, réveil-

les meilleurs instincts de 1'4-

symbolisme impressionnant aus

en pour le protestant que pour

atholique.”

- “Iles souvenirs historiques in-

brables.”

-"L'exeeflence des hôtels, même

: jes districts les plus éloignés.”

“Les prix raisonnables que l’on

partout payer au touriste, per-

ne n'essayant de spéculer aux

ns du visiteur”
Zt un grand nombre d’autres a-

ages que l’espace ne me permet

d'énumérer.”

baison du tourismen'est pas finie

prsque vient le mois de septem-

plusieurs automobilistes et tou-

s étrangers sont sous l'impres-

que la saison du tourisme est

pirée. Il suffit de parcourir la

fnce à cette saison-ci de l'année

constater qu’elle n'a rien perdu

on attrait et que les routes sont

i belles qu’en plein été, et même

jntage, les gros travaux d’entre-

de réparations étant terminées

u près partout, Par exemple, à
n d'août les huilages sont prati-

ment finis sur toutes les routes.

us pouvez léga-
ent vous faire
‘er de la bière

cier Autorisé.
; que la Prohibition soit
cufur dans ce District, il
«rfaitement léral d'écrire à |
site quel Epicier Autorisé | : | iA

; 4. 7 ldeur qui do - être fai orté l’i-|%Provirce de Québec pour q doit y' être tap | 2

wader la quantité de bière
vus avez besoin pour votre
domestique.

“rz & l’un quelconque des
.> Autorisés ci-dessous men-
3 et il vous fera parvenir
Lales de commande accom-
+ des prix des ALE ET
ER BOSWELLbien connus.
sis remplies, retournez ces
vs et votre commande vous
\rée sans retard.

z bien que cette manière
wéder est absolument con-
aux lois et règlements du
ruement.

Le ministère de la voirie conserve|

ses équipes de cantonniers au travail |

dans tous les. districts de la provin-

ce. afin de garder les routes en bon-

‘ne condition aussi tard que possible. |

L'an dernier, les routes étaient en-

: core ouvertes à la circulation d'été

à la fin du mois de décembre. Evi-

demment, l'on ne peut s'attendre que

l'hiver soit aussi tardif chaque an-

née. mais l'on peut raisonnablement

croire que le tourisme d'été durera

au moins jusqu’au 15 novembre,

Les touristes américains qui dési-

rent visiter la province ont donc en-

core deux mois à leur disposition. Le

tourisme étranger tend d’ailleurs de

plus en plus à commencer plutôt

tard dans la saison et à durer jus-

qu’aux premières neiges, l’automne

étant une des saisons les plus agréa-

bles de l’année pour le tourisme.

(Reproduit du Bulletin Oftjciel du

Ministère de la Voirie.)

 

LE MARCHE DES MINES |
Revue de la Semaine

par

MOUNT CIE Limitée

La Semaine la plus active qu’on

ait encore jamais vue, Tel est le ré-

sumé du marché de ces derniers

jours, Plusieurs nouveaux cours éle-
vés ont été atteints. Barry-Hoilinger

bat le record pour le nombre d’ac-

'tions traitées, Argonaut la suit de

près ainsi qu’Area. Amulet a accusé

le mouvement de fonds de beau-

coup le plus important. Corona, A-

conda, Laval-Québec{ Ribago, Kir-

kland Lake Gold ont été toutes for-

tement traitées.
Amulet s’est mise en vedette en

avançagt à un nouveau cours dépas-

gant $7.00, ce qui représente un pro-

fit de près de 50 pour cent en quel-

, dues jours. Les rapports détaillés

de la propriété favorisent certaine-

iment l'enthousiasme et le fait que

des nouvelles intéres=zantes sur l’es-

‘timation de la réserve de minerai

sont attendues avant longtemps est

un nouveau stimulant, Area a quel-

‘que peu faibli, ses espérances n’a-

yant pas encore été réalisées.

{ Barry Hollinger a eu le mouve-

ment le plus importané qui se soit

 
vu de puis des années pour un titre!
,à prix moyen. Après s'être vendu lun

‘di, jusqu’à 81 et être redescendue

mardi à 55, cette action s’est promp-

tement ressaisie, La découverte du

iniveau de 1,000 pieds est certaine-

‘ment prometteuse, mais ce ne sont

que les travaux qui pourzont prouver |

si elle se continue en profondeur, Le

moulin a eu quelques difficultés tem-

‘poraires et on voit maintenant de

;200 tonnes avant qu’un plus fort ton

nage soit développé à la mine.

Teck-Hughes a donné tous les si

gnes d’une bonne fermeté et un sen-

jtiment très optimiste, semble se ma-

inifester en sa faveur. Noranda fait

|beaucoup parler d'elle et son marché

est très ferme. Kirkland Lake a été

très active, mais les achats impor-

tants de cette valeur ne l’ont guère

portée à un cours plus élevé que pré-

; cédemment.

Hollinger s'est affermie à la suite

 

nière, depuis que nos gouvernements

ont pris intérêt, est devenue l'une de

celle qui tirent avec le moins de

frais possible le plus d'argent de|

ressources naturelles, en dépit de

certaines difficultés de fabrication

et de placement: de placement plus

particulièrement. Car il est certain

ue si nous avions la reciprocité

 
+

tres, tennis et champs de courses,

levé quelquefois au son de neuf heu-

res pour ne confier la fatigue de son

corps aux draps de son lit qu’à qua-

tre ou cinq heures du matin.

Cette dame mince comme un fil

en un tailleur, plus mince-encore au

fourreau de satin que carresse les

pour les produits agricoles avec les tulles en paillettes, court les grands

Etats-Unis, la production du sucre|étalages, les thés et les bals avec

et du sirop d’érable quadruplerait une fébrilité qui la mènera jeune aux

en assez peu de temps et, partant,

rapporterait à ceux de nos cultiva-

teurs de la province de Québec qui

s'adonnent à cette industrie plu-

sieurs millions de plus que ce qu'ils

en retirent actuellement.

Malgré tout, notre province con-

trôle actuellement presque en entier

la fabrication du sucre et du sirop

d’érable. Nous produisons plus des

neuf dixièmes de tout le sucre d’é-

rable du Canada et près des deux

tiers du sirop,

Voici d'ailleurs, des chiffres qui!

prouvent cet avancé. Cette année.

dans tout le Dominion la récolte se

chiffre à 9,831,697 livres de sucre,

dont, venons-nous de mentionner, 9,

104,174 livres pour la province de

Québec seulement. La production ca

nadlenne totale du sirop s’est élevée

a 2150,705 gallons, dont 1,432,986

gallons pour la province de Québec.

H y a donc eu, de ce côté, un pro-

grès considérable, énorme, une pro-

gression continuellement ascendan-

te, et cette dernière est due à la
campagne (d'éducation intelligente

poursuivie par le ministère de l’Agri-

culture provincial, qui a établi une

Ecole de Sucrerie, qui fait donner

des démonstrations de fabrication à

domicile même, qui a organisé une

vaste société coopérative régionale,

qui a fait en sorte de classifier et de

préparer scientifiquement pour le

marché mondial le produit de nos é-

rablières, créant ainsi une très for-

te demande, spécialement du côté

des Etats-Unis, et qui, enfin, pour

que tout marchât bien et sous une

même direction à créé une branche

spéciale dans l'administration, où el-

le a placé, en qualité de surintendant

un jeune homme dévoué, actif, com-

pétent. plein d'initiative, M, Cyrille

Vaillancourt, pour qui les côtés qua-

lificatif et quanticatif de la produe-

tion sucrière et meillifère sont le

Violon d’Ingres et qui a réussi à for-

ce de travail, de persévérance et d’é-

nergie, non seulement à faire parve-

nir notre industrie sucrière aux ré-

sultats que nous venons de mention-

ner, mais à fonder une Société de

Producteurs qui vient d'acheter à

Plessisville un terrain considérable

où elle a commencé déjà les travaux

de la construction d'un vaste entre-

pôt où elle transformera, dès l’an-

née prochaine, en près d'un million

et demi de livres de sucre, la sève

d'érable que lui fourniront ses mem-

bres,

A VOUS MADAME,
Madame travaillant à sa campa-

gne de représentation des ouvriers

d'Angleterre s’écriait dans la ferveur

d'éloquence dépensée au service de

sa cause:

—“Il n’y a que deux classes dans

le monde: les travaillants et les pa-

resseux.”

Paresseux!... qu’entendre par ce

mot? est-ce la qualification de celui

qui ne fait oeuvre de ses doigts?... des déclarations officielles, Sans ce-

(la elle aurait probablement continué

;sa cour:e à la baisse de la semaine #

dernière. Lake Shore semble pro-

mettre une hausse prochaine,

demandes d’achat de cette valeur ne

rencontrant que peu d'offres, Dome

l'après le démenti des récentes ru-

! meurs s’est fortement raffermie.

 

| Dans le département des valeurs À

;hors liste il y a eu un peu d'excita-

| tion sur les actions de Newbec. à la

rai à haute teneur. Les titres sem-'

bhiient étre rares,

; Srivanit a montré plus d'activité

“qu’elle n'en avait cue depuis long:

temps et a enregistré une nouvelle

hausse, Argonaut a bénéficié d’une.

avance fort soudaine qui Pa portée: a

jau-délà de 50. Le forage en profon-

magination à son comble.

ont subi un assaut ces jours der-;

niers. Quelques courtiers sont d'opi-

nion qu'i! est temps que ces valeurs.

obtiennent un regain d'attention. |

———————————

BELLE RECOLTE

 

LETTRER DE QUEBEC

Le Chef du départemnt nrovincial CTERS AUTORISES: Adj.
1. 361 rue St-Paul; Ls. Mer-
y Cie, 117 rue St-Pauk
Turgeon, Enrg., 15 Marché
: Frs. Bowret, Enrg., 145
Paul; J. P. Guy, Énrg., tité de sucre s'élève à 9,104,174 li, [|

vres, ce qui accuse une augmenta- ki
‘hamplain; J. R. Gar- ition de plus de trois millions de li-

1C Spal; J. A. Beaudet,
rehé
77 Sous le Fort; Jos. Bélan-
‘3 rue Ét-Paul.

I; RASSERIE BOSWELL
l:s ancienne brasserie du

Canada.
’ ay. !

Fondée en 1668. @’

 

des produits de l’érable et de la ru-

; che était, l’autre soir, heureux de

; nous apprendre que, cette année, la

; récolte dans nos érablières avait bri-

‘sé tous les records, En effet, la quan

vres sur l’année précédente, et que

l’on a recueilli 1.432,986 gallons de,

sirop, Ce qui marque également une, 3

augmentation d'à peu près Un mil-

lion. De sorte que la valeur des deux gg

produits réunis, pour notre province, ¥®

se chiffre à la somme & $3,105,924,

les B3

 

  
   

      

 

  

    

‘nouvelle du sa découverte le mine- gis

cmicile par tout

Les titres spéculatifs à bas prix |

E-

|

; . IE
DE NOS ERABLIERES =

soirées des quatres planches,

Vous en aviez à ce jeune homme

qui n'arrive pas malgré une certaine

mise de volonté, à faire accepter ses

services d’un patron... à happer u-

ne charge des ministères.

L'inexpérience ou l’inobservation

pouvant lui jeter une fiche de blâ-

me... c’est l’orgueil qui le tient ain-

si dans la réserve aux rares aboutis-

sants aux succès.

Cependant l'oeil exercé—l’esprit

dans l'habitude de recherches plus

profondes n'adhère pas à cette sen-

tence de paresse.

D'où vient la pauvreté sur la ter-

re? Est-elle le fait de l'inaction? de

la prodigalité? des fausses manipu-

lences de capitalistes en défaut d’ap-

titutdes financières.

Il peut y avoir un peu de tout ce-

la... mais la pauvreté—voulue du

Créateur—vient de la multiplication

des peuples.

Etrange alternative: bien réelle ce

pendant, et—en combien de cas!

L’exportation faitje fortune des pays

comme les nombreuses familles fa-

vorise en affermissant le chiffre de

population,

L’un et l'autre—cependant— ne

sont-ils pas au détriment de Vindivi-

du?

L’Evangile vient apposer le sceau

de sa dignité, la vérité. celui de ses

enseignements qui font la discussion

clause.
°

Dieu veille.. .la fidélité des biens du

monde s'attachera..n'ayez crainte—

le foyer redeviendra ce que fut ce-

lui du centenaire qui vous précède,

et vous aurez votre bonheur en plus.

Mais voilà qui est bien loin du pa-

resseux de notre “oratrice”.

—I ne fait jamais rien qui vaille.

—Pourquoi?

—Le plus souvent—c'est un “du-

dé”, il porte canne et faux-col monte

aux oreilles. noiré d'une cravate der-

nier-cri,

Le vêtement peut-être râpé et mon-

trer l’impatience du retard d'arrivée

d’un remplaçant, il n'aura jamais u-

ne tache—Sans valet—lui même bros

se, brosse, brosse, faisant le point

nécessaire au lacheur... tous les

boutons sont en place.

Peut-être la bottine sera-t-elle un

peu grossie de forme, le ciment des

trottoirs à les lèvres si rudes au

baiser...elles ne seront ni éculées,

Hi  malpropres...les mains seront

brunies—les ongles toujours par-

faits.

Il n’est pas esclave de l'orgueil—

cependant—ne peut plier son carac

tère à une demande d'emploi,

La tête n’a pas de ves allures de

chier battu, ni ses yeux des regards

de soumissions—ron!

Fier—il est sans arrogance aga
2 : »

cante ni fatuité sangrenue,

Ses discours amplifient peut-être

des biens plus réels en son esprit

qu'entre ses mais... Ils ont de la

sorte—eonnu toutes les richesses et

reçurent plus d’un baiser du jeûne...

H n’y pense pas... Encore une fois,

c’est hérédité... atavisme... quel-

que chose venu du temps.

Consultez les branches de l'arbre 
Mais le mal n’est pas guéri, plus

que n’est trouvé, le remède pour les

pauvres heres que la malignité ou

I'inconsidération habillent envers et

contre tous les bons gens, du titre de

“Pares:eux!”

Ils demeurent en leur nature...

une nature d’inconsciente fidélité

aux traditions ancestrales, aux idées

de ces temps ou le moindre labeur,

ou la plus minime attention au ma-

térialisme en pratique, à la ques

tion finance, était une déchéance—

un crime de lèse naissance aristocra

tique.

Les temps ont passé sur ces er-

reurs; ont-ils entrainé, dans leur

course lente ou précipitée, l’hérédi-

té qui attache sa persistance avec

l’opiniâtreté que mettent à dénom-

mer—paresseux ceux que n’atteint

pas le malheur d'un tel héritage,

Le temps a passé. Les richesses ‘s'accumulent dans quelques bourses

dont la libéralité ne dérange guère

les cordons... Et la foule s'étonne:

Est-ce étrange hein!... comme il a

vite fait fortune?

Que les surpris regardent avec at-

tention cet homme fut pauvre...

; mais sa famille ‘un temps” fut riche,

‘et la richesse surnage aux flots qui

l’engloutirent, en le lac de pauvreté

où l'avaient amené—mariage d'a

mour et nombreuses fraternités.
  

|veté, du beau!

généalogique de sa famille... et l'es-

|prit constatera que les goûts d’oisi-

du luxe méme!...

‘l’impossibilité de demande de travail

‘de demeure en fonction quelconque,

| que l’amour des distractions en in-

|cessantes successions—enfin le goût

de vie royale si déplacée en son être

de “gueux” il ne les a pas en pro

duits de vol—mais bien en legs d’hé-

Titages incontestablement légitimes,

Ménageons donc nos expressions

à leurs endroits—et il nous arrive la

rencontre de quelques-uns, soyons-

leur sympathique, plutôt guide en

leur infortune que blame de leur

conduite—car eux ne peuvent souf-

frir un effet péchant contre l’esthé-

tique du bon goût et la moindre in-

fraction aux règles de bienséance les

primera pour tout un jour leur fera

sacrifier une amitié chère... ce n’est

pas leur faute. Vous trouverez ses

seigneurs de la cour—aux croisades

à la chasse en des terres magnifi-

ques... c’est la raison de son amour

du baise-main et de la sensibilité de

son oreille aux sons du cor... à la

vue d’une belle dame...

Il faut être très habile pour lancer

la pierre sans êtue éclaboussé... la

| eritique peut bien n’être pas juste—

; même en vue du gain d'une élection.
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ancêtres au parvis des rois, chez les

 

 

L.L. L.,, CR.

AVOCAT

Tél. Bureau 8 Résidence 10°
64 ruc dn DEPOT |

MONTMAGNY = P. Q.

Tél. Eureau: 169 Tél. R. s. 17

ALEX. CHOUINARD

B.A. L. LL.

AVOCAT

64 rue du Dépôt, - Montinagny

  
 

 

Thomas Tremblay

A. LLL.
AVOCAT

De la société légale

LANGLAIS, LANGLAIS,
GODBOUT & TREMBLAY

de Québec.
MONTMAGNY

Bureau : — Rue de la Gare
près du Palais de Justice

Tél. 99 
    
 
 

L. D. E. ROUSSEAU

 

 

L. L. B.

NOTAIRE

64 rue du Dépôt - Montmagny

Tél. Bureau: 73 Résidence

JOS.-C. HEBERT

NOTAIRE
Agent d'Assurance sur la Vie, Feu,

Maladies et Accidents,

Responsabilité Patronale.

Achats et Ventes de Débentures.

PRETS D'ARGENT

64 rue du Dépôt - Montmagny

L.L.L., C.R,

64 rue du Dépôt -:-

ROUSSEAU & CHOUINARD
AVOCATS

L.L.

: -:- .. Montmagny
 

 

 

 

 

A. Miville Déchêne,

C.R. B.A.

Bureau à Québec. 
Fernand Choquette,

, LL.L,

DECHENE, CHOQUETTE & DE GUISE
AVOCATS ET PROCUREURS

Bureau à Montmagny. -le

Tél. 126

Pierre De Guise,

Avocat

RUE DE LA STATION

“ci 89, rue St-Pierre
4208  
 

 

 

 

  

 

Téléphone 14

ROUSSEAU

64 rue du Dépôt -:-
Bureau au Cap Saint-Ignace
Les 1er et 3ème dimanches de

NOTAIRES

Commissaire de la Cour Supérieure
Placements d’argent sur hypothèque ou débentures

ASSURANCES.—Feu, Vie, Maladie, Accidents, Responsabilité bi

Téléphone 37

& HEBERT

-:=  =:- ...Montmagny
Hôtel PELLETIER

chaque mois, dans l'après-midi    
 

 

  

Comptabilités,

1044, rue Saint-Denis

Téléphone Est 393

RODOLPHE BEDARD
EXPERT COMPTABLE

MEMBRE DE L'INSTITUT DES COMPTABLBS
Liquidations et Partages, Arbitrages

Expertises, Vérifications, Gérance de Suceessions

CONSULTATIONS PRATIQUES EN MATIMIRES
COMMERCIALES

Montréal
 

 

 

 

 
 

Dr J. R. BARIL

Chirurgien-Dcntiste

Tout genre de travaux garanti et,

accompli dans le plus court délai.

d'après les méthodes les plus meder-
nes. Extraction des dents sans dou-
leur.

Heures de bureau: tous les jours,
de 9 hrs à 5 hrs, 49 rue St-Jean-Bap-

tiste, Montmagny. Tél. Nat. 46.

 

Dr CLEMENT ROULEAU

Médecin-Vétérinaire

Gradué de l'Ecole Vétérinaire de
Montréal, avec la plus grande

distinction
Membre de l'Association deg

médecins-vétérinaires de la province

de Québec.

Pratique générale de médecine et de
Chirurgie vétérinaire chez:

M. Adélard Gamache, charretier,

Tél. No 45 MONTMAGNY, P. Q.
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L’ANG
SANS MAITRE

Voici un nouveau système de

principes les plus simples pour À

l’instruction par soi-même. Cet- J

te méthode est connue pour [4

être la meilleure pour appren-
dre l'anglais sans maître qui a

jamais été publiée. Elle expli-

que simplement les, différents '
¥ tons, les lettres donnent un vo-

d cubuiaire suffisant, ou donne
des mots les plus communé- BA

ment employés, simplifie la #
grammaire, et donne un assez &
grand nombre d'exercices en
expression faciles, comprenant
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regoivent.

——quand vous donnez un percolateur,

  

 

 

Et pour le prix d'un seul puisque ceux-ci sont doublement appréciés des personnes qui

Ces cadeaux ne sont pas seulement de simples souvenirs mais bien des serviteurs fidè-

les et dévoués à leurs propriétaires.

Quand vous donnez une lampe portative, vous donnez en même temps une illumination par-

faite—quand vous donnez une chaufferette, celle-ci à son tour donne sa chaleur confortable —

quand vous donnez un fer à repasser vous éliminez les fatigues et les ennuis du foyer qui reçoit ce

cadeau—quand vous donnez un coussin vous ailez en même temps à rendre une santé meilleure

celui-ci produira du café plus délicieux—et il en est de

même pour tous les autres appareils contenus dans la liste au bas de cette annonce.

Vous ne sauriez avoir de meilleure inspiration que celle de rendre le prochain Noël un Noël

électrique, en faisant des cadeaux électriques—aucun autre cadeau ne saurait mieux exprimer

vos sentin'ents à l'égard des personnes que vous ne désirez pas oublier. '

CHOISISSEZ VOTRE CADEAU DOUBLE PARMI LES SUIVANTS:

CADEAU

Vous faites deux

Cadeaux dans un

des
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Fers 4 repusser ... ... $ 3.75 Grills... $ 2.75
Grille-Pain (Toaster 3.00 a... ...... 18.00
Fers a friser ... ... ... 1.75 Vibrateurs ... ... ... ... ... ... 77.00
Lampes Portatives .. ... . Moteurs pour machines à coudre ... 22.50

 

  

Percolateurs

  

pe

ees ; $3.50 à 15.00
13.50

ou bien encore, aimez-vous mieux parmi nos plus gros apparet's, tels:

Vacuette, Poêles, Machines à Laver

pouvart être achetés à nos conditions faciles de versements menswels.

LA COMPAGNIE ELECTRIQUE DE MONTMAGNY
“

56, rue Saint-Jean-Baptiste, Montmagsy.

E ZE ce

  

   

    
   
  

  

la plupart de celles nécessaires À

dans la conversation ordinaire. [§
La prononciation de tous les 3

mots anglais est rendue en

français. Ce livre est complet.

Prix: 65e, expédié franco à à
n'importe quelle adresse, sur ré- M

ception du prix, Département
“L’, Peuple, Montmagny.

POUR LES FRANCAIS
  

       

    

  
  
  

 

     
       

        
      

        
  
       

      

        
  

     

  

    

 

  

 

  

 

 Téléphone No 111

J. LEO K. LAFLAMME

B.A, LLL,
AVOCAT

29, rue St-Jean-Baptiste, Montmagny

 

 

 

ANNE NESL

“LE PEUPLE”

est imprimé aux ateliers de

L'‘Eclaireur’”, à Beauceville, et

publié par la Compagnie du

  

“Peuple” de Montmagny, le

vendredi de chaque semaine.

ABONNEMENTS:

CANADA, 1 an . $2.00

6 mois. . . . 1.00

E.-UNIS, 1 an 2.50

6 mois 1.25

Strictement payable d’avance.

La date qui se trouve à la

d suite de l'adresse des abonnés

M est la date d'expiration de l’a-

d bonnement et sert de reçu.

Ainsi janvier 28 signifie que

l'abonnement a été payé jus-

qu’en janvier 1928 et qu'on est

É en règle. Si un mois après

l'envoi de l'abonnement, la da-

te n’est pas changée, nos abon-

nés nous rendraient service en

nous signalant cet oubli.

Prière de faire remise par

bon de poste ou d’express, à

l'ordre de ‘La Cie du Peuple”,

Montmagny, P. Q.

Prière de toujours donner

l'ancienne adresse quand on

demande à changer l'adresse

du journal. J.N.O.

  
   
     

 

    
  

NOUVEL HORAIRE EN VIGUEUR 
 

 

 

 

 

 

 

   
 

du prix. J.N.O.

DEPUIS LE 25 SEPT, 1927

Coyvois allant à "Ouest

PAPIER POUR CLAVIGRAPHES

Papier à clavigraphes, papier ear-
bone de toutes sortes cet rubans pour

clavigraphes: Oliver, Empire, Un-
derwood, Remington.

Burcau de notre

J.N.O.

S’adresser

journal.

au

  

ATTENTION ! ATTENTION !

Procurez-vous le Secrétaire Uni-
versel pour la somme de 50 cts. Dans
«e recueil vous trouverez une collec-
tion de lettres appropriées aux cir-

, constances les plus ordinaires de la
vie En vente au Bureau de notre
Journal. Pour envoi par la malle
ajoutez 10 cts.

 
 

 

Procurez-vous la Nouvelle Cuisi-
,nière Canadienne pour la modique

‘somme de 50 cts ou 60 cts par la mal-
le. En vente au Bureau de notre
Journal. J.N.O.

{
\

;| AVIS AUX DAMES
1

 

 

CLAVIGRAPHES A VENDRE

| Deux machines Oliver, en parfaite

: condition.

Le
Pour plus de renseiZnements, s’a-

dresser au Bureau de notre journal.

J.N.O.

 

 

RUBANS DE CLAVIGRAPHE

Pour machines: Oliver, Under-
wood, Empire. Remington, etc, à
vendre à nos bureaux ou expédiés
par la malle franco, sur réception du
prix: $1.00 chacun ou trois pour

$2.50

 

 

ET SUR chaque piasire que vous

dépensez chez vous, il vous en re-

vient une partie, soit di.ectement ou

indirectement

 

  
  
    
  
  

Rhumatisme
On peut éviter la souf-
france. Faites chauffer
du Liniment Minard.

y Imprégnez-en'la région
malade. Frottez énergique-

  

 

 ment. Vous serez presque
 

   

  

immédiatement soulagé.
Minard et Douleur sont
deux mots irréductibles, eat

Liniment Blanc Supérieur

 

No 3 Océan Limitée tous

les jours. 252 am.

No 35 Local tous les

La ligne directe a les jours 58 a.m.

Sherbrooke Boston, No 1 Express maritime

? tous les jours 12.33 p.m.

Newport, New-York U
No 31 tous les jours, di-

et à tous les points de la Nouvelle-| inanche excepté . . 6.51 p.m.
Angleterre, via Chemin de Fer

Canadien National, Lévis ou Allant à l’Est
Charny et +

ROUTE QUEBEC CENTRAL No 32 Local tous les

— jours . . . . . 10.14 am,
Char dortoir ct parlofr entre Charny

et Boston 1 a >
Correspondance à Sherbrooke, pour No 36 Local tous les

New-York jours, excepté le

dimanche . . . 469 p.m,
Wagen restaurant entre Charny

et Sherbrooke. No 2 Express maritime

Prenez vos billets par entremise du| tous les jours . . 5,54 p.m.
Québec Central

F. O'CONNELL, No 4 Océan Limitée, tous

Ville et District, les jours . . . + 114 pm.
Agent des Passagers,

Québec, Qué.

C. D. WADSWORTH,
Agent Général des Passagers,

Sherbrooke, Qué. oA LOUER

BLANCS DE RECUS Logements de 5 à 8 chambres, dans

EN LIVRETS DE 100 différentes parties de la ville, à louer

à bonnes conditions.

$3.25 par livret (160 reçus) ou S'adresser à:
$2.25 pour 10 livrets (1000 reçus),
en vente au Bureau de notre Jour- ROUSSEAU & HEBERT,
nal, ou expédié franco, sur réception

Rae du Dépôt Montmagny
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Un pays de reve!
L'ile ensoleillée de
Ceylon est réfléchie
dans la couleur d'or
de votre tasse de thé.
Une tasse de thé de
rève! De saveur ex-
quise, de douceur in-
comparable. Un thé
délicieux.

Si vous désirez
l“EXTRA” en thé
de choix, demandez
donc à votre épicier
de vous donner un
paquet de Thé King
Cole Orange Pekoe.

 

 

 

 

L’Hon. J.-E. Perrault

décrit nos ressources

minières

Le ministre de la colonisatiton, des

mines et des pêcheries parle de

l’amiante qui est produite à Thet-

ford-Mines, à Black Lake, à East-

Broughton et à Asbestos—Quebec

fournit 85 pour cent de ce produit

sur les marchés du monde.—La va-

leur de notre amiante, l'an dernier

s’est élevée à plus de $10.000,000,

DEVELOPPEMENT INTENSE.

QUEBEC 23 — L'Lonorable M. J.

E, Perreault, C, R, ministre de la

Colonisation des Mines et des Péche-
ries, a été le conférencier d'honneur

. au lunch hebdomadaire du club Ro-

tary de Québec.

L'honorable M. Perreault avait

pris comme sujet de sa causerie nos

ressources minières.

Après avoir dit aux Rotariens qu'il

était heureux 'de se trouver au mi-

lieu d'eux le distingué ministre des

Mines déclara:

“L'industrie minérale vient d’en-

trer dans une ère nouvelle, Le Ca-'

nada, en quelques années est devenu

un nouveau facteur mondfal dans la

Production des minéraux. Il occupe

parmi les nations du monde lc troi-

siéme rang comme producteur des

minéraux. Et il n’est qu’au début de

son développement minier.
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FIRESTONE FAIT
ECONOMISER DES
MILLIONS AUX

AUTOMOBILISTES
Grace a d’amples ressources, a

des facilités spéciales pour I'obten-
n des matériaux bruts, à un

dpartement d'ingénieurs possédant
une expérience exceptionnelle, à
une plus grande efficacité de fabri-
cation et a une distribation plus
économique, Firestone fait non

seulement économizer des millions
aux automobilistes, mais produit de
meiNeurs pnous assurant une sûreté
et un confort plus grands. Le pro-
aédé exclusif Firestone du gaignmage

ns la gomme caoutchoutée donne
à ces pneus les propriétés de résist-
ance a l'usure qui assurent des
milliers de milles additionnels.

Votre distributeur local se fera
un plaisir de vous expliquer le pro-
cédé du baignage dans la gomme
caoutchoutée, et les autres avantages

que seuls les preus baignés dans la
gomme caoutchoutée peuvent

assurer. Voyez-le dès aujourd'hui.

UN MILLAGE SURERIEUR PAR DOLLAR

Fabriqué en Camada par

FIRESTONE TIRE & RUBBER CO.
OF CANADA, LIMITED

Hamilton, Ont.

Tirestone
FIRESTONE FABRIQUE LES SEULS PNEUS

AIGNES DANS LA GOMMB
CAOUTCHOUCTEE °

 

 

‘Pour mesurer la rapidité de l'ex-

pansion prise par l’industrie minière

en notre pays, il suffit de considérer

qu’en 1901 la valeur des produits ex-

traits de nos mines se chiffrait à

$65,797,911 tandis que l’an dernier,

en 1926, cette valeur était de $241,

245,898. Le Canada est Je pays qui

produit de l’amiante, Elle fournit
balt, Voici la valeur de la production

minérale des provinces, dont la pro-

duction surpasse celle de Québec.

Ontario .$85,364,921.

iColombie-Britan . $66.185,780.
Nouvelle Ecosse . . $28,792,843.

Alberta . . . . . $26,962,843,

“La province de Québec qui se pla

ce au cinquième rang des provinces”

continua le ministre, “atteint pres-

que vingt-six millions de dollars.

“Notre production minérale a été

l'an dernier de $25,750,463. Les mé-

taux entrent dans ce montant pour

une valeur de 2,000,000. La balance

est représentée par les minéraux non

métalliques: amiante, feldspar, mi-

ca, molybdénite et les minéraux de

construction: chaux ciment brique.

«Québec est la seule province qui

produit de l'amiante. Elle fournit

85 pour cent de l'amiante requise sur

les marchés du monde, L’annéè 1926

a établi un record. Nous avons pro-

duit 279,000 tonnes d'amiante. Il y

a quinse ans nous n’en produisions

que 100,000. La valeur de notre a-

miante. l'an dernier s’est élevée à

plus de 10,000,000. Nos mines d’a-

miante sont situées ie long du Qué

bec Central, à East Broughton, Black

Lake, Thetford Mines, et il y en a

une autre à Asbestos, région que tra-

verse le Canadian National, Il y a

des mines d’amiante dans le Sud A-

fricain, dans la Rhodésie. Ces mines

ont exporté leur première qualité d’a

miante cn Angleterre et aux E. Unis

; Nous exportons, surtout notre amian

ite aux E. Unis, environ 90 pour cent

ret 10 pour cent en Europe. La plus

belle amiante vient de Québec, Nulle

autre n'égale sa finesse ep sa sou-

plesses, On a parlé de la concurren-

ce de la Rhodésie mais cette derniè-

re ne saurait s'emparer des marchés

tant que nos propriétaires de mines

sauront maintenir l’efficacité de ces

mines. L’autre jour un membre du

congrès des mines qui se tient actu-

lellement au pays, venant au sud de

{1a Rhodésie, a visité nos mines par

[leur outillage, leur développement et

leur efficacité étaient 50 ans en a-

vant de celles de la Rhodésie.

“L'activité dans lcs imines d'a-

miante en 1926” dit l’hon M. Per-

reault s'est continué, cette année et

;nous aurons certainement une valeur
1

rencore plus grande dans notre pro-

' duction.

“Québec produit seule en Canada

ila magné:ite et les trois quarts de

a production canadienne du mica,

| Les matériaux de construction re-

: présentant plus de la moitié de no-

tre production minérale.

“Une ère nouvelle a sonné et Qué

bec va prendre place parmi les pro-

ducteurs de métaux: or. argent, cui-

vre, zine, et plomb et je ne crois pas

me tromper en disant que d'ici trois

à quatre ans la production minérale

=élèvera à au moins 50 millions de

| piastres et 50 pour cent de cette

 
 

|
|

 

somme représentera la valeur de mé ;
taux.

“Notre province a une étendue de

!plus de six cent mille milles carrés

jmeme après la tranche que noust ve-

nons de. donner malgré nous à Terre-

‘neuve, 95 pour cent de cette étendue

cest de formation pré-cambrienne.

Vous savez que cette formation est

éminemment métallifère et que c’est

 

 

elle qui contient les roches précicu-

ses où l'on trouve l’or, l’argent, le

cuivre le plomb, le zine, le nickel. Le

plateau laurentien offre des possibi-

lités minérales considérables, La cho

se a été prouvée dans Ontario par

les dépots de nickel, à Sudbury par

les mines d’argent, à Cobalt, par les

mines d’or à Porcubine et Kirkland

Lake et chez nos voisins du sud par

les mines de fer du lac Suprieur et

les dépots de cuivre du Michigan,

Chez nous cette preuve est en train

de se faire par les récentes décou

vertes de l’an à faites dans la ré-

gion de Rouvn de l’Haricana et de

Chibougamou et dans le canton Le-

mieux en Gaspésie. Là, on a décou-

vert des dépots {onsidérables de
zinc et de plomb. Il y a aussi du cui-

vre. Des compagnies sont à y faire

des travaux importants. De même à

Chibougamou, situé à 150 milles au

nord du lac St-Jean, une centaine

d'hommes sont à faire des travaux

de prospection, L'on en a rapporté

de très beaux échantillons d’or. La

zone minéralisée qui a donné à On-

tario ses mines d'or et d'argent s’é-

tend dans le nord-ouest de Québec

depuis la ligne frontière jusqu'à la

rivière Bell soit une «distance de

cent milles. Les découvertes faites

dans les régions de Rouyn et de l’A-

bitibi ne permettent plus de douter

du succès qui attend Québec. Ce suc

peut être retardé par les difficultés

que rencontrent les prospecteurs. En

effet, ces derniers doivent travailler

dans la forêt et les roches sont re-

couvertes d’une couche de terre de

plusieurs pieds d'épaisseur,

Tout de même le développement

de Rouyn a été phénoménal, Il y a

trois ans. c'était le Zésert, la grande

forêt. J'y suis allé en juin 1924 et
nous avons du faire le voyage en

canot. Il y avait à Rouyn deux peti-

tes cabanes de bois rond. De l’autre

côté du lac Osisko où se trouve la

ville de Noranda s’élevaient alors

quelques petites bâtisses, les fouil-

les venaient de commencer dans ce

qui est aujourd’hui la mine Noranda.

Il m’a fallu traverser à pieds les can

tons de Rouyn, Boischatel-et Dasse-

rat à travers la forêt et les maréca-

ges, Le chemin de fer le plus proche

était alors à 50 milles de là. En oc-

tobre 1926 et lors de mes voyages de

juin et août derniers, les change-

ments étaient merveilleux. Un che-

min de fer de 45 milles avait été

construit de Taschereau à Noranda.

De chaque côté du lac Osisko s’éle-

vaient deux villes: Rouyn et No-

randa: maisons, hopitaux, églises a-

queducs étaient construits ou en

cours de construction.
“Dès l’automne dernier, une ligne

de transmission était construite de

Témiscamingue à Rouyn et Noranda

soit une distance de 65 milles, et y

amenait de la rivière des Quinze Té-

nergie électrique nécessaire au fonc-

tionnement du “smelter” et au déve

loppement des mines, Mon départe-

ment termine cette année au grande

route raccossable de l'Abitibi au Té

miscamingue, du Transcontinental

au Transcontinental au Pacifique, de

Macamic à Angliers en passant par

Rouyn, Ce chemin aura une lon-

gueur de 110 milles Un autre che-

min de fer le T. N. O. Ry sera à

Rouyn avant deux mois. Près de six

cent mille acres ont été prospectés,

Des milliers de prospecteurs sont à

la recherche des mineraies. Des com-

pagnies puissantes font les travaux

de recherches considérables.

*D'ici quelques années, nous as.

sisterons à un développement inten-

se de nos ressources naturelles et

minières. Les capitaux nombreux

nous viennent de tous côtés. Les ca-

pitaux anglais et américains zont

bienvenus pour nous aider à déve-

lopper nos ressources minières nous

contrôlerons avant longtemps le mar

ché des métaux du monde”
M, Roméo Langlais C. R, ex-can-

didat conservateur fut chargé de re-

mercier l'hon, M. Perreault, Dans

une allocution très goutée, il expri-

ma combien les membres du club

Rotary dont il fait partie avaient été

charmés d'entendre le ministre de la

Colonisation des Mines et Pêcheries

et souhaita de l’enteudre de nouveau

dans une autre causerie où il traite

rait de la colonisation ct des pêche

ries,
Déclarant que la causerie de 1'hon

Perrault contribuerait beaucoup à fai

re connaitre nos wresources minié

res et leur développement, auprès

des Rotariens et dans le public. par

sa publication dans les journaux. M

Langlais affirma qu'il est reconfor-

tant pour les Canadiens d’apprendre

rombien leur pays est riche et pro-

met our l'avenir le discours de l’hon

M. Perreault et $allocution de M.

Langlais furent longuemrnt asplau-

dis
 

  LES BAND
ELLES VALENT 15 CENT CHACUNE

 

OPERATION
EVITEE

Mme Dayman en donne
crédit au Composé Végétal

de Lydia E. Pinkham

Colborne, Ont.—*“Quand je me suis
mariée, j'étais maigre et faible. Le

médecin disait
que je n'’aurais
jamais d’enfants,
mais jen ai eu,
et dès la naissan-
ce de bébé, j'ai
souffert sans ces-
se, j'ai eu le mé-
decin et ai pris
des remèdes. La
vie me devint à
charge, les méde-
cins disaient qu’u-
ne opération me

ramènerait, mais mon mari s’y oppo-
sait. Ayant vu les réclames du Com-
posé Végétal de Lydia E. Pinkham,
je décidai de l'essayer pour me
soulager au moins. Je n’avais
pas fini la bouteille que j'étais
mieux, après cinq bouteilles ma san-
té était améliorée. J'ai trois filles
et un garçon et j'ai travaillé jusqu’à
l’accouchement. Je suis sur le retour
de l’âge et dois ma bonne santéau
Composé Végétal de Lydia E. Pink-
ham. J’en prends une bouteille dès
que j'en sens le besoin.”—Mme Susan
Dayman, R.R. No. 5, Colborne, Ont.

Tous les pharmaciens le vendent.

 

  

 

 

 

UNE LITTÉRATURE

NOUVELLE!

|

| VOYONS JUSTE

Soyez bonne madame, et permet-

,tez que l’on fasse part de vos obser-

vations, toutes de sagesse à des lec-

trice qui en pourraient retirer profit.

—Mais de tout coeur!...

Et généreusement elle prezd elle-

méme la plume écrit:

| —Je m’étonnais toujours d'un fait
lqui paraissait étrange, vu sans pré-
caution nécessare ou peut-être pis.
avec quelques nuances d’égoisme.

—Désirais-je quelques renseigne-
ments des affaires de mon mari, de
ses allées et venues de ses projets
de voyage (il ne me disait jamais
rien.)

Je n'avais qu'à laisser la parole 3 ma
dame un Telle, et de suite, toute la
vie apparaissait lumineuse; il allait
faire ceci cela, commencerait cette
entreprise à telle date, à cette autre
un voyage afin de rencontre d’un
monsieur X vu Z etc, etc, etc,

La chose ne parassait ni très jus-
te, ni très nette... flatteuse; pas
plus!...

Lui—cependant si bon! sage et so-
foyer... Qu'y pouvait-il bien avoir?

Il fallait nécessairement un peu
d'attention, d’étude pour savoir à
quelle cause attribuer une telle ano-
malie,

Où mieux qu’en son intérieur,
quand la femme est susceptible de
compréhension, faire part des luttes,
des tracas comme des projets qui Il se fait un mouveme/æ de grande

envergure chez l’ouvrie:, disait l'au-’

tre jour un expert en la matière.

La littérature tente l'esprit d’ini-
tiative ainé chez lui. |

II veut lire, le noble ouvrier! :
loisirs, avoir ses distractons; disons
le mot: jouer à l’homme qui n’a
d'autre souci que la créaton de plai-

sirs pour son désoeuvre ment,

Il veut Ire, le noble ouvrier!
s'instruire! s’assimuler toute chose

Les sciences tentent son cerveau
matérialiste. mieux: le goût du pro-
fane se teinte de velleités idéalistes;
il veut un peu d’harmonie en les
mars de son intérieur; il aventurera
ses désirs jusqu’en les paradis de
l’Art qui semblaient l’Eden défendu
à Moïse, en des temps peu reculés
encore.

N’y at-il pas danger de perdition
ou, du moins d’égarement pour son
inexpérience en ces volumes où le
lecteur est amené à la constatation
d'élégances folles, d’aglomération de
richesses dans des intérieurs où la
plus grande occupation est la bou-
cherie du temps; souci des toilette
des visites en perspectives, de ré-
ceptions donnant lieu à des descrip-
tions où la danse de dollars par cen-
taines est déclarée insuffisante...
il faut plus — et plus toujours!...
Faire mention de millions en multi|
plication d'échaffaudage jusqu’aux
trillions... autrement — effet est
manqué!
Et dans ces promiscuites outran-

cières, où l'homme du métier s’enra-
ge — et c’est la guerre au capital;
ou s’il y a en lui-même un réel fond;
de chrétienté en une âme vraiment
soutenue de Foi — c'est la tristesse:
noire précédant la désespérance:
le morne découragement,

Pourquoi ne pas créer une Littéra-
ture en adaptation des besoins de
chaque catégorie?

Il y a encore — si dommageable
à l’esprit mal préparé — les lectures.
de tous les angles, les couvertures |
attrayantes, le bon goût dirait: aveu-!

 
glantes! atrophiantes! si nuisibles
au caractère! salissantes!...disons'
le mot!... i
Mais enfin!...

Hélas! notre nature visqueuse ;
des individus et des classes, sur les
théories et sur les problèmes qui se’

Prix d'économie politique. — Et

des sur la production. la

tion, la répartition, ou la consomma-

tion des richesses.

Prix do travaux scientifiques

sais d'ordre scientifique, artistique;

les divisions précédentes.

Adresser ouvrages et manuscrits!

en SIX EMEMPLAIRES au Chef du

secrétariat général de l’A. C. J. C.

90, rue Saint-Jacques, bureau 701,

Montréal, avant le premier ectobre

1987.

vers ellcs, incline ses préférances:

description

plastique, n’attirent, ne fascirent

l'esprit : le mal toujours, d’un pre-

mier jet, submerge le bien qui sou-

vente fois aussi, sûrnage heureuse-

ment.

travailleur dans son dessin nouveau

de connaissances plus

dies?

Pourquoi

besoin

continuer

d’une Littérature saine, al-

son âme candide.

Oui!

allusion au mal,

Pour lui,

ses formes et sa stature :

pe proportionnée,

bien à son homme!.

canautages aux pyvgmes ni de péki

un dessin nés aux géants.

A la place d’un salon doré sur tog -

ide parenté ne tarit pas de questions
| sur

rapportent à la condition et aux re-‘
parlons des hommes vivant en socié

é. :

cireula-!

et,
techniques, — Tous mémoires eu ee |!

ou professionnel, non contenus dans|

il est rare qu’un dessin crû, qu'une]
détaMide d’une beauté! seuil d'un foyer &ri — content du

Pourquoi ne pas voir l'ouvrier, le*

approfon-;

d'ignorer son

lant bien A ses yeux, à son esprit, à,

leur âme est comme celle:

des enfants à qui il faut taire toute

une Littérature faisant|
un peu oeuvæe de tailleur, qui donne.
à son sujet l’étoffe qui fera valoir

une cou-!

allant!

. Pas de grands

font partie des joies et des plaisirs
de la vie?

L’enquête ne fut guère longue!
l’époux ramène en on intérieur par
l'amour des siens dépouillat l'homme
des affaires... il rentrait, l’amou-
Teux convaincu de son bonheur. I’é-
poux amant qui sourit à la pair, à
la concorde: atmosphère habituelle
de son foyer.

La jeune femme communiait au
bonheur du mari. On causait des en-
fants! des gentillesses de la jour-
née... touchait un peu de littératu-
re de Musique... pour arriver à la
politique, question toujours vivante
en l’âme d'un patriote, qui ne sau-
rait se désintéresser de ce qui con-
cerne son pays,

D’argent! de la prose des routines
ménagères, des potins de salons, il
n’est jamais fait allusion... pas plus

que ne sont avancées par la jeune
femme avide de la parole facile de

son mari, des interrogations rela-

tives aux affaires extérieures.

- Le mari—dans la gérance de la
fortune a sa confiance pleine et en-

tière—après.

Après...

Toute différente est l’autre fem-

me—qui se prévalant de son titre

les sujets

prohibés au logis,

intentionnellement

—Que comptez-vous faire? Où al-

lez-vous?. Serez-vous. longtemps

en ce voyage? .

gréables sur les sujets préférés, car

dans ces entretiens, je seus l'âme

de mon mari palpiter deg mêmes vi-

brations que la mienne... c'est la

poésie dont nul, dans la vie—ne peut

raisonnablement subir la privation.

nous la chérissons et lui donnons le

plus possible de nos loisirs. Tou-

jours assez tôt se subtituera à ses

charmes, la griffe malencontreuse

du terre-à-terre nous ravalant au ni-

veau des réalités brutales.

Et voilà qui est fait—merci.

Lucette,

Combien de miséres se solutionne-
raient aussi favorablement avec un
peu d’attention et de bonne volonté.

Le bonheur ne coûte pas cher vrai
ment. J

Berthe LAY.

 

Une huile pour tout le monde. —
Bien des huiles ont été annoncées et
‘ont Inaintenant disparues, mais
l’Huile Electrique du Dr Thomas,
continue de maintenir sa position et
augmente sa sphère d'unité chaque
année. Ses qualités reconnues l'ont
placée au premier rang et la retien-
nent là : on peut vraiment l'appeler
l'huile du peuple.

 

Des parasites sous formes de vers
dans l'estomac et les intestins des
enfants,  sapent leur virilité et re-
tardent leur développement physi-
que, Ils tiennent l'enfant dans un
bon état constant d’agitation et qui.
s'il n’est soigné, mettra sa vie en
danger, On peut épargner beaucoup
de souffrances à l'enfant et la mère,
beaucoup d’anxiétés, en employant
un bon remède pourles vers, tel que
les Miller's Worm Powders gui sont
la mort des vers.

1
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en paquets seulement—jamais en vrac.
  

MINISTÈRE DES MINES

CANADA

Un rapport ‘d'un grand intérêt pour

les prospecteurs et les personnes

qui s'occupent de l’industrie minière

dans la province de Québec vient d'¢

tre publié par la Commission géolo-

gique du Ministère des Mines, C'est

la version française de la Partie C.

du Rapport sommaire de 1924 qui,

comprend les résultats des travaux

géologiques effectués sur le terrain

dans le courant de cette année-là, Ce

volume contient une description des!

gisements minéraux et de la consti-  tution géologique, par les Drs, W. F.

James et J B. Mawdsley, des ré,

gions de Cléricy et de Kinojévis, si-.

tuées tout droit à l’est du district

d Rouyn, dans l’ouest ‘de la province‘

de Québec. Ce rapport est accompa-|

gné de deux cartes géologiques en

couleur, à l’échelle de un mille au

pouce. Le Dr Alcock décrit ézale-!

ment dans cet ouvrage la géologie

d’une partie des monts Shckshock et    
Telle une grippe dans la gorge, —

Pour une maladie qui n'est pas mor-

telle, il n’y en a probablement pas

qui cause plus de souffrances que

l'asthme. Le sommeil est impossi-

ble, le patient épuisé, et finalement

quoique l'attaque passe, il est tou-

jours dans la crainte qu’elle re-

vienne. Le Remède pour l'asthme du

Dr Kellogg est un spécifique mer-|

veilleux. Il soulage immédiatement

et des milliers peuvent certifier qu’il

libère les voies respiratoires, M est
vendu partout chez l es marchands.

 

LA QUALITE
PLUS ELEVEE
POUR AU-ce FiAIT UN

#2"MEILLEUR
ff PAN |   Force est bien à l’interpellé de

's’exécuter n’est-ce pas?... et four-)

nir réponse sur réponse a celle qui’

ne craint pas l’indiscrétion de se sa-

crer—chef interrogatoire?...

SeNOMESTIQUE   Et voilà le secret des informa-
tions multipleset précises de ma-
dame une Telle.

—Je ne suis plus fermalisée du
tout veuillez-le croire—de ia science

de ma voisine. |

Rien ne sera changé chez nous; |

nous continuerons nos causeries a-'

 

‘tes les coutures, da tentures de soirs!

avtour de baldaquins de rideaux de

Yelours masquant en panneau de

| point de Venise. parlons de pro-‘
| preté! de confort! de solidité de

meubles dont l’âge par exemple—se-

‘rait la très grande beauté.

Parlons d'amour du travail! de dé-

vouement aux semblables—de sou

: mission dans les épreuves: monnaie

i d'acquisition de places de cheix dans

un monde meilleur,

Le travailleur gagnerait moins de

l haine de sa condition de facteur du’

prolétariat et la société n’y perdrait

‘rien si Jui — puisait un peu de cette

{tranquilité qui fait un front serein

| soit qui est sicn. P. M,

 

 | ;
“Les enfants d’école

ont besoind’une

bonne nourriture

L’EmulsionScott

fournit les Vitamines

d’Huile de Foie

de Morue dont les

| enfants ont besoin.

26-37   | Scott & Bowne, Toronto, Ont.
 

 

|

i Alph. Laberge =

Serpentine de la région de Gaspé. |

Des exemplaires de ce rapport,

| peuvent être obtenus en s'adressant‘

‘au Chef du Bureau de la Traduction

et des Publications françaises, au

Ministère des Min:s à Ottawa, |
Ottawa 273 sept. 1927

SONGEZ-Y sérieusement avan
d'acheter des produits étrangers.

CHAQUE PIASTRE que vous dé
pensez dans votre district contribue
à augmenter la prospérité et les i
dustries.

NIPS
de WRIGLEY
Bonbon à saveur de

menthe dans la couche de
sucre, et gomme à mâcher

à saveur de menthe5

à l'intérieur.

M \

conE0
77e

- CH30 oP
à

a. f Après chaque repas 
 

 

 

VOTRE MAISON
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est-elle aaussi jolie à l’intérieur qu‘a
Pextérieur?

ENDEZ votre maison de campagne confortable et attrayante,
grâce à des cloisons et des plafonds de Gyproc Incombustible.

Une dépense modeste transformera tout votre intérieur en
chambres agréables et artistiques.
Demandez notre brochure gratuite, intitulée Mon Foyer. Elle

ment le Gyproc, le Revêtement Isolateur Rocboard (en gypse) et
diminuent vos comptes de combustible de 20 à 40%.

THE ONTARIO GYPSUM CO., LIMITED, PARIS, CANADA

  
cloisonmurale incombustible

En Vente Chez

DE CAMPAGNE

     

ue com-
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“ orsquela “Consattertion” ta plus ehoüffamt eu:tsJ
grosse, locomotive, ‘non sbule- elle aussi5er; Rita

mené ada,

dritänéiqure, ‘quitta là gare du? Cana-| en mécanicien vist
dien Natiohäl, à Toronto, .poyr s#
rendre 3 Baltimore oll se Ses
tuellement De ‘foire dite-du novai|
d’adier”, Joha Rybygrh MclttyTe, un
ingénieur àsagetraite qui a débuté
dans Joy chemins de fer ily ‘a 62,ans ses côtés, “

sa place dans: la ‘““T'ré- tonhes, et lorsque j'ai quitté le sèr-
vithick” la plus @ vieille Ibcomotive vice la
veut; 7°

 
dans le pays, qui

Baltimore. La
dë L'Empire Trent conduite par son an-

Se (ra: or avent
Le départ à“ côté, dela “ fadera-
Honecomme on le voit pau lecliché

ins Pa .gommencé à condui-
re” dit M”“Melntyre en‘comparant la
‘Dtevithick', au énlonstre d'acier à

fa otive pesait 22%

pls grosse locomotive du

«dp
Grant” Tronc. pesait 20716 tonnes.
Dans ce temps-là1s wagons de mar-
chandises avaieht une capacité de 8
torines, aujourd'hui- ils ‘en ont sou-
Vent une de 40 nnes”,

La<'Contéderation"que M. MeIn-
tyre comparait ainsi aux locomotives
du-passé pèse 233$ torines.
M. McIntyre est né en Ecosse en

1852. 11 entra eu serfice du Grand-
Tronc très jeune ef me s’en retira
qu'à l’âge de 65 afs,

—se

v
p
n



QUATRE LE PEUPLE DE MONTMAGNY
LSanal

 

LISTE DE PRIX

De l'exposition du Cercle des Fer-

mières de Montmagny tenue les

26, 27, 28, 29 et 30 août 1927.

CLASSE 1—CULTURE POTA-

GERE
1.—Oignons plantés. — ler prix,

Mme Gaudiose Cloutier, 75c; 2e, Mme

J. U. Têtu, 65c; 3e, Mme Arthur
Coulombe, 50c; 4e, Mme Geo. Lan-

glois, 40c; 5e, Joseph Thériauit, 30c;

6e, Mme Thomas Lacombe, 20c.

 

2.—Poireaux.—ler prix, Mlle Ma-

rie Gaumond, 75c; 2e, Mme Chs A.

Paquet, 65c; 3e, Mme Arthur Blais,

-50c; 4e, Joseph Gendreau, 40c; Se,

Mme Joseph Vézina, 30c; Ge, Mlle

Aline Proulx, 20c.
8.—Choux.— ler prix, Mme Ma-

gloire Lemieux, 75c; 2e, Mme Oné-

nier,- 50e; 4e, Mme G. F. Fournier,

40c; 5e, Mlle Jeanne Anctil, 30e; Ge,* Mme Jos. Couture, 75c; 2e prix, Mde
Podiose Cloutier, 65c; 3e prix, Mme

Onésiphore Proulx, 50c; 4e prix, Mde

J. M. Nicole, 40e; 5e prix, Mile An-

née Bernatchez, 30e; 6e prix, Mde

Mile Elianne Boulanger, 20c.

6.—Tomates.—ler prix, Mme Ar-

thur Boulangerfi 75e; 2e, Mile Ma-

ria Bernatchez, 65e; 3e, Mme Cléo-

phas Gaudreau, 50c; 4e, Mme Eug.

G. Fournier, 40c; 5e, Mme Gaudiose

Cloutier, 30e; Ge, Mme Joseph Gen-
dreau, 20c.

7.—Blé-d’Inde. — ler prix, Mme

Ludovic Tétu, 75c; 2e, Mme Geo.

Langlois, 65c; 3e, Mme Jos. Couture,

50c; de, Mme Placide Bernatchez,

40c; 5e, Mme Alex. Fournier, 30e;

6e, Mme Adrien. Morin, 20c.

8.—Citrouille.—ler prix, Mme J. 
'Mme Arthur Blais, 40c;

| Adrien Morin, 30c;

U. Têtu, 75c; 2e, Mme Louis Nicole,

65c; 3e, Mme Geo. Langlois, 50c; de,

5e, Mme

6e, Mme Jos.
Thériault, 20c.

9.—Betteraves. — ler prix, Mme

siphore Proulx, 65c; 3e, Mme J. M. Arthur Blais, 75¢; 2¢, Mme Arthur

Nicole, 50c; 4e, Mme G. F. Fournier, ! Lamarre, 65c; 3e, Mlle Aline Proulx,

40c; 5e, Mme J. U. Têtu, 30c; Ge, '50c; 4e, Mme Edmond Bernatchez,
Mme Arthur Blais, 20c. 40c; 5e, Mme G. F. Fournier, 30e;

4.—Carottes.—ler prix, Mme Al-'6e, Mme Alex. Fournier, 20c.
phonse Thibault, 75c; 2e, Arthur

Blais, 65c; 3e, Mme Geo. Langlois,

50c; 4e, Mlle Jeanne Anctil, 40c; 5e,

Mme G. F. Fournier, 30c; 6e, Mlle

Marguerite Bernatchez.
5.—Choux-de-Siam. — ler prix,

Mlle Alma Proulx, 75e; 2e, Mme Ar-

thur Blais, 65c; 3e, Mme Alex. Four-
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10.—Patates. — ler prix, Mme

Alex. Fournier, 75e; 2e prix, Mme

Lucien Nicole, 65c; 3e prix, Mme

Arthur Coulombe, 50c; de prix, Mlle

Eugénie Nicole, 40c; 5e prix, Mme

Alfred Couillard, 30e; 6e prix, Mlle

Alma Picard, 20c.

=

X

La Servitude des Dettes

~ERTAINES personnes sont tou-

jours à court d'argent—emprun-

tant toujours—toujours dans les

dettes.

Bien que la prison pour dettes soit
une chose du passé, les personnes en-

dettées ne sont pas libres. Elles ne

sont maîtresses ni de leur temps ni

de leur travail. D'autres disposent

d'elles.

Un compte d'épargne qui s'accroît
libère des dettes.

 

 
La Banque Royale

du CanadaFS603
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Un bon rasage assouplit
et protège la peau

   

  

 

Point n’est besoin de dispositif spé-
cial pour lo repassage, avec le Rasoir

VALET AUTOSTROP. C'est un ins-

trument compact ct complet par lui-

mêmo,. In un instant, vous faites res
trouver à la lame son fin tranchant ori-
ginnul, qui vous permet d’obtenir. ce

RASAGE CORRECT qui contribue à
conserver à votre visage son apparence
Ge jeunesse.

La même lame peut être employée
maintes Ct maintes fois. sans avoir à

rien défaire ni à remettre en piace, soit

pour le repassage, le rasage où le net-

to; ape.

Une lame bien repassée conserve au visage sa fraicheur

RasoirValetAutoStrop
S'aiguise lui-même

GARANTIE
Nous désirons que chaque personne qui fait usage du Rasoir Valet AutoStrop en soit toujours
enthousiaste. S'il arrivait quelque chose à votre Rasoir qui l'empêchalt de vous donner
un service parfait, envoyez-nousle ct nous vous le retournerons comme neuf sans qu'il vous

en coûte un sou.
(54-F ) |

AUTOSTROP SAFETY RAZOR CO.. LIMITED. Toronto. Canada
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‘prix, Mde Arthur Coulombe, T5c; 2e:

11—Oignons senés. — ler prix, | prix Mlle Alma Fournier, 50c;

Eug. G. Fournier, 20c.

12—Collection de légumes. — ler

prix, Mde Philippe Michaud, 75c; 2e

Mde Alfred Couillard, 65c; 3e

Mde Arthur Lamarre, 50c; 4e

prix,

prix,

prix, Mde Ludovic Têtu, 40c; Hieme

prix, Mde J. U. Têtu, 30c; 6e prix,

Mde Arthur Blais, 20c.

13—6 pommes ou 12 pommettes.

ler prix, Mlle Aline Proulx, 75c; 2e

prix, Mde Geo. Langlois, 65c; 3e
prix, Mde J. M. Nicole, 50e; 4e prix,

Mlle Azilda Couillard, 40c; 5e prix,

Mde Ludovic Tétu, 30c; 6e prix, Mde

Louis Nicole, 20c.

14.Melons. — ler prix, Mde Joseph

Couture, T5c; 2e prix, Mde Arthur

Blais, 65c.

CLASSE IL—ART CULINAIRE

15.—Beurre. — ler prix, Mde Lu-

dovic Têtu, 75e; 2e prix, Mde Joseph

Vézina, 60e; 3e prix, Joseph Gen-

dreau, 50c; 4e prix, Mde Eug. G.

Fournier, 40c.

16.—Savon domestique. ler

prix, Mde Eug. G. Fournier, 75e; 2e

prix, Mde Joseph Thibault, 60c; 3e

prix, Mde Joseph Thériault, 50c; 4e

prix, Mlle Marguerite Bernatchez,

40e; 5e prix, Mde Ludovic Têtu, 30c,

6e prix, Mde Placide Bernatchez,

20c.

17.Pain de Ménage. — ler prix,

Mde Placide Bernatchez, 75c; 2e

prix, Mlle Marguerite Bernatchez,

‘60e; 3e prix, Mde Ludovic Têtu, 50c

;4e prix, Mlle Eugénie Nicole, 40c;

5e prix, Mde Gédéon Blouin, 30c; 6e

prix, Mde Adrien Morin, 20c.

18.—Conserves de viande. — ler

prix, Mde Placide Bernatchez, T5c;

2e prix, Mlle Marguerite Bernatchez

30e; 3e prix, Mde Geo. Langlois, 50c

de prix, Mde Jos. Vézina, 40c; 5e
prix, Mde Louis Nicole, 30¢; 6c prix

Mde J. M. Nicole, 20c; Te prix, Mde

Arthur Coulombe, 20c.

19.—Gâteaux. — ler prix, Melle

Yvonne Blouin, 75e; 2e prix, -Mlle

Ernestine Côté, 60e, 3e prix, Mme

Geo. Blais, 50c; 4e prix, Mde Placi-

de Bernatchez, 40c; 5e prix, Mme

Auguste Després, 30c; 6e prix, Mlle

Marguerite Bernatchez, 20c.

20.—Confitures. — ler prix Mde

Ernest Gaumond, 75c; 2e prix, Mme |

Louis Nicole, 60c; 3e prix, Mde Ar-

thur Blais, 50c; 4e prix, Mlle Alma

Fournier, 40c; 5e prix, Mde Jos. Cô-

té, 30e: Ge prix, Mde Arthur Lamar-

re, 20c.

21—Bonbons au miel. — ler prix,

Mde Geo. Blais, 75e; 2e prix, Mlle!

Annette Couillard, 60e; 3e prix, Mde|
Arthur Bélanger, 50c; 4e prix, Mlle

 

  

Mme Placide Bernatchez 20c.

| prix, Mme Placide Bernatchez, 75c;

‘2e prix, Mde Arthur Coulombe, 60e;
‘3e prix, Mlle E. Côté, 50e; 4e prix,

Mlle Aline Proulx, 40c; 5e prix, Mde

1 Geo. Langlois, 30e; 6e prix Mde Ar-

ihur B’ais, 20c.

28.—Conserves de légumes. — ler

i prix, Mde Arthur Blais, 60c; 3e prix,

!Mde Placide Bernatchez, 50e; 4e

. | prix, Mlle Marguerite Bernatchez,

; 40c, 5e prix, Mde J. M. Nicole, 50€;

“6e prix, Mde Joseph Vézina, 20c.

CLASSE IN.—TRAVAUX DOMES-

TIQUES

24—Laine filée pour tricot. — le

prix, Mde J. M. Nicole, $1.00; 2e
prix, Mde Alphonse Thibault, 80c;

3e prix, Mde Louis Nicole, 60c; de

prix, Mlle Alma Fournier, 50c; 5e

prix, Mde Joseph Côté, 40c; 6e prix,

Mde Arthur Coulombe, 30c; Te prix,

Mde Eugène G. Fournier, 20c.
25—Laine filée pour chaîne, etc.

~ ler prix Mde Alphonse Thibaut,

$1.00; 2e prix, Mde Arthur Coulom-

be, 80c; 3e prix, Mde Alex. Fournier,

60c; 4e prix, Mlle Alma Fournier,

50c, 5e prix, Mde J. M. Nicole, 40c;

6e prix, Mde Louis Nicole, 30c; Te

prix, Mlle Jeanne Anctil, 20c.
26—Bas en laine du pays, etc.—

ler prix, Mde Placide Bernatchez,

$1.00; 2e prix, Mlle Eugénie Nicole,

:80c; 3e prix, Mlle Marg. Bernatchez,

60c; Je prix, Mile A. M. Boulanger,

50e, 5e prix, Mde Dodiose Cloutier,

40c, 6e prix, Mlle Ida Bernatchez,

!30c; 7e prix, Mlle Maria Bernatchez,

! 20c.
| 27—Mitaines et gants, ete. — ler

  
‘prix, Mlle Alma Fournier, $1.00; 2e

prix, Mde Placide Bermatehoz, Soc;

de prix, Mile Régina Proulx, 69c: 4e

Mde Jos. Gendreau, 50e; de

prix, Mile Ida Bernatehez, 40c; Ge

prix, Mlle Jeanne Anccil, c0e; Te

prix, Mde Geo. Langlois, 20c.

prix,

28—Châle tricoté en laine. — ler

prix, Mlle Lucienne Paré, $1.00.

29—1 couverte pure laine. — ler

prix, Nide Alex. Fournier, $1.00; 2e

prix, Mde Geo. Blais, 80c; 3e prix,

AlphonseMde Thibault, deOe;

 

Be

prix Mlle Jeanne Anctil, 40c; 6e

prix, Mde Louis Nicole, 30c; 7e prix,

Mde Eug. G. Fournier, 20c.
30.—Drap de lit laine et coton. —

ler prix, Mde Geo. Langlois, $1.00;

2e prix, Ml'e Aline Prouix, 80c; 3e

prix, Mde Albert Talbot, 60c; 4e
prix, Mde Alphonse Thibault, 50e;

5e prix, Mde Arthur Boulanger, 40c;

6e prix, Mde Godiose Cloutier, 80c;

Te prix, Mde Ernest Gaumond, 20c.

31.—Flanelle tout laine. ler

prix, Mlle Jeanne Anctil, $1.00.

32—Etoffe légère pour habits. —

ler prix, Mlle Jeanne Anctil, $1.00

34.—Gilet ou chandail en laine.—
ler prix, Mde Alex. Fournier, $1.00;

2e prix, Mlle Jeanne Anctil, 80c; 3e

prix Mde Cléophas Gaudreau, 60c;

de prix, Mde Placide Bernatchez, 50c

5e prix, Mde G. F. Fournier, 40c; 6e

prix Mile Marguerite Bernatchez 30,

Te prix, Mlle Eugénie Nicole, 20c.

35.—Jupe, robe, habit ou manteau

ete. — ler prix, Mde Placide Ber-

natchez, $1.00; 2e prix, Mde Joseph

Gendreau, 80c.

36.—1 couverte de catalogne. — le

prix, Mde Eug. G. Fournier, $1.00;

2e prix, Joseph Thibault, 80c; 3e

prix, Mde Geo. Langlois, 60c; 4e

prix, Mlle Alma Fournier, 50c; 6e

prix, Mde Gaudiose Cloutier, 40c; Ge

prix, Mde G. F. Fournier, 30c; Te

prix, Mde Arthur Boulanger, 20c.
37—Catalogne de plancher. — le

prix, Mlle Juliette Carbonneau, $1.00

2e prix, Mde Alphonse Thibault, 80c;
3e prix, Mde Ludovic Têtu, 60c; 4e

prix, Mde Jos. Gendreau, 50c; be

prix, Mde Geo. Langlois, 40c; 6e'

prix, Mde Adrien Morin, 30c; Te prix

Mde Albert Talbot, 20c.
38—Nappe faite de lin, — 1e prix,

Mde Arthur Coulombe, $1.00;

prix, Mile Alma Fournier, 80e; 3e

prix, Mlle Alma Picard, 60c; 4e prix,

Mde Alphonse Thibault, 50c; 5e prix

Mde Gaudiose Cloutier, 40c; Ge prix,

Mde Albert Talbot, 30c.

2e.

 

  

prix Mde Onésiphore Proulx, 30c; Ge

prix Mile Alma Picard, 20c.

53.—Boutonniéres ou boutons, etc.

—ler prix, Mde Joseph Thibault, 75c

2e prix, Mde Arthur Coulombe, 60e;

3e prix, Mde Fidèle Gagné, 50e; 4e

prix, Mlle Yvonne Blouin, 40c; 5e

prix, Mde Onésiphore Proulx, 30c;

6e prix, Mile Régina Proulx, 20c.

54—Points de couture pour ete.—

ler prix, Mlle Marg. Bernatchez, 75¢

2e prix, Mde Onésiphore Proulx, 60c

3e prix, Mde Fidèle Gagné, 50c; 4e

prix, Mlie Régina Proulx, 40c; 5e

prix, Mlle Ida Bernatchez, 30c; 6e

prix, Mlle Maria Bernatchez, 20c.

CLASSE VI—VOLAILLES

55.—1 trio de P. R. B. (1 coq et 2

poules).— ler prix Mde Arthur Bou-
langer, $1.00.

86.—1 trio de P. R. BP. (1 cochet et

2 poulettes).—ler prix, Mde Arthur

Boulanger, $1.00; 2e prix, Mde Raoul

Corriveau, 75e; 3e prix Lucien Nico-

le, 60c; 4e prix, Mde Joseph Vézina,

50c; 5e prix, Mde J. U. Têtu, 40c.

57.—1 trio de R. I. P. )1 coq et 2

poules).—ler prix, Mde Geo. Lan-
glois, $1.00.

58.1 trio de R. I. P. (1 cochet et

Z poulettes)—ler prix, Mde Eugène

G. Fournier, $1.00; 2e prix Mlle Eu-'
génie Nicole, 75e; 3e prix Mde J. M.

Nicole, 60c; 4e prix Mde Geo. Lan-
g'ois, 50e,

62.—1 trio de toutes autres races

pures (1 cochet ct 2 poulettes).— 1e

prix, Mde Adrien Morin, $1.00.
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 39.—3 serviettes de toile de lin. —

ler prix, Mde Geo. Blais, $1.00 2e

prix, Mlle Marg. Bernatchez, 80c;

3e prix, Mile Alma Fournier, 60c; 4e.
prix, Mde Alphonse Thibault, 50c;
5e prix, Mde Cléophas Gaudreau, 40e |

6e prix, Mde Gaudiose Cloutier, 30c,

  
ET LE NETTO

?

Marguerite Bernatchez, 40e; 5e prix, prix, Mde Arthur Blais, 50e, 5e prix,

Mde Alex. Fournier, 30e; Ge prix, M le E. Côté, 40e; 6e prix Mile Yvon-

22.—Conserves de fruits. — ler Boulanger, 20c.

M 4c prix, Mde Ludovic Têtu, 50-; 5e

Te prix, Mde Jos. Gendreau, 20c.

40.—5 verges de toile de lin. —ler

prix, Mde Alphonse Thibault, $1.00; ;

2e prix, Mlle Juliette Carbonneau,| a Jeanne Gillex,

80e; 3e prix, Mde Jos. Couture, 60; Chez Votre Epicier!
de prix, Mde Alex. Fournier, 50c; 5e'La CIE EW.GILLETT LTEE,

Bienfaitrice du
beau sexe-
La mignonne, petite
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ST-PAUL DU BUTON

(SPECIAL)

M, Omer Plante, de Waterbury,

Conn, accompagné de deux amis amé

ricains, était en promenade à St-

Paul, ces jours derniers, Avec MM.

Ferdinand et Eugène Proulx et Odi-

lon Castonguay, les visiteurs ont fait

une excursion de chasse et de pêche.

Hs ont aussi visité leurs parents de

Ste-Perpétue, St-Marcel, Ste-Appolli-

ne et Montmagny et sont retournés

vendredi dernier à Waterbury en-

chantés de leur voyage.

% x %

M. Omer Castonguay, fils, est par-

ti pour un voyage à Waterbury, où

il sera l'hôte de son frère M. Emile

Castonguay,

 

 

—>————

SAINT-JEAN-PORT-JOLI

M, Potvin B. S. A,, est de retour

d'un voyage d’affaires à Sherbrooke,
¥ x ¥

Mlles G, Derome Marg Drapeau,

de Québec, ont passé quelques jours

parmi nous.

¥* % %

Mlle Maria Samson. de St-Hyacin-

the a été pendant quelque temps l’in

vitée de Mlle Bernadette Bélanger.

A_l'occasion de son séjour, Mlle Bé-

langer a donné une charmante ré-

ception au Castel des Falaises, E-

taient parmi les invités: MIles Blan-

dine Potvin, Rose , A. Roy, Maria

Samson, Annette Verreault, [Irène Le

mieux, A. Dupont, MM, Armand Viel

Paul Verreault, Lucien Fournier, Geo

Lemieux, C, Lemieux etc.

Ex %

Nous apprenons avec regret la

mort de M. le Docteur Emile Dupont

de St-Grégoire de Montmorency, à

l’âge de 50 ans. Le défunte était na-

tif de St-Jean Port Joli où demeure

une grande partie de sa famille à la-

quelle nous offrons nos sympathies

sincères,

emma

SONGEZ-Y sérieusement avant

d’acheter des produits étrangers.

CHAQUE PIASTRE que vous dé-

pensez dans votre district contribue

à augmenter la prospérité et les in- prix, Mlle Marg. Bernatchez, 40c; Ge TORONTO CANADA
prix, Mde Geo. Langlois, 30c; Te prix

Mde Placide Bernatchez 20c.
 dustries.

 

Appauvrissement du sang J
et ses conséquences

Un grand nombre de femmes se plaignent de faibl
générale, d'essoufflement au moindre effort, de palpitations
de cœur, d'un appétit capricieux, de digestions difficiles, d’un
sommeil qui ne les repose pas, de troubles périodiques,etc,
Si tel est votre cas, madame, prévenez des malaises plust
graves en prenant immédiatementles

PILULES ROUGES
qui ont la vertu de régénérer le sang, de retremper les nerb
et de soulager rapidementla femme queles fatigues journ:

lières, les veilles prolongées et les inquiétudes maternelle

surmènent depuis longtemps. En enrichissantle sang, vivi
fiant les organes et augmentantles forces, les Pilules Rouge:
donnentà l'organismeles forces nécessaires pourlutter effi
cacement contre:

© €

£384

Pauvreté du sang Mélancolie
Retour d’âge Dérangement
Troubles nerveux Irrégularités
Maux de reins Chlorose

Douleurs périodique
Troubles d’estomac

Palpitations de coeur
Dépression

‘Après une maladie prématu
rée dont j'avais failli mourir, les

forces étaient lentes à me revenig

et j'avais à souffrir de toutes id
çons surtout de ma digestion
Chaquefois que je mangeaisc’é
tait la même sensation de masse
qui demeurait là dans l’estomag
m’enlevait l’appétit pour le repa
suivant, gênait ma respiratioi

provoquait des gaz, des envies di4
dormir, m’empéchait de faire mof
travail, me rendait morose et cj
trotenait ma faiblesse. Une am

m’ayant recommandéles Pilules Rouges, j'ai aussitôt pris ce remèd

qui a fortifié tout mon système, a aidé les fonctions de mon eston:

et a rétabli ma santé. J'ai pris les Pilules Rouges durant un an ez

viron, mais je considère que ce fut quand même un traitement hay

marché”. Mme Alphonse Lussier, 191, rue St-Charles, Montréa

CONSULTATIONS GRATUITES aux femmes, par lettres où «

nos bureaux, 1570, rue Saint-Denis. Notre médecin est, à votre disposition A

tous lesjours, de 9 heures du matin à 8 heures du soir (excepté les dimanchad

etfêtes religieuses). Vous serez satisfaites des conseils qu’il vous don #

pour rien. Il vous est impossible de vous soigner à meilleur marché.

 

2

28 En vente partout, ou par la poste, 50 sous la boîte. y

CIE CHIMIQUE FRANCO-AMÉRICAINE, Itée, 1570, St-Denis, Montréal.

 
 

 

41—Ouvrage à l’aiguille (brodé).
 

  

 

 

—1ler prix, Mde Joseph Thibault, $1 NEDaQOL a = i : 7 : Ly TICPIS 7
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  42,—Tricot de fil. — ler prix, Mlle

Yvonne Paré, $1.00; 2e prix, Mlle A.

M. Boulanger, 80e; 3e prix, Mlle Ali-

ce Blouin, 60c¢; 4e prix, Mle Azilda

Couil'ard, 50e; 5e prix, Mile Eugénie

Nicole, 40c; Ge prix Mde Edouard

Laflamme, 30c; Te prix Mde Gcorges

Langlois, 20c.
43.—Frivolité — ler prix, Mlle

Annette Couillard, $1.00; 2e prix,

  

 
    

Mile Marg. Bernatchez, 80e; 3e prix,

Mde Arthur Lamarre, 60c; 4e prix,

Mlle E. Côté, 50e; 5e prix Mde Gé-

déon Blouin, 40c; 6e prix, Mlle A.

Lespérance, 30c; 7e prix, Mde Ar-

| thur Coulombe, 20c.
44,—1 centre de table. — 1er prix,

Mde Joseph Lemieux, $1.00; 2e prix

Mde Alphonse Thibault, 80c; 3e prix

Mde J. C. Hébert 60e; 4e prix, Mlle

Jeanne Lemieux, 50e; 5e prix Mlle
Marg. Bernatchez, 40c; 6e prix, Mlle

Yvonne Blouin, 30c; 7e prix Mde Gé-

déon Blouin, 20c.

45—1 coussin. — ler prix, Mlle
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Eugénie Nicole, $1.00; 2e prix Mlle

Philippe Michaud, 80e; 3e prix, Mlle

Yvonne Blouin, 60c, 4e prix, Mde J.   
  Thibault, 50c; 5e prix, Mlle Alice

| Blouin, 40c; 6e prix, Mlle E. Côté,|:

| 80e, Te prix, Mlle A. Lespérance 20c.

46.—1 tapis crocheté. — ler prix,

| Mlle Alma Picard, $1.00; 2e prix,

Mde Joseph Gendreau, 80c¢; 3e prix,

{Mlle Alma Fournier, 60c; 4e prix,

Mde Joseph Thibault, 50e; 5e prix,

Mlle Marg. Bernatchez, 40c; 6e prix,

, Mde Jos. Couture, 30c; 7e prix, Mde
Cléophas Gaudreau, 20c; 8e prix,

Mde Onésiphore Proulx.
47.—1 tapis tressé. — ler prix,

1Mde Placide Bernatchez, $1.00; 2e

prix, Mlle Marg. Bernatchez, 80c;

8e prix, Mlle Alma Fournier, 60; de

prix, Mde Joseph Thibault, 50c; 5e

prix Mde Gaudiose Cloutier, 40c; Ge

prix, Mde Thomas Lacombe, 30e; Te

prix, Mde Jos. Gendreau, 20c.

48.—1 fichu (scarf) tissé cn laine.

"ler prix, Mlle Alice Biouin, $1.09;

2e prix, Mde J. M. Nicole, 80c.

   

 

€

Temps.

NERALES
{

49.—Collection de miel—ler prix,

Mde Jos. Côté, $1.00.

50.—Gerbe de fleurs de parterre.—

ler prix, Mde Alfred Couillard $1.00

2e prix, Mde Joseph Boulet, 80e; 3e

prix, Mlle Annette Couillard, 60c; 4e

prix, Mde Arthur Lamarre, 50c; 5e

prix, MHe Azilda Couillard, 40e; 6e

prix, Mlde Arthur Coulombe, 30c.

51.—Colleetion de fleurs de maison

—1ler prix, Mle Juliette Carbonneau

$1.25; 2e prix, Mde Alfred Couillard,

81.09; 3e prix, Mde J. U. Tétu, 75e;

PRO
LAY

prix, Mde Thomas Lacombe, 25c.

CLASSE V—COURS DE

COUTURE

— ler

2e

Je

de

Se

52.—Poches tailleur ete.

prix, Mde Joseph Thibanlt, Tôe;

prix, Mde Gédéon Blovin, 60c¢;

prix, Mlle Yvonne Blouin, 50c;

prix, Mlle Régina Proulx, 40c;   
L n’y a que les chefs-doeuvre qui
peuvent résister aux assauts du

C'est pourquoi la riche et
| Ans,

CLASSE 1V.—COLLECTIONS GE- hygiénique Ale BOSWELL, rCcon-nue comme le meilleur produit de
l'industrie du brasseur, est encore au-
jourd'hui la préférée des connaisseurs.

ffrigée sur le site de la première
serie du Canada, fondée par
l'Intenéant Talon en 1668.
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LISTE DE PRIX
 

do l'exposition du Cercle des Fer-

mieres, Saint-Pierre de Montma-

gny.
 

CULTURE POTAGERE

1.—Oignons plantés—Mmes Eug.

Baillargeon, Philéas Proulx, Mile

11.—Patates. — Mmes Antonio

Proulx, Georges Proulx, Mlles Imel-

da Lecomte, Léontine Proulx, Laura

Samson, Mme Jos. Bélanger.

13.—Féves de jardin.—Miles Lau-

ra Samson, Blanche Breton, Mmes
Narcisse Gaumond, Jos. Delagrave,

Mlle M.-Anne Morin, Mme Michel

Cloutier. :

14.—Pois de jardin.—Mme Michel

comte, M.-Reine Rousscau, M.-Mar-

the Proulx, Julia Baillargeon. Mmes

Louis Proulx, Thomas Caron.

23.—Confitures. — Mme Prudent

Picard, Philéas Proulx, Jos. Dela-

grave, Z. Cloutier. Mlles R.-Alma

Cloutier, Elise Proulx.
24.—Bonbons, — Mlles Jeannette

Morin, Imelda Lecomte, Mme Anto-

Lucienne Delagrave, Mmes Louis nio Proulx, Mlle M.-Anne Morin,

Proulx, Jos. Delagrave, Antonio! Cloutier, Mlle M.-Anne Morin, Mme| Miles Julia Baillargeon, Laura Sam-

Proulx. Antonio Proulx, Mlles Adrienne

|

son.

2.—Poireaux.—Mmes Thomas Ca-|Proulx, Imelda Lecomte, Yvonne

ron, Eug. Baillargeon, Z. Cloutier, Breton. TRAVAUX DOMESTIQUES

Antonio Proulx, Milles Imelda La- 15.—Concombres. — Mlle Laura

combe, Amanda Kirouac.

8.—Choux.—Mme Narcisse Gau-
mond, Mlle Adrienne Proulx, Mme

Arémis Rousseau, Mlle M.-Reine

Rousseau, Mme Antonio Proulx, Mlle

M.-Marthe Proulx.  
8b.—Choux-fleurs. — Mlle R.-A.:Laura Samson,

outier, Mmes Phi.éas Proulx, Tho-

mas Caron, Mlle Laura Samson, |

Mme Z. Cloutier.
4.—Carottes. Mlle M.-Marthe

Proulx, Mmes Loulis Proulx, Anto-

nio Proulx, Narcisse Gaumond, Geor-

ges Proulx, Mlle Jeannette Morin.

5.—Laitue.—Mlle Imelda Lecom-

te, Mmes Antonio Proulx, Z. Clou-

tier, Mile M.-Anne Morin, Mmes

Arémis Rousseau, Stanislas Blais.
6.—Choux-de-Siam.—Mme Ernest

Talbot, Mlle Jeannette Morin, Mme

Narcisse Gaumond, Mlles Adrienne

Proulx, Blanche Breton, Yvonne Bre-

ton.

T.~—Tomates.—Mme Louis Proulx,

Mles M.-Marthe Proulx, Joséphine
Lecomte, Adrienne Proulx, Mmes

Fortunat Proulx, Georges Proulx.

8.—Blé-d’Inde.—Mmes Eug. Bail-

largeon, Jos. Delagrave, Mlle Laura

Samson, Mmes Thomas Caron, Pru-

dent Picard, Philéas Proulx.

9.—Citrouille—Mmes Jos. Berthel,

Eug. Baillargeon, Antonio Proulx,

Mlle Adrienne Proulx, Mmes Stanis-

las Blais, Thomas Caron.

10.—Betteraves. — Mile Léontine
Proulx, Mme Eug. Baillargeon, Mlle

Yvonne Breton, Mme Jos. Bélanger,

Mlles Laura Samson, Blanche Bre-

ton.

 

Samson, Mme Jos. Bélanger,
M.-Reine Rousseau, Mmes Antonio

Proulx,

Léontine Proulx.

16.—Pommes d’été. — Mmes Phi-

léas Cloutier, Jos.-Ed. Blais, Mlle

Julia Baillargeon,

Mme Jos. Delagrave.

17.—~Melons.— Mme Thomas Ca-

ron, Mlle Marthe Prouix, Mmes Jos.

Delagrave,

Imelda Lecomte, Mme Jos. Berthel.

18.—Céleri—Mme Antonio Proulx,

Mlles Imelda ,
Proulx, Mmes Jos.-Ed. Blais, Stanis-

las Blais, MlleAmanda Kirouac.

18.—Pommes de conserve.—Mmes

Johnny Beaudoin, Prudent Picard,

Mlle Léontine Proulx, Mme Fortunat

Proulx, Delagrave,

Mme Prudent Picard.

se Proulx,

Narcisse Gaumond,

Antonio Proulx,

Lecomte,

Mlle Lucienne

ART CULINAIRE

19.— Savon domestique. — Mme

Thomas Caron,
rouac, Mme J.-Amédée Létourneau,

Mlle Laura Samson, Mme Z. Clou-

tier, Mme Narcisse Gaumond.

20.—Pain de ménage—Mme Aré-

mis Rousseau, Mlle M.-Reine Rous-

seau, Mme Jos. Bélanger, Mile Imel-

da Lecomte, Mme Antonio Proulx,

Mme Stanislas Blais.

Mlle Amanda

21.—Conserve de viande. 

Mile

Mille

Mile

Adrienne

Ki-

Mmes

Prudent Picard, Z. Cloutier, Mlle Cli-

Mlle Jeannette Morin,

Mme Antonio Proulx, Mle Blanche

Létourneau.

22.—Gateaux.—Mlles Imelda Le-

25.—Laine filée.— Mme Jos.-Ed.

Blais, Mlle M.-Marthe- Proulx, Mmes
Louis Proulx, Thomas Caron, Mlle

Laura Samson, Mme Philéas Proulx,

26.—Bas en laine.~ Mme Michel

Cloutier, MmeJ.-Amédée Létour-

neau, Mme Louis Proulx, Mile M.-

Marthe Proulx, Mmes Louis Laver-

gne, Georges Proulx.
27.—Mitaines et gants. — Mmes

Arémis Rousseau, Narcisse Gau-

mond, Louis Proulx, Philéas Proulx,

Mlles Laura Samson, Adrienne

Proulx.
28.—Chale.—Mlle Laura Samson,

Mmes Narcisse Gaumond, Jos. Bé-

langer, Philéas Proulx, Mlle Imelda

Lecomte. 
29.—Couverte pure laine.—Mmes

Thomas Caron, Narcisse Gaumond,

Philéas Proulx, Johnny Beaudoin,

Mlle Laura Samson.
30.—Drap de lit laine et coton.—

Mlle Laura Samson, Mmes Thomas

Caron, J.-Amédée Létourneau, Jos.-

Ed. Blais, William Giasson, Narcisse

Gaumond.
31.—Gilet ou chandail. — Mmes

Narcisse Gaumond, Georges Proulx,

Stanislas Blais, Mlles Adrienne
| Proulx, R.-Alma Cloutier, Mme John-

‘ny Beaudoin. _

32.—Tricot fantaisie en laine. —

Mme Narcisse Gaumond, Mlle Laura

Samson, Mmes J.-Amédée Létour-

neau, Bernard Caseault, Philéas

“Proulx, Adrienne Proulx.
33.— Objets fantaisie de lin. —

Mlles Imelda Lecomte, Laura Sam-

son, Mmes Michel Cloutier, Narcisse

 
 

 

    
‘Locomotive Canadienne à l’Exposition de Baltimore

NVITÉ àparticiper, par l'envoi d'une de ses locomotives, à l’Exposition du Centenaire du Baltimore and Ohio
Ry., qui a lieu dans la métropole du Maryland, du 24 septembre au $ octobre, lo Pacifique Canadien a envoyé
à cette intéressante manifestation en l'honneur des progrès accomplis par les chemins do fer en Amérique, l’une

de ses locomotives du type ‘2300’. Ce formidable instrument de traction ferroviaire, le plus moderne en service
sur le réseau du Pacifique Canadien, a été construit exclusivement au Canada et figure dignement à côté des plus
uissantes locomotives du continent. Il fait honneur à la ande compagnie canadienne dontles trains, les bateaux,
es hôtels, les télégraphes et le service de messageries constituent la plus grande organisation de transport du monde.

® L'Exposition du Centenaire du Baltimore and Ohio Ry. a été organisée dans le but de célébrer un anniversaire
important dans l’histoire de éette compagnie, en même temps
ment qui s’est effectué dans la traction ferroviaire au cours du
de fer.

ue pour exposer d’une manière concrète le développe-
ernier siècle, c’est-à-dire dantis les d’hnts d- Lh- mins

Gaumond, Antonio Proulx.

34—Serviettes—Mme Louis La-

vergne,’ Mlle Laura Samson, Mme

Narcisse Gaumond, Mlle Jeannette

Morin, Mme J.-Amédée Létourneau,

Mlle Amanda Kirouac.
35.—Divers—Mme Phiiéas Proulx,

Mlle Julia Baillargeon, Mme Gabriel

Cloutier, Mlles Joséphine Lecomte,

R.-Alma Cloutier, Adrienne Proulx.

36.—Rideaux faits à la main. —

Mlle Laura Samson, Mme Narcisse

Gaumond, Mlle Blanche Létourneau,
Mme Horace Lemieux, Mlle Yvonne

Breton, Blanche Breton.
37.—Centre de table. — Mlle R.-

Alma Cloutier, Mmes Narcisse Gau-

mond, Bernard Caseault, Gabriel

Cloutier, Mlle Laura Samson, Yvon-

ne Breton.

38.—Coussins.—DMille Lucienne Do-

lagrave, Mme J.-Amédée Létourneau,

Mlles Adrienne Proulx, Laura Sam-

son, Imelda Lecomte, Mme Bernard

Caseault.
39.—Tapis crocheté. — Mme Sta-

nislas Blais, Mlles Yvonne Breton,

cisse Gaumond, Mlles Amanda Ki-

rouac, Imelda Lecomte, M.-Anne Mo-

rin, Jeanne Proulx, Mme J.-Amédée

Létourneau. :
54.—Fleurs de maison.—Mme Mi-

chel Cloutier, Mme Louis Proulx,

Miles Imelda Lecomte, Joséphine Le-

comte, Mme Z. Cloutier, Mlle M.-

Marthe Proulx.

AVICULTURE

55.—Oeufs.—Mme Jos.-Ed. Blais,

Mlle Laura Samson, Mme Thomas

Caron, Miles M.-Marthe Proulx,
Imelda Lecomte, Mme Louis Proulx.

56.—Poulets Plymouth Rock. —

Mme Louis Proulx, Mlle M.-Marthe

Proulx, Mmes Michel Cloutier, Ga-

briel Cloutier, Antonio Proulx, Mlle

Imelda Lecomte.

57.—Poulets Rhode-Island.— Mlle

Amanda Kirouac, Mlle Elise Proulx.
Rose-Alma CLOUTIER,

Secrétaire.

me Laura Samson, Blanche Breton, Mme

Narcisse Gaumond, Mlle Léontine
Proulx. A

40.—Tapis tressé— Mme Michel

Cloutier, Mlle R.-Alma Cloutier,

Mmes Philéas Proulx, Narcisse Gau-

mond, Imelda Lecomte.
41.—Broderie. — Mlles Lucienne

Delagrave, Yvonne Breton, Blanche

Breton, Julia Baillargeon, Blanche

Létourneau, M.-Anne Morin.

42.—Tricot.—Mlle Laura Samson,

Mme Thomas Caron, Mlle Yvonne
Breton, Mmes Bernard Casault, Moi-

se Cloutier, Georges Proulx.

43.—Tapis de tantaisie. — Miles

Blanche Létourneau, Laura Samson,

Adrienne Proulx, B!anche Breton,

Amanda Kirouac, Léontine Proulx.

44—Vêtements réparés. — Mme

Louis Lavergne, Mlle Blanche Lé-

tourneau, Mme Stanislas Blais, Mlle

Imelda Lecomte, Mme Arémis Rous-

seau, Mlle Jeannette Morin.

45.—Cordonnerie domestique. —

Mme Louis Lavergne, Mlles Imelda

Lecomte. Laura Samson, M.-Anne

Morin, Mme Antonio Proulx, Jean-

nette Morin,

46.—Couvrepieds tissés — Mme

Thomas Caron, Mlles Adrienne

Prou'x, Laura Samson, Mmes Louis

Proulx, Eugène Caron, Jos. Bélan-

ger.

47—Couvrepieds tricotés ou bro-

dés.—Mlle M.-Marthe Proulx, Mme

Bernard Caseault, Mlle Blanche Lé-

tourneau, Mme J.-Amédée Létour-

neau, Mlle Yvonne Breton, Mme Nar-

cisse Gaumond.
48.—Nappe brodée ou tricotée.—

Mlle Blanche Létourneau, Mmes Ho-

race Lemieux, Jos. Delagrave, Mlles

Lucienne Delagrave, Blanche Bre-

ton, Mme Louis Proulx.

COLLECTIONS GENERALES

49.—Conserves de fruits et légu-
mes.—Mme Louis Proulx, Mlles M.-

Marthe Proulx, R.-Alma Cloutier,

Mmes Horace Lemieux, Z. Cloutier,

Antonio Proulx.

50.—Collection de légumes et fines
herbes. — Mlle Amanda Kirouac,

Antonio Proulx, Georges Proulx,

Thomas Caron, Z. Cloutier, Mlle

Imelda Lecomte.

51.—Vin domestique.—Mlle Jean-

nette Morin, Mlle Adrienne Proulx,

Mme Jos. Bélanger, Milles Elise

Proulx, Imelda Lecomte, M.-Anne
Morin.

52.—Miel.—Mlles Jeannette Mo-
rin, Lucienne Delagrave, Mmes Jos. Delagrave, Gabriel Cloutier, Thomas

Caron, Mlle Julia Baillargeon.

53.—Gerbe de fleurs.—Mme Nar-

  
 

De la Santé

en Gerbe! ~

Comme le bon blé, le Gin Melchers est

un produit naturel et sain. C ;

aiment ce qui est naturel et sain, ont fait du

 
MelchErs leur boisson forte favorite.

GinCanadien

Croix dor
Fabriqué à Berthierville, Qué., sous la surveillance du Gouvernement

Fédéral, rectifié quatre fois et vieilli en entrepôt pendant des années.

Gros: - 40 onces 33.65
Moyens: = 26 onces 2.55

Petits : -

 

Melchers

La boisson la plus saine

TROIS GRANDEURS DE FLACONS:

 

Ceux qui

19 ences 1.10
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i lard, Mlle Ludivine Vachen,

| Cléophas Guimont, Mlle Aldéa Gui

SAINT-EUGENE

Mme Louis Thibault de Québec é-

taitl'hôte de son frère M. Nare. Bou

let, le 25.

M, Ad. Thibault. de Montréal avec

sa fille Jeannette, était l'hôte des

familles Alfred Bélanger et Wil. Thi

bault.
Fox %

M, Donat Gamache, de Québec, é-

tait chez son oncle M. Elisé Gama-

che, dimanche le 25.
¥ x *

M, Ls Marie Fortin, est allé à Qué-

bec la simaine dernière,
+ % %

M. et Mme Philippe Côté de Pal-

marole Abitibi sont chez M. Alex.

Giasson.
Fon

M. Ant, Richard, aprés avoir pas-

sé quelques mois aux E, Unis, est

de retour dans sa famille,

% x ¥

Plusieurs de nos concitoyens, sont

allés à St-Jean Port Joli a l’occasion

de l’exposition,
% x *

Mercredi, le 28, M. Ernest Fortin,

de Cap St-Ignace, conduisait à l’au-

tel Mlle Blanche Richard, M. Louis

Fortin accompagnait son fils et M.

Nap, Richard servait de témoin à sa

fille.

Nos meilleurs voeux de

aux nouveaux époux.

¥ x %

Nous avons le regret d'apprendre

la mort de Mme Thomas Guimont,

née Azilda Couillard, décédé le 20, à

l’âge de 47 ans.

Une femme chrétienne remplie de

tendresse vient de quitter la terre

pour aller recevoir au ciel la récom-

pense promise au bon chrétien et fi-

dèle serviteur. N’hésitons pas à pro-

clamer avec quelle résignation cette

femme de bien dût obéir à l’appel du

Grand Maitre qui frappe ceux qu'il

aime. La mort ne l’a pas surprise

sans doute cette chrétienne au coeur

droit. à l’âme généreuse. Toute sa

vie a été un labeur continuel. Pieu-

se, bonne et confiante en la divine

Providence elle est allée au ciel re-

cevoir la couronne formée au milieu

des êtres chéris qui partageaient

son bonheur ici-bas,
Longtemps dans le coeur de ceux

qui l’ont connue vivra le souvenir de

cette femme disparue. Parents et a-

mis affligés, ne versez pas de pleurs

mais allez sur sa tombe répandre le

baume de vos prières et votre âme

brisée par la séparation trouvera un

adoucissement à prier pour celle que

vous regrettez. '

C'est sur ces consolantes pensées

de l’espérance chrétienne que je clos

ces quelques lignes affectueusement

dédiées, à celle dont le souvenir sera

immortel et sur la tombe de laquelle

je dépose le tribut de mes regrets et

de mes prières,
Très considérable était l’assistan-

ce des parents et amis que venaient

vendredi le 23, unir leurs prières à

celle du R, J. Baptiste Leclerc curé

de la paroisse qui a chanté le servi-

ce. .

| Les porteurs étaient MM. Louis

bonheur

-1 Caron, Zéphirin Thibault, Cérice Ga

gné, Octave Bernier, Noella Bernier.

et Athanase Cloutier, M. Ph, Gias-

son, portait la croix et M, Clco. Gui-

mont conduisait le char funèbre.

Conduisait le deuil, son époux ses.

filles Mme Valère Landry, et Mile

Lydia Guimont, ses fils Lauréat, Ro-

dert. Adrien, P, Emile, Raoul, Alfred

sa soeur, Mme Chs Caron, MMt e.

Mmes Alf. Couillard, Geo, Couillard.

Eu'èbe Vachon, Louis Kirouac, Mlle

Diana Couillard, M. Lauréat Caron.

Mlies Florida Caron, Yvonne et Ma-

d:leine Couillard, M. Ludovie Coufl-

Mme

mont et une foule d'autres dont les

noms nous échappent. Ci-après liste des offrandes de mes

ses, bouquets spirituels et cartes de

sympathies.

| Offrandes de messes: MM, Mmes

“Valère: Landry, Alyre Belisle. Ad.
' Fournier.

| Bouquets spirituels: Les familles,

(Cha Caron, Georges Couillard, C. Gui

mont, Kusébe Vachon, Cérice Gazné

Am. Théberge, Ls Kivouac, FJ, Thé

berge, Edgar Cloutier, Cyprien Bé

langer, Pierre Jcan, Philipbourz, À.

Cloutier, M, et Mme Odilon Vachon,

Mme Emile Morin. Mme Georges Gu'’

mount, Mlle eannette Guimont. inst.

et ls élèves de l'Ecole No 5 M. el

Mine Georges Normand, M. Anthyme

Guimont, M Ths Desjardins.

Cartes de sympathies: M, Valère

et Mme J, Médard Caron, Lewiston

Me, Mme G. Guimont, M. et Mme A,

Guimont, la famille Noella Bernier,

MM. et Mmes Ad Fournier, L. G,
Lamarre, l'Islet, G. Pelletier. l'Espé-

rance, J. A. Fortin, l’Islet, Station,

Nap. Thibault, Les familles D, Lan-

dry, Zotique Bernier, Mme Ludger

Bernier Cap St-Ignace, Mlles Blan-

chette, ap St-Ignace, M, et Mme Ls

Philippe Bernier, Cap St-Ignace, la

famille Cérice Gagné, M. et Mme J.

Wilfrid Bélanger apiculteur., M. et

Mme Joseph Ern. Thibault, famille

Edgard Simoneau, Cap St-Ignace, fa

mille Jos Lamarre, M et Mme Achil-

le Caron, Mlle Laura Fortin l'Islet

Station,
A ceux qui pleurent, à ceux qui res

tent, nous offrons nos plus vives

sympathies.

+ +» ¥

Pensée: La séparation sur la ter

re est un gage d'union pourle ciel.

SAINT-FRANÇOIS
DE MONTMAGNY

 

Baptémes: Le 5 sept. Jos, René,

Léopold, fils de M, et Mme Alphonse

Marceau. Parrain et marraine, M

Mme Jos Marceau, oncle et tante de

l'enfant. ’

Le 20 sept. Marie, Simonne, Jean-

nethte, fille de M. et Mme Philippe

Thébderge. Parrain et marraine: M.

et Mme Evariste Théberge, oncle et

tante de l'enfant.

Le même jour, Marie Claire, Made-

leine, Juliette, fille de M. et Mme
Alphonse Garant, Parrain et marrai-

ne M. Honorat et Mlle Juliette Ga-

rant, frère et tante de l’enfant.
% % 5

Le 22 sept, Jos, Adolphe, Alphon-

se, fils de M. et Mme Ernest Boulet.

Parrain et marraine: M. et Mme À.

Picard, grands parents de l’enfant.
EEA

Le 24 sept. Jos, Jean Marie, Al-

phonse, fils de M, et Mme Jos Gui-

mont. Partain et marraine: M, et
Mme Alphonse Montminy, oncle

et tante de l’enfant.

Ex %

SEPULTURE: Le 26 septembre, a

été inhumé le corps de Marguerite

Bonneau, enfant bien-aimée de M. et

Mme Fortunat Bonneau, Elle était

âgée de 21% ans,

On a dit que la mort est comme

un moissonneur ivre, qui fauche au

hasard les épis mûrs et les tiges en

fleurs. C’est une de ces frêles tiges,

coupée samedi soir, par l’impitoya-

ble faulx, que les Anges sont venus,

glaner, pour l'emporter au paradis.

Au début de la semaine, la petite

Marguerite, pleine de santé et de vie

jouait dans la maison, courait sur le

perron, caressée par les rayons du

beau soleil de septembre. Inteligen-

te et affectueuse, elle se penchait

souvent sur le berceau de son petit

trère pour le taquiner et l’embrasser

Elie grimpait sur les genoux du pa-

pa. le soir, et dans la journée, elle

commençait à faire de petites phra-

ses à sa maman. Ses grands yeux

noirs étaient très expressifs, et son

sourire était charmant. Parce qu’on

l’aimait beaucoup, le sacrifice a été

plus dur de la voir mourir.

Mais le bon Dieu est plus glorifié

quand on Lui redonne ce qui nous

tient plus au coeur, À ses amis, Dieu

demande de plus grandes preuves

d’amour, pour les récompenser eu-

suite plus magnifiquement, Margue-

rite est allée rejoindre sa petite

soeur Thérèse, qui a volé son para-

dis il y a à peine deux ans.

Parents affligés, ne pleurez pas

beaucoup, car vous avez déjà deux

petites saintes dans votre famille.

Regardez le ciel, et dites-vous: Bien-

tôt nous reverrons le fruit de nos

oeuvres et de nos larmes. Un rien

nous en sépare; le reste de ce réve

fatiguant que l'on appelle la vie,
Et toi, heureuse Marguerite, qui

es devenu un petit Ange des cieux,

souris encore à tes parents pour les

consoler et veille sur tes petits frè-

res et soeur,
¥ x *

Le 27 sept., a été inhumé, Jean Ma

rie, Alphonse, fils de M. et Mme Jos

Guimont. agé de quelques jours. seu-

lement, il s’e t envolé avec les an-

ges.
% x

Cette semaine, M. 1: curé fait sa

visite pastorale. C’est l'image du Bon

Pasteur qui visite ses brebis. Pour

chaque famille, le passage du repré-

sentant de Dieu est une source de

bénédictions,

*

bx &

Nous avons le regret d'apprendre

que Mme Octave Gourde s’est cassé

un bras et une jambe dans un acci-

dent d'auto survenu lundi 26 sept,

elle a été transportée à l'Hôpitzl,|

Nous lui souhaitons un prompt ré-'

tablissement. !

Mme Edm, Laflamme, aft=i que M,
et Mme J. Bte Buteau et leurs en-

fants de Montmagny, étaient en vi-

site chez des parents.

PENSEE:

tion des bienheureux: les harmonies

du ciel ne sont pas si douces à en-

tendre, disent-ils. que la voix d’un

pauvre paien qui dit: *Je crois en

Jésus-Christ Notre-Seigneur.”

Un missionnaire

Brin de Froment,

BELLE RÉCOLTE

DE NOS ÉRABLIÈRES

LETTRER DE QUEBEC

Le Chef du départemnt Drovincial

des produits de l'érable et de la ru-

che était, l'autre soir, heureux de

nous apprendre que, cette année, la

récolte dans nos érablières avait bri-

sé tous les records, En effet, la quan

tité de sucre s'élève à 9,104,174 1i-

vres, ce qui accuse une augmenta-

tion de plus de trois millions de li-

vres sur l’année précédente, et que

l'on a recueilli 1,432,986 gallons de

sirop, ce qui marque également une

augmentation d'à peu près un mil-

lion. De sorte que la valeur des deux

produits réunis, pour notre province,

se chiffre à la somme de $3,105,924.

Voilà des chiffres qui sont de na-

ture à faire réfléchir ceux qui n’au-

raient pas une foi très ardente dans

cette industrie sucrière, Cette der-

nière, dcpuis que nes gouvernements

ont pris intérêt, est devenue l’une de

celle qui tirent avec le moins de

frais possible le plus d'argent de

ressources naturelles, en dépit de

certaines difficultés de fabrication

et de placement; de placement plus

particulièrement. Car il est certain

que si nous avions la reciprocité

pour les produits agricoles avec les

Etats-Unis, la production du sucre

en assez peu de temps et, partant,

“La condition ces mis-;

sionnaires est au-dessus de la condi-

t

, »Vous pouvez lé
lement vous fai:
e °

livrer de la bitr
« d e À _ t

a domicile pari
e e e

Epicier Autorise
Bien que la Prohibition

en vigueur dans ce Distri
est parfaitement légal d’écr
n'importe quel Fpicier Au
de la Province de Québec
commander la quantité de
dont vous avez besoin pour
usage domestique.

Ecrivez à l’un quelsonqu
Epiciers autorisés ci-dessous
tionnés et il vous fera par
des formules de commande ac
pagnées des prix des ALK
PORTER BOSWELLbienco
Une fois remplies, retourne
formules et votre commande
sera livrée sans retard.

Notez bien que cette m.
de procéder est absolument
forme aux lois et règlemen‘
Gouvernement.
EPICIERS AUTORISE=:

Drouin, 361 rue St-Paul; I~,
cier & Cie, 117 rue St-
P. L. Turgeon, Enrg., 15 M
Finlay; Irs. Bourret, Eng.
rue St-Paul; J. P. Guy, |
152 rue St-Paul; J. A. Ben

20 Marché Champlain; J. B.
neau, 37 Sous le For; Joo, !
ger, 363 rue St-Paul.

LA BRASSERIE BOSWH
La plus ancienne brasseris

Canada.

l'ondée cn Itts.

rapporterait à ceux de nos cu

teurs de la province de Québ-

s'adonnent à cette industrie 
et du sirop d'érable quadruplerait, sieurs millions de plus que ce

jo" retirent actuellement.

 

 

e
a
e
p

V
r
I
L
T

e
T

€
a
m
e

=
e
x

mnTonia:J
man

escenilonLov

 

=
-

r
e
v
e

—
re

un L'élément
ca'orijique
en forme
de cône
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Dure plus
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Son adaptabilité
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: Aucun c-nlisrcas Aves
ua “Nation” quand
us vaisseau déverse—
Les alimentsliquides ou
woli.los tombent au fond
du boi parabolique saus
touc'er ou endomima-
ser le cône,
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      3lles Marie Campagna ¢t Onilda

Bolduc, ainsi que M. Chs Compagna,

sont revenus d'Une promenadl yy
|

Montréal. |

Dimanche dernier, Mmes Rosario

Laflamme et Onésime Roy de St-Gcr-

vais, étaient en visite ce Mme

Pierre Bolduc et Mlle Marie Campa-

gna,
à + %

M, et Mme Philippe Mercier, ainsi

que M. R. Comer de Ma*sachusett,

sont venus visiter Mme Elz, Guille-

mette ct plusieurs autres parents de

S. Frs et de St Pierre, ils étaient ac-

compagnés de Mme Ad. Bouffard de 
St-Pierre.

1

|

les fem

11 connaître ce détail de
consirucl

Voyez ce fameux élément calorifique
conique, à trois degrés de chaleur,—

The Nptio
| & : BeTL

8POELE FLECTRIQUE=
Ri. pt estiedaaaaBL| RS Fakricants de, Poêles;C üfferat

      

 

“ De même queIe réfleo-
teur dans uu projecteur
concentre €t inten-
sifie la lumière, ainsile
bol parabolique du Ne-
tional concentre et in-
tonsiËe toute la cha-
leur, Résultat: cuisson
plus rapido

 

   5 L-
- «

PEreg es ween mmr

mes-- sans
devraient

on unique

détail de construction exclusif
qu’on ne trouve que dans les Poèles
lilectriques “National”—le seul type
d'élément protégé qui ne gaspille
de chaleur.
vous obtiendrez des résultats extri- |
mement rapides, parce que I’é1ément ;
chauffant conique concentre et pro- +
jette la chaleur.

as
Pour cuire ou ouillie,

°

Ls “National” cuit plus vite quo tout autre
poils électrique.
rapidité suspouante,

Des épreuves attestent sa

Le “Nationzl” dure plus longtemps, parce que ;
les aliments qui renvcrsent ne tou. tps ;
l'él£meat ch auffant conique.

Les grils et lea ronds vous pormsttant de con-
contrer le deze maximum de chaleur sur tout
usteasile, quella que soit sa grandeur.

Les aliments qni déversent no peavent se lozer
dans le bol rafractaire en pocoslains blanch:
il suffit de I'¢ssuycc avec ua linge pour le teair
immaculé,

ne®a.

 

Seul lo “National”
sède un gril de fer splide
et qui -n'oscills pa,
pourrecevoir les usten-
siles, do s0:to quo ceux-
ci ne peuvent toucl
on eudommager he
ment chauffant,
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Vous pouvez léga-
sont commander|

leIa!pière, par
lettre, de tout Épicier
Autorisé de la Province,:
pour votre propre usage.

Pourquoi vous exposer à des
canuis quand vous pouvez, léga-
lement, commander de n’importe
quel Epicier Autorisé de la Pro-
vince de Québee, la bière dont vous,
avez besoin pour votre consomma-'
tion domestique? }
Vous n’avez qu’à remplir les;

formules de commande que vous
fournissent sur demande les Epi-
ciers Autorisés, lesquels vous livre-;
ront promptement, par Express
ou Fret, la quantité désirée d’ALE
ET PORTER BOSWELL — la
plus ancienne et la meilleure Bière
du Canada.

Suit une liste des Epiciers Auto-
risés en état de remplir vos

commandes.

EPICIERS AUTORISES: Adj.
Drouin, 361 rue St-Paul; Ls. Mer-
cier & Cie, 117 rue St-Paul;
P. L. Turgeon. Enrg., 15 Marché
Finlay; Frs.” Bourret, Enrg., 145
rue St-Paul; J. P. Guy, Enrg.,
152 rue St-Paul; J. A. Beaudet,
20 Marché Champlain; J. R. Gar-
neau, 37 Sous le Fort; Jos. Bélan-
ger, 363 rue St-Paul,

LA BRASSERIE BOSWELL

La plus ancienne brasserie du
Canada.

Fondée en 1668.

  

©
 

LES PROGRÈS DU

QUÉBEC CENTRAL

Ce que fut la part de ce chemin de

fer au développement de notre ré-

gion, sous la direction de M_ J.-H,

Walsh.

HONNBUR AU MERITE

M. — H. Walsh, dir:cteur et gé-
rant-général du Québec Central, a

été élu vice-prsident de cette méme

compagnie, à une réunion des direc-

teurs qui se tint à Mont:al, le 8 du

mois courant. Les titres de M.

Walsh sont maintenant ceux de vi-

ce-président et de gérant-zénéral du

Nuébec Central.

La promotion si bien méritée de

M, Walsh a été apprise avec une
grande joie dans les rangs des fonc-

tionnaires et des employés du che-

min de fer, aussi bien que dans

ceux des clients de la compagnie et

des résidants du territoire servi par

le Québec Central, Elle confirme

en qualité d'auditeur, première fonc-

i trafic de- fret et de passagers, puis

[en 1906 il recevait une nouvelle pro-

{ motion alors qu'il était appelé à de-

Walsh fut transféré à Sherbrooke

tion qu’il occupe à l'emploi du Que-

bec Central. C'était en 1881.

Quatre ans plus tard. en 1885, M.

Walsh devenait agent général du

venir gérant général de la compa-

gnie en remplacement de feu Frank

Gruady, qui était avant sa mort gé-

rant-général et vice-président du

Québec Central.

w Iw YE YVRU

Les progrès du “Québec Central”

x s 1107 me 4 8 A

Le Québec Central avança à

grand pas dans la voie du progrès

sous la direction de M. Walsh, tant

du côté financier que du côté opéra-

tion. Les voies furent améliorées, la

conduite générale devint plus effi-

cace, graduellement et de manière

dfinitive, à mesure que se dévelop-

pait la région, pour atteindre à sa

haute valeur actuelle, avec des pers-

pectives d'un progrès encore plus

grand à venir,

En 1905, l’année précédant la no-

mination au poste de gérant-général

de M, Walsh, la longueur des voies

en opération de là compagnie était

de 216 milles de voies principales,

alors qu'aujourd'hui la longueur de

ces mêmes voies est de 362 milles,

soit une augmentation de.68 pour

cent. Les nouvelles voies compren-

nent lé prolongement de la division

de Chaudière depuis Beauceville jus-

qu’au lac Frontière, à travers l'une

des plus importantes sections fores-

tières de la province. puis la voie

de Scott Jonction à Diamond Jonc-

tion, avec le droit de passage sur

les voies du Canadien National et

du Canadien Pacifique jusqu’à la ga-

re du Palais à Québec et enfin l’ac-

quisition du réseau canadien du che-

min de fer Boston et Maine, de

Sherbrooke à New-Port, Vt, Toutes

ces mesures d'agrandissement fu-

rent conduites dans le but d’obtenir

un système de servce plus complet

et plus efficace, qui augmente à la

fois les revenus de la compagnie et

fournisse un service plus utile aux

centres servis par le chemin de fer

et à la province en général.

Le développement du trafic est

aussi une caractéristique de l'admi-

nistration Walsh. En 1905, le mon-

tant des transports de fret s’élevait

à 485,988 tonnes, rapportant un re-

venu brut de $789,205 et un revenu

net de $61,301; en 1926 le montant

de transport de fret était de 1,485,

989 tonnes, rapportant un revenu de

$3,205,142 et des revenus nets de

$720,136. C’est donc une augmenta-

tion de trtafic de 1,000,001 tonnes

par année.

L’augmentation du trafic amenait

naturellement une forte augmenta-

tion du personnel et du matériel

roulant de la compagnie. Cette aug-

mentation se fit d'année en année,

au point qu’aujourd’hui le chemin de

fer possède 50 locomotives, 61 wa-

gous de passagers, 1,110 wagons de une fois de plus la haute estime que, fret, alors qu’en 1905 le chemin de

portent les directeurs de la compa.| fer ne possédait que 19 locomotives

gnie à notre cencitoyen et la con-;17 Wagons de passagers et 618 wa-
fiance qu'ils ont en son administra-] B0Ns de fret. I] en est ainsi sur tout

tion, cn même temps qu'elle est une le reste de l'équipement, ce qui im-
reconnaissance officielle du succès

obtenu par M. Walsh en guidant le

développement d'une voie qui est de-

venue l’une des plus prosperes du

pays,

Lorssue le Lévis Kennebec fut ac-'

quis par le Quebec Central,

22e

{un mince facteur dans le développe

M.| verses lignes,

plique des sommes de plusieurs mil

lions de piastres.

Le Québec Central

direction de M,

sous l'habile

Walsh n’a pas été

ment industriel du territoire que tra-

Aussi sa position re-

 

 

Action Ralentie

Un symptôme d’épuisement des nerfs.
renforcie par Ja Nourriture ‘du Dr Chase pour les Nerfs.

du Coeur
3 3

L’action du coeur est

 

Il niest que naturel que nous
soyions‘inquiété pour Touie irrégu-
larité darssl'action du cdeur. Sou-
vent Traffection ne réside pas.dans
l’état du coeu:- même autant: qu

, dans l’état général de l'organisme.

Lorsque le sang devi nt pauvre e
gqueux et les nerfs faibles et épui.

les or anes du”comps ea seui

front. ,C'ést souvent le coeur août
dui commenced'abord à manquer”

Mais vous pouvez remédier à ceci
per l’emjploi -de la nourriture dû

Dr Chase pour +les Nérfs. Cette
Hettre *de»M.- Hymers dit tout le
bénéfice ‘qu’il a retipé de, ce trai

entrestaurateur” bien co®nu:
M. Wn M.Pins‘High River,

Alta. écrit:

T'éjiios atte- $ de faiblesse du
eqeungel le médecin disait que je,
dovass -cesser tout travail et me

\
 

 

 

  
  
  

 

Woulagiy que la Nourriture du Dr

grand bénéfice dans ün cas d’
géniént et qu "elle aide aussi l’esto®
mac et sorlage- la conskipation,
D’autres de Bos remèdes but: aussi
été :employ-s aver Sréces dams n9-
tre fa

=

% Nerfs, 60 centins la bôîte, che

les marchands on de The Dr -As Ww.
Chase «Medicine Co.
ronto, ‘Canada.

— €

netre au lit. Après avoir pris pen-
dant quelque ®nips ges remèdes, de
médecin, Je ne ressentis - aucune
àmélionation. Un ami me parla

d'une autre personne qu'avaitbeau- liources naturelles les plus
coup soulagée la Nourriture du Dr
Chase pourles Nerfs, de bite: que
j'en fis l’Essai et fus tout“sûrfpits,
des merveilleux résultats. * Jai
constaté, depats.que j'ai. été aiñsi

Ghase ‘pour tes: Nérfs a , 6f d'ua

‘épul

jile.””

Nourriture du Dr Chasepuis

Limitet, To-
2156

 

      

  

      

         

    

    

     

  
   

Leoladeamp
Coleman

Les, Carmpeurs de tous partout
—"“Vvieyx la vieille” et novices
— appfeuvent - doublement le
Poèle de Camp Colémañ.

Is l'aiment parce qu'il est
toujours prêt, peu@@mporté l'en-
drgjt, la tem ture, Tout
complet par fai-même. Il a un
Allumeur - vif, Réservoir déta-
chable, Pompe et Entonnoir à-
même, Pare-vent, Fourneau et Voy. te Lo
Réchaud. _ oyez- ser ; bablement empêcher, mais nous
I fournit deux feux de gaz vetre féurnisseur sommes un peu sous l'impressiorintenses en 2 minutes. Cait S'il n'en a pas, écrivez- ;

Ajimeñts comme vous J'entendez: nous pour circulaire que les Américairrs, — pour ne men-
rôtis, bouilfis, grillés. Utilise illustrée “et détails com- .
tonte gezolife ordinaire de ples, tionner que ceux-la, — ne placent
bonne qualité. L Fermé, c’est un
petit *porte-mahteau.

The Coleman Lamp Co. Ltd,
Toronto 8, Canada

“Exempte des soucis B.

de la vie au grand
air”

Adressez Dept:11

1

{

t

t

jourd’hui, car l'argent bonde en no-

tre

dang des entreprises étramgères et

sert à enrichir des gens qui ne met-

tront peut-être jamais les pieds en

r0tre provinee. Et pendant ce temps

Yes millions

serveut au

propres entreprises. C’est un échan-

ge qu'on ne peut condamner ou pro

chez nous que l’argent dont ils n'ont

pas besoin chez eux. C’est unepoliti

que qui nous parait éminemment ra

ioneile et que nous pourrions imi

er

peine l'exploitation de nos richesse:

minières

nous efforcerions-nous pas d'en gar

connue comme l’une des lignes les!

plus actives en égard à sa longueur,

de toutes les voies ferrées du Cana-

da, est-elle bien méritée. La politi-

que de la compagnie a toujours été

d'encourager et de servir par tous

les moyens à sa disposition les inté-

rêts industriels et autres du terri-

toire qu'elle sert, pour le plus grand

bénéfice des deux intéressés,
M. Walsh est en plus président du

Temiscouata Railway, qui f ait le

transport entre Rivière du Loup et

Edmunston et Connors, N. B., im-

portant district forestier et agricole.

Il est aussi directeur du Massawippi

Valley Railway Co.

———<

NOS MINES

Lesétrangers s'intéressent-ils plus

que nous-mêmes à nos richeses mi-

nières?

Ces jours derniers, quelques cen-

taines de savants et de capitalistes

britanniques et étrangers, intéressés

aux travaux du congrès minier et

métallurgique de l’Empire, ont visi-

té Montréal et les entreprises mi-

nières de la province de Québec, en

vue de se renseigner à fond sur la

valeur réelle de ces dernières. Il est

entendu que beaucoup de ces visi-

teur ont intention de s'intéresser

financièrement dans notre industrie

minière, comme ils s'intéressent dé-

ja dans tant d’autres de nos indus-

tries.

£t de nouveau, n'est-ll pas oppor-

tun de nous demander si les étran-

gers ne s’intéressent pas plus que

nous-mêmes à nos richesses miniè-

res? Assurément, si l’on en doit ju-

ger par le mouvement très visible

du capital étranger vers nos entre-

prises minières, mouvement qui

s’accentue depuis quelques mois, il

faut admettre qu'apparemment, les

étrangers sont en train de s’assu-

rer le contrôle de quelques-unes de

nos plus. belles propriétés minières.

si cela est vrai, n’est-ce pas un fait

à déplorer?

A tant d’autres de nos ressources

naturelles devenues la proie des

étrangers, allons-nous avoir à y ajou-

ter nos mines? Nous le craignons

fort s’il ne se produit pas un réveil

sensible chez nos capitalistes gros et

petits, I] ne s’agit pas en occurence

de se jeter aveuglément dans toutes

sortes d'entreprises, sans s'être ren-

seigné au préalable, Ainsi que nous

l'avons déjà dit ici même. certaines

compagnies lancées depuis les dé-

couvertes faites dans le district mi-

nier de Rouyn, n’ont évidemment

pour but que de traîner l'épargne po

pulaire vers’ le gousset de quelques

spéculateurs, Il faut savoir se garer

de ces derniers avec soin, mais s’en

suit-il que nous devons ignorer tou-

tes les compagnies qui font appel au

capital canadien-français? Ce serait

felie.

Nous vons signalé dans le temps

les précautions à prendre pour s’as-

surer de la valeur de propriétés, des

-ompagnies qui les exploitent, ainsi

ue les hommes qui administrent les

zompagnies elles-mêmes. Comme

pour le autres platements, clles

s'imposent pour le placement minier

ot bien fol serait celui qui n’y re-

:ourrait pas. C’est d’ailleurs ce que

‘ont nos visiteurs venus assister au

congrès minier et métaHurgique.

Mais il ne faut pas qu'on atlende

toujours les solliciteurs avant de

‘intéresser à une entreprise, lors-

que l’on a l'argent a placer. 11 faut

… contraire faire les démarches pré

iminaires soi-même, et les faire à

ion escient.

Nous sommes d’ailleurs convain-

us qu'en s'intéressant à l'industrie

ninière de la Province de Québec.

capitalistes seront inévitable

nent amenés à y placer de l'argent

on-seulement parce que ce place

pent leur sera d’un excellent rap

port, mais aussi parce qu’en agis

ant ainsi, ils atderont à nous con

erv.r le contrôle d'une de nos res-

CE

impor-

antes. Matériellement et morale

nent, il convient que notre argent

“rve au développement de nos res-

ources nationales,

De temps en temps, on entend les

saintes relativement à l'invasion de

apital étranger. aujourd'hui maître

‘une bonne partie de nos ressources

‘aturelles, Ces plaintes sont tout

implement ridicules lorsque l’on

onsidère que sans cet appoint, la

‘rovince de @uébec en serait enco-

re à attendre la mise en expleitation

le la plupart de ses ressources.

Au début, on pbuvait dire qu’il fal-

ait bien aller chercher à l'étranger

a capital qui n'existait pas encore

é Ce n'est pas autant le eas au-

 
province. Malheureusement,

yeaucoup de eet argent a été placé

américains ou autres

développement de no:

av:e profit.

Et puisque nous commençons !

da Rouvn, pourusuoi n:

UNE FEMME NE

PEUT S'ASSURER

 

Important jugement de l’hon, L-E

Panneton. — Texte de la décision

qui porte sur plusieurs points de

droit,

REMISE DES PRIMES

H n’est pas permis à une épouse

de prendre une police d'assurance

payable à son mari. C’est là un prin-

cipe de notre droit civil que l’hono-

rable juge Panneton de la Cour su-

périeur vient d'affirmer en condam-

nant la compagnie d'assurance-vie

“La Sauvegarde” à rembourser à M.

Hermas Perras, syndic à la faillite

de J.-Alfred Bélanger une somme de

$873.60 représentant des primes

d'assurance payées par M. Bélanger

sur une police en 1909 sur la vie de

sa femme.

Dans ses notes de jugement, M, le

juge Panneton donne un résumé

substantiel et très clair des faits de

la cause, Le 14 juin 1909, Mme Co-

rinne d'Anjou, épouse de J. Alfred

Bélanger fit application à la Cie

d'assurance “La Sauvegarde” pour

assurer sa vie au montant de $2.000

en faveur de son mari J.-Alfred Bé-

langer, Le 28 juin de la même an-

née, “La Sauvegarde” émit la police

d’assurance demandée. A la suite

de la faillite de M. Bélanger, le syn-

dic demanda à la Cour d'annuler

cette police d'assurance et d’ordon-

ner à la compagnie de rembourser

les primes qui avaient été payées

par M. Bélanger, soit $1,142.40 et les

intérêts sur cette somme à partir du

 

des entreprises sérieuses et offrant

toute les garanties possibles — au-

tant de notre argent que possible?

La Revue Miniére.

POUR SON MARI

demande

14 juin 1919 au 21 mai 1926 soit en

tout une somme globale de $1,818.17.

Le syndic prétendait que cette po-

lice d’assurance était nulle parce

que Mme d'Anjou n’avait pas été au-

torisée par son mari pour l’obtenir

et de plus parce qu'elle l’avait mise

payable à son mari, “La 'Sauvegar-

de”, avait contesté la requête.

La cour avait deux questions à dé-

cider, en premier lieu si la police

d'assurance était nulle parce que la

pour l'obtenir avait été

faite par l'épouse du failli Bélanger

sans l'autorisation de ce dernier, et

en deuxième lieu, si la police était

nulle parce qu’elle était payable a

Bélanger.

Voici le texte de la décision inté

ressante de l'honorable juge Panne-

don sur ces deux points :

“Par l’article 177 du Code civil, la

femme ne peut s'obliger sans le con-

cours du mari exprime dans l'acte!

d'obligation qu’elle contracte ou son

consentement par écrit. La demande

de la police d’assurance en question

est signée par l’épouse du failli seu-

le mais la première prime qui a été

payée l’a été par son époux ainsi que

nombre d’autres primes subséquen-

tes, Dans plusieurs cas ces primes

ont été payées par chèque inclus

dans des lettres signées par le mari.

Le mari par suite a consenti par

écrit à l'existence de la police d’as-

surance en question valide parce

qu’il n’est pas permis à une épouse

de prendre une telle police payable

à son mari, l’article 1265 du Code ci-

vil et l'article 7378 des Statuts Re-

fondus de la province le prohibant.

“Cette police étant nulle, il s’agit

de décider quelle somme d'argent le

failli Bélanger a payée à la compa- 
;été faits par l'épouse du failli et un

gnie intimée. La prime était de $67.-

20 par année. Trois paiements ont

par sa fille. Ces paiements se mon-

tent à $26880, Cette somme ne peut

être réclamée par le syndic. Elle

doit être déduite de $1,142.40, mon-

tant total des primes réclamées, ce

 ve"
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LE TROPHEE DU C.N.R.

«  

C cite statuette de bronze qui mesu-
reg6. pouces dd haut a été offerte

par le Club Récréatif du Canadien
National à l’Association Athlétiuæe
Amateur du Canada pour encowrager
la course à pied sur moyenne dis-
tance. Elle a été remise auprésident
de l’'A.A.U, of C. par M. Ernest
Métivier, bien connu dans les cer-
cles sportifs canadiens-français, au
nem de sir Henry Thornton et autres
hauts fonctionnaires du Canadien
Btional.
Ce trophée.a été mis au conceurs

pour la première fois au champion-
nat canadien couru à Tdronto, le 20
août dernier et gagné par David
Griffin, du Hamilton Olympic Club,
qui a couru’le mile en 4.24 3-5.

 
 Griffin gardera le trophée pendant

un an, Il a aussi gagné la médaille
l’or offerte par le club récréatif du
Canadien National au vainqueur.
Jack Walter, de Bistowel, Ont, et St.
Clair Davidsen, de Galt,, Ont. ont
gagné la médaille d’argent ‘et la mé-
daille de bronze effertes par le
C.N:R. au deuxième et troisième fi-
nissants. Ces médailles sont la pos-
session des vainqueurs, mais la sta-
tuette sera mise au concours chaque
année.
La geste généreux du “Club Ré-

créatif du Canadien National a été
vivement apprécié dans les-milieux
sportifs. Les Canadiens-Français
ont aussi été sensibles au fait que
la présentation officiel e des trophées
avait été coñfiéé à Ernest Métivier,
l’un des leurs, e

 

neuf! Employez la

ou les reins brisés.  jder lo controle, en y plagant — dans

Ek2Dolir
Un léger frottage suffit pour faire
briller votre poêle comme un piano

Vous n’aurez pas les mains fatiguées

Fabriquée depuis plus d’un quart de siècle
dans la province de Québec par

SULTANA LIMITEE
Montréal. 

 

Sultana.  

À =

qui laisse une somme de $87366 que

le requérant a le droit d'obtenir.

“Quant à la questiton des intérêts

par l'article 411 du Code civil. le

simple possesseur ne fait les fruits

siens que dans les cas où il possède

de bonne foi et par l’article 1047 du

Code civil celui qui reçoit par erreur

de droit ou de ait ce qui ne lui est

pas dû, s'il est de bonne foi n'est
pas obligé de restituer les profits
qu’il a perçus de la chose. Dans la
cause actuelle, les paiements ont été
faits à la compagnie intimée qui
les a acceptés par erreur. Si c'est
une erreur qui n’est ni raisonnable
ni, plausible la compagnie doit être
considérée comme étant de mauvai-
se foi. Il est impossible de dire que
cette erreur était dans cette condi-
tions puisque l’un des juges de la

Cour d'appel dans un article publié

dans la “Revue du Droit”, vol 5, No

9, est d'opinion qu’une femme a le

droit de prendre une assurance pay-

able à son époux comme c'est Âe cas
dans la présente cause, Avec tout le

respect dû à l’opinionede ce savant

juge, je ne puis la partager, mais ce-

la justifie la bonne foi de la compa-

gnie lorsqu'elle a émis la police. La

mauvaise foi de la compagnie n’é-

tant pas établie, la partie de la re-

quête en ce qui concerne les inté-

réts ne peut être accordée”.

Jugement fut rendu en conséquen-

ce annulant la police et condamnant

“La Sauvegarde” à rembourser au

syndic la somme de $87360 avec in-

térêts à compter du 11 juin 1926 et

les dépens,

—————ets

NOUVEAU
RECORD LAITIER

Un nouveau record de production

laitière et beurrière, pour la race bo-

vinne Canadienne, vient d'être éta-

bli pour la classe de deux ans, divi-

sion de 365 jours, La nouvelle cham-

pionne, “Mimi” No 7912, à l'Ecole

de Laiterie de St-Hyacinthe, a pro-

duit 12,195 lbs de dait et 629 lbs de

gras richesse moyenne de 5.16%, du-

rant une- période de 365 jours. Le re-

cord de cette classe était détenu an-

térieurement par “Robinette” No 67

17, à l’Ecole d'Agriculture de Ste-An-

ne de la Pocatière. avec une produc-

tion de 10,442 lbs de lait et 489 lbs

de gras, richesse moyenne de 4.68%.

La nouvelle championne supplante

donc “Robinette” par 1,753 lbs de
lait et 140 lbs de gras,

Le Secrétaire de la Société des E-

leveurs de Bovins Canadiens, M. A-

drien Morin, aussi régisseur de la

ferme de l'Ecole de Laiterie, nous

communique les dét#ils suivants au

sujet de la nouvelle championne:

“La nouvelle championne est le fruit

du bon élevage et d’une alimenta-

tion rationnelle, “Mimi” fut élevée

par l'Ecole de Laiterie de St-Hyacin-

the et à pour mère la vache ‘Sylves-

tre Bella” No. 4103, championne de

la race pour la classe adulte, dans la

division de 305 jours, avec une pro-

duction de 10,367 lbs de lait et 454

lbs de gras. Le pére de “MIMI” est

“Le Beau Brummell 3” No 4045, fils

de “Arcmaz”, championne de la ra-

ce de 1917 à 1927, clas e adulte, pour

la division de 365 jours. dont la pro-

duction s’élevait a 13,219 lbs de lait

et 631 lbs de gras. “MIMI” a donné

veau le 16 septembre 1926, à l'âge

de deux ans et cent soixante seize

jours, ct fut traite trois fois par jour!

durant toute la période de lactation”

     
    

 

   

 

Debitent 10% de plus de
bois avec moins d’ouvrage
que toute autre scie.

SIMONDS CANADA SAW CO., LTD.

MONTREAL

VANCOUVER, ST-JEAN, N.B,
TORONTO
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Le choix des meilleurs cofés au monde

>
>
>

LAPORTE MARTIN LIMITÉE >
Se

GRILLE ET MIS EN BOITES DANS NOTRE PROPRE MANUFACTURE    >
>
>
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Manteaux d’éclaira- À
M ge Coleman. Résis-

tent mieux et don-
nent lumière forte
et douce.
Prix l'unité 10e à
la douzaine $1.00.

Meilleur éclairage pour la maison
—Une lampe Coleman vous donnera cetta lumière abondante et pure

qui fait actuellement le confort de tout près de 3 millions de

personnes. Il est maintenant facile d’avoir de la bonne lumière

en abondante et à bon marché.

Les Lampes ct Lanternes Coleman
donnent 20 fois la lumière des ancien-
nes lampes et lanternes à Fhuile et
leur coût d'opération atteint à peine 2
sous par soirée. Au delà de 60 heures
d'éclairage abondant au gallon et aucun

   
Modèles de lampe céduisants pour la
maison ct deux modèles de service dans
les lanternes pour l'extérieur.

En vente chez tous les marchands de
fer et dans les magasins généraux en

Si votre fournisseur ne lesdes inconvénients des appareils à campagne,

l'huile: mèches, suie, fumée, odeur, a pas, écrivez-nous pour renseignements

vacillement, fatigue des yeux ete. complets,  Adressez Dept. 8/29

The COLEMAN LAMP & STOVE CO. Limited
rue Queen E. & ave. Davies TORONTO (8) Canada

lampes et Lanternes

siclelite

 

 

 

 

 

 

 

McLaughlin:Buick
est ferme a ~

RES i

double tour
AUCUN tatonnement pour fermer la transmission—

aucune difficulté à trouver la clef d’allumage dans
Fobscurité. Fermez simplement l’allumag®, tournez une
clef sur la tige de direction McLaughlin-Buick—et votre
auto se trouve fermé à double tour.

L’allumage est sous clef et votre volant est sous clef.
Le vol de votre voiture devient ainsi si difficile que les
compagnies d’assurance concédent maintenant les taux
les plus bas aux automobiles McLaughlin-Buick de 1928.

La double serrure de siireté McLaughlin-Buick—un
avantage absolument exclusif—constitue l’un des nam-
breux perfectionnements de la McLaughlin-Buick de
1928. Allez donc voir, dans la plus proche salle d’expo-
sition McLaughlin-Buick, l'auto dont on paris le plus en
ce moment. M-1128CF

PRODUIT de la GENERAL MOTORS of CANADA, LIMITED

ERNEST MAROY

Montmagny

McLAUGHLIN-BUÏICK
pour 1928

Quand de Meilleurs Automobiles Seront Fabriques, McLaughlin-Buick Les Construira

= =
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The QuakerOatsGrmpoiy
AOORESS PETERDORCYGH AND SASK!

Toujours la même

Moulue Par les minotiers

Od AALITE SURE
. Il vous la faut dans la farine.

Vous l’obtenez avec la*’Quaker.
Jamais de doute quant à la farine Quaker.
jeurs avoir la certitude qu’elle cuira de la même façon.
ployez-la pour toutes fins‘ culinaires.

Vous pouvez tou-
Em-

Chaque jour. nous éprouvons la Farine Quaker telle qu’elle
sort des moulins et dé la même façon que dans les familles,
Nous faisons cuiredu pain, des gâteaux, des pâtisseries, com-
me le fait exactement ‘toute ménagère. La farine’ doit- subir
l'épreuve de cuisson la plus rigoureuse, celle des résultats,
avant de pouvoir porter le nom de Qual‘or.

Cette épreuve vous est une garantie. En employant la Farine
Quaker, vous dennez infailliblemcat à vos produits la belle
légèreté, la texture fine, la teinte douce et la saveur exquise
qui font l’orgueil de toutes les cuisinières habiles.

Vous ne courez pas de risque avec la Farine Quaker. Chaque
sac se vend sous notre garantie que si la Tarine Quakerne
vous donne pas la plus grande satisfaction, le marchand la
remplacera ou veus rembeursera votre argent.

   
 

Toujours la meilleure
du gruau Quaker pi
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Beauceville-Est — VENDREDI 30 SEPTEMBRE 1927
cui _

— (POUR CEUX QUI VEULENT S'INSTRUIPE

|

LA GARDE-ROBE D'UN CARDINALR
P
L

|
}

|

|

'La garde-robe d’un cardinal comprend des vêtements de ame!

es couleurs. Tout cardinal est tenu d’avoir un costume complet
Loe cardinal, un autre violet et un troisième rose. Le port de con

‘rentes couleurs est prescrit par le rituel de l’Eglise pour les!
frentes saisons de l’année ecclésiastique. Le rouge est porté tou.
’année excepté pendant l’avent et le carême où c’est le violet qui

 PE
L

3
5

I

ic rigueur. Le rose n’est porté que pendantle troisième diman-! 8

de l’avent et le quatrième dimanche du carême.

Le corps de l’homme peut endurer une température de 212 de-'

de chaleur, la température qui est celle de l’eau bouillante. Ce

est dû à 2 causes, d’un côté le corps est un mauvais condueteur

la chaleur et d’autre part la transpiration produit un abaisse-

t de température dans le corps. Des hommes ont purésister du-

t plusieurs minutes à tne chaleur de 300 degrés.

LA TEMPIRATURE DU CORPS

LES EFFETS DES COURANTS ELECTRIQUES

Les courants électriques en forme de vagues qui se succèdent

idement, produisent l’insensibilité d’une douleur et agissent com-

si la partie qui reçoit les courants était insensibilisée par un autre

ide anesthétique comme l’éther. Si l’on applique les courants

doigts ou au pouce, on peut transpercer ceux-ci avee une épingle

À ressentir de douleur.

ROULEAUX POUR LAVER

Une ‘planche à laver sur des roues”’, voici quelque chose d’ex-

ordinaire, n’est-ce pas’ En effet, deux rouleaux cannelés sont

nis ensemble dans un cadre avee une poignée au-dessus et c’est

qui fait cette ‘“ planche à laver sur des roues’”. Il faut bien sa-
ner les vêtements que l’on désire laver et les mettre ensuite sur

planche à laver ordinaire ou sur d’autre Enge dans la cuve, les
hleaux sont alors passés sur ce linge dans tous les sens jusqu’à ce
p la saleté et la poussière en soient enlevées par la succion. Cette
ruse est spécialement bonne pour laver les couvertures en laine,
imerie et les tapis.

=

’ PAVETTES ABSORBANTBts

De grandes bavettes blanches en coton absorbant bordées an

rd et autour du cou et attachées avec du padou, sont très propres
r um bébé; de plus elles protègent beaucoup et se lavent facile-

nt. Elles ne coûtent que vingt-cinq cents et sont d’un grand

ntage pour les mères occupées.
Ÿ

POUR MARQUER LES CUILLERS

-
Pour marquer les cuillers et les plats lorsque vous allez en pi-

p-nique, de manière à ce que vous puissiez les reconnaître facile-
nt, collez une petite bande de ‘“plaster’’ sur la poignée de chaque
ler et à l’envezs de chaque plat. Ecrivez ensuite votre nom avec
l'æcre indélébile. Les articles peuvent être lavés plusieurs fois
nt que la marque disparaisse.

LA "PIERRE A SAVON

Chez les marchands de curiosités, on trouve souvent des petites
tuettes chinoises représentant des personnages ou des animaux
exécutées dans une matière qu’on nous désigne comme étant la
kerre à savon”. |

Sa couleur est variable, tantôt blanche, tantôt brune, tantôt ro-
avec des veines analogues à celles que présente le marbre. Elle a
psi l’aspeet, le poli et le brillant du marbre, mais elle est moins

@ide au toucher, moins lourde, et l’on se rend compte qu’elle est

 

LA TUBERCULOSE
DANS QUÉBEC

Dans la province de Québec au

: cours des six premiers mois de cet-

Ÿ te année, la Metropolitan Life a payé

a en des réclamations en rapport avec |

!203 décès cusés ar Ipa fièvre typhoi-

Ÿ ‘de, 242 décès causés par des affec-
JR tions intestinales, et 443 décès cau-

del |sés par la tuberculose. La rougeole
M a causé plus de décès pendant ces six

3 "mois, que pendant les douze mois de |

"1926.

|
; Dans la province d'Ontario, la co-

& | queluche n’a causé que quatre dé-!

'cés, mais par contre, il y a eu aug-

| mentation dans le nombre de décès

he , causés par la diphtérie, soit 25 décès

38 pendant les six premiers mois de cet;

;3&d te année, à comparer à 31 décès pour

toute l’année 1926, La pneumonie a

également fait plus de victimes pen-

dant cette période de six mois que

pendant la période correspondante

de l’année dernière.

 

 

FAITS POUR LIRE

TROIS NOUVEAUTES

La province d’Alberta a établi un

“record” remarquable. Du premier

janvier de cette année au premier

juillet, il n’y a pas eu dans cette

partie du pays un seul décès causé

par la fièvre typhoide, la fièvre scer-

latine, la coqueluche, les affections

Veut-on résolument préparer des

citoyens épris de leur patrie; cons-

cients de leurs responsabilités socia-

les et nationales; aptes à remplir

 

LE PEUPLE DE MONTMAGNY

intestinale: ou la diphtérie. La rou-

geole n'a causé qu’un seul décès,

Fait remarquable, pendant toute l'an-

née 1926. il n’y a pas eu un seul cas

de décès chez les enfants, causé par

la fièvre typhoide ou des affections

intestinales,

Dans la province de Saskatchewan

pendant la période de six mois, il n’y

a pas eu de décès causés par la fle-

vre typhoide, la fièvre scarlatine ou

la coqueluche, mais d'autre part il

y a eu légère augmentation dans la

moyenne de décès cusés par d’autres

maladies.

ECZÉMA

“Ma fille souffrait d'eczéma depuis

près de quatre ans et différents trai-

tements n'avaient pu la soulager,” é-

crit Mme A. Hill de Detroit, Mich,

Elle alla de suite bien grâce à l'em

ploi du Novoro du Dr Pierre” Les

résultats remarquables obtenus par

l'usage de ce fameux remède her-

beux sont dûs à son action sur tes

organes d'assimilation et d'élimina-

tion. C’est le fortifiant du corps. Ne

le demandez pas aux droguistes car

des agents spéciaux le fournissent

directement du laboratoire du Dr.

Peter Farhney & Sons Co. Chicago

Ill.

Livré exempt de douane au Canada,

  

 les fonctions qui les réclament? =—

Efforçons-nous, par la lecture des

auteurs canadiens, de les mettre en

contact familier avec la vie de notre

petit peuple, son histoire contempo-

raine, ses problèmes actuels, ses in-

quiétudes et ses promesses d'ave-

nir.

Si nous voulons convier la jeunes-

se à eervir ‘jusqu’au bout” son crédo

religieux et national, attachons-nous

d'abord à le lui faire connaître inté-

gralement; à le lui rendre estima-

ble et captivant; à lui-révéler toute

la sève vigoureuse et rédemptrice.

Voici trois nouveautés éditées par

la Librairie d'Action française, sus-

ceptibles de répondre à ce besoin.

Le premier, “Histoire canadienne

pour catéchismes”, par un Frère

Mariste, est un recueil d'histoires

édifiantes,  puisées exclusivement

dans le répertoire canadien. C’est’ la

suite de “ Notre légende dorée”, dont
trois séries sont déjà parues, Dans

son nouveau recueil de 256 pages,

l'auteur a réuni les exemples qui

émaillent la bonté et la puissance de

St-Joseph, et de Ste-Anne; la vertu

de la Charité et des Sacrements. Le

valu se vend 75 sous,

Le deuxième, “Aux Feux de la
rampe” par M. Ch Daveluy,

Voici des feux dont la flamme est

agréable. Marie-Claire Daveluy pos-

sède aujourd’hui une réputation

qu’elle tient & ne pas démentir.

Ceux qui ont lu son PERRINE ET

CHARLOT, son FILLEUL DU ROI

GROLO n'ont pas regretté leurs

soirées. Les lecteurs de “Aux Feux

de la rampe” tiendront à savourer

ces Rouvelles pages “au coin du

feu”, entre la caresse des deux

flammes.

Ce volume de trois cents pages:

 

 

 

 

Hardi cavalier albertain

qui y trouvent toujoursce

SEP!

Honnéte
et plein
de vie!

Tel est le Gin
Melchers!--Ce gin
est devenu la plus

populaire des bois- '
sons fortes. C’est la

boisson favorite des tra-

vailleurs et des ouvriers,   

 

   

réconfort dontils ont parfois
tant ‘besoin.

GinCanadien
Melchers

Croix dor
a boisson la plus saine

Fabriqué a Berthierville, Qué., sous la surveillance du GouvernementFédéral, rectifié quatre fois et vieilli en entrepôt pendant des années.

TROIS GRANDEURS DE FLACONS:

Gros : - 40 onces $3.65
Ffoyens: - 26 onces 255
Petits : - 10 onces 1.10

EaCI

» ole .

 

  
   

OUTIL1000Tot Prat By Chao
o ened

    ne
[ESET IX IN]
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près, contient onze pièces de théâ-

tres en un acte : Le Cours improvi- de Calgary en remportant le championnat du *‘bucking” pour 'Amé
P'+ Knight, de Crossfield, Alberta, s’est, distingué au dérnier Stamped!

rique du Nord. C’est un cavalier accompli, un cow-boy d’une adressé
consommée dans l'art de monter les broncos les plus sauvages. Au nomlnt
des concurrents qu'il eut à vaincre au Stampede do l’été dernier, se trouvaien( ;
les meilleurs cavaliers de l’Ouest du Canada et des Etats-Unis. Knight “|

sé. — La petite Pensionnaires des
> LL, ‘ _ Ursulines, — La Preuve par l'Histoi-
C’est précisément en raison de la facilité avec laquelle elle se|re. — Thérèse donne et reçoit, —Co i) . ;se tailler et graver qu’on l’a choisie pour la confection de figures Cheveux longs et esprit court, — Le

ile à entamer ; cn fait, on peut la rayer avec l’ongle.

ici représenté avec une selle magnifique qui lui fut offerte en récompense de
ses exploits équestres.) ire . LS ; Cad d'enfant La coupe que l’on voit dans la vignette supérieurél'ornements délicieux qui peuvent se vendre À très bas prix. -adeau. — Coeur d'enfant. 5 Le Pe-! est le trophée quilui fut décerné comme champion du “bucking”. - |

tit Cancre, — Attisez le feu! — La}  ® Jo Stampede de Calgary, reconnucomme un événement unique cn 50
II n'y a guère que la main-d’oeuvre qui coûte. la pierre, elle. est Répétition, — ‘L'Ange des prison- genre, est une des principales atiractions du voyage annuel de J’Universit

| niers politiques”. ’s hon marché, e’est purement et simplement du ‘“tale’’, ‘“‘un sili-
hydraté naturel de magñésie’”, nous disent les chimistes.   
 C’est un recueil de comédies, say-

qe . nètes et levers de rideau, qui peut!
Le tale est bien connu sous la forme de poudre blanche. Cetté [rendre d'excellents services là où JH
dre vous l’avez remarqué, a un toucher gras et savonneux. La l'on fait un peu de place au théatre' |
ne chose peut être dite du tale quand il est en bloc. d’où vient canadien. Les mises en scène. peu

Jonl’appelle pierre à savon. compliquées, permettent de monter ;

facilement ces pièces dans les pen-| i

}Les emplois du tale sont innombrables. TI est usité dans les |Sionnats, les collèges, les cercles,
dramatiques, les patronages et mê-!fnufaetures de papier pour donner du peids Sri ig pap 1 ; r du poids, du brillant et du poli m. dans nos salons. 3

Papier: on l'utilise dans l’apprêt des cotons; on en ajoute aussi |g
gs lex savons, non seulement pr faire du poids, mais aussi en| “Aux feux de la rampe” se ven-
son des qualités qu’il possède pour nettoyer. dra 75 sous l'exemplaire, L'ouvrage Hg

* est édité avec un soin tout particu-
. 1

lier, Sa toilette typographique fcra

plaisir aux yeux, même les plus exi- §

gents. Qu'on se le dise,

 

    
  

 

REPASSEZ À

L’ÉLECTRICITÉ
et oubliez la

chaleur

e Montréal dans l’Ouest canadien.

|
I
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4

-Ün en fait des crayons blanes qui donnent une ligne plus fine
MW la craie : on s’en sert de base dans les poudres de riz et les pou-

> dentifrices ; on l’emploie pour l’apprêt des peaux ct des cuirs.

Pourquoi vous fairegriller à la chaleur acca-
blante du poële, quand vous pouvez repasser avec
tant de facilité et de confort à l’aide d'un FER A
REPASSER FLECTRIQUE ? La chaleur est a
l'intérieur même du fer et y demeure aussi long-
temps que vous le désirez. Quel meilleur travail
n'auriez-vous pas alors. Que de temps n’épargne-
riez-vous pas ? Et dans quelle douce fraîcheur ne
conserveriez-vous pas votre cuisine ?
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Enfin, *L'Un des nôtres” dû à la | i

Il est généralement blanc avec une légère teinte. Après qu’on |plume du R. P. Rodrigue Villeneuve,

; _ ’ un habitué dans l’art d’exprimer ri-, 4
taillé et gravé pour en faire des statuettes, on le colore au moyen |chement une riche pensée. Ceux qui

possèdent le secret de déchirer le @
(ydes métalliques et c’est ainsi qu’on obtient les nuances souvent voile de son (ou ses) psaudonyme'p

. seront faciles à convaincre,
arquables dont nous parlions plus hant.

   

        

      
   Cette fois, le R. Père Villeneuve ;

aborde un genre presque nouveau!

chez nous: la biographie, instru-'

ment d’apostolat.

  

N’hésitez pas a vous le procurer; vous élimine-
rez ainsi la chaleur épuisante du poéle — les allées
et venues fatigdntes — les maux de dos — les
fatigues dans le poignet et nombre d’autres incom-
modités du repassage. Le jour du repassage n’est
plus un objet d'effroi si vous vous servez de l'élec-
tricité.

  

  LA POMME DE TERRE AVANT PARMENTIER
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Un savant lorrain, M. Henri Labouidassa, en faisant des recher-

  

Il s’agit de raconter la vie, courte

mais si généreuse, du Frère Paul-

Emile Lavallée, o. m, i,

 

   9 dans les archives de l’ancien Parlement de Nancy, vient de dé-
‘    “L'un des nôtres”, compte plus de

300 pages palpitantes d'intérêts et

de souffle apostolique, Il est orné

d’une vingtaine de photographies.

Yri> une ordonnance authentique du due Léopold, en date de    

  

  
  

   

Prix et conditions faciles.

VENEZ NOUS VOIR
LA CIE

ELECTRIQUE DE MONTMAGNY

v ’ a

F réglementant la dîme sur les pommes de terre, dans le val de

4 tDié, Le prix du volume ne sera que 50

; sous l’'exemplaire, 84.80 la douzaine,
Si l’on se rappelle que Parmentier naquît en 1737, soit dix-hnit et $33.00 le cent. Comme on le voit.

il s’agit d’un prix populaire.  âprès, on est bien forcé d’admettre que l’illustre philanthrope ; ; ;. Avis aux jeunes propagandistes, !
Ut pas le propagateur du précieux tubereule dans cette région, (€t aux éducateurs, puisque le volu-|

7 me les intéresse tout spécialement. |

En vent à la Librairie d'Action,
française, 1735, rue St-Denis, Mont-|

en réal, i}

56, rue Saint-Jean-Baptiste

MONTMAGNY, P.Q. lil y était tellement répandu à cette époque, que les pouvoirs

(CS en réglementaient la culture.

  

a  

De même que le réflecteur dans un projee-

teur concentre et intensifie la lumière, ainsi

le bol parabolique du “National” concentre et

intensifie toute Ja chaleur. Résultat: cuisson

plus rapide. EO

 

: possède celle amélioration
«

° Autrefois, tous I6s poêles électriques se ressemblaient. Ce

 

| Aucun autre poêle électrique

v PA

temps-là n’est plus. Le nouveau “National” d'aujourd'hui i

*
possède un élément calorifique conique à trois degrés de cha-

leur—détail de construction que vous ne trouverez dans 

 

   

 

ty

!
aucun autre | |

’
{j e [Ik

C'est le seul type d’élément protégé qui ne gaspille pas la , |

i bh

2 chaleur, Il n’y a rien entre le cône incandescent et les us- ‘
r ¥-

/ i

1 tensiles, cependant les aliments qui déversent ne touchent ;
4 \ 7 A .

as lPélément calorifique. . rE yw !p que Le. Pots ASIN) ÿ
- ; ‘ i f

» , I ’
N’im porte quel marchand de “National” se fera un plaisir oH

'
3} de vous montrer ce magnifique poéle—ct comment il cuit pius . I

| rapidement que tout autre poêle électrique. ss Le a hes

i S
§ Aueun embarras avec an “Na-
A tignag’ Jan} tn vnisseau
Ÿ diVerse— les irkments iq ules 1
i ow solides tombieat su fond du

bol praubolqge sans entlom-
mager le coue qu’il suflit
d essuyer avec un linge pour
le lesir imrnaçulé.
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; sent € National pos-

tède ce: ronds et! ter,
His vous permelilent de

  
Seule ‘Natiogal” pos-
sède ce gril de fer. Les
ustensiles y
bien assis. Ils ne -
ven! toucher ou en -
mager l'élément chauf-
fant,

   

  
concentrer le degré
minimum de chnleur
sur toul ustensile. quel-
le que suit su grandeur.
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The National Electric Heating Co. Limited
Toronto  Montréal Winnipeg Vancouver

il Fabricants de Poêles, Chaufferettes, Fers, Réchauds, etc. électriques.

INSISTEZ POUR VOIR UN “NATIONAL” D’ABORD          
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NOTES LOCALES

M. Eugène Lacombe, accompagié

iv evs filles, Yvette, Béatrice et Si-

ronne, et son fils, Aimé, est allé à

Sainte-Anne de Beaupré, le 14 du

M otrant. pour assister à la cérémo-

tie de prononciation des Voeux Per-

w-tuels de sa fille, Sr. Sainte-Angèle

u Perpétuel Secours (daus lé mom

e, Mlle Anna Lacombe) de la Coin-

r.unauté des Soeurs Rédemptoristi-

eS,

x & F

Mardi dernier, Mmes Arthur Cou-

lombe, Georges et Arthur Blais, Ar

thur Lamarre, D. Lacoursiére, J. V'é-

«ina, MHes Côté et Tétu se sont ren.

dues à Saint-Pierre, visiter l’exposi-

tion du Cercle des Ferinières.

* *2

M. Jean-Charles Pednault, de Chi-

coutimi, est l'hôte de son frère, M.

J. A. Pednault, gérant de la Banque

Canadienne Nationale.

*..

Nbtre assortiment d'automne est

au grand complet, tout ce qu'il y a

de plus rouveau et de plus joli, nus

prix sont le prix de l'acheteur.

GEO. E. FOURNIER

Rue de la Gare

MONTMAGNY

**s

M. le Dr. Ph. Richard et sa fille.

erthe, M. et Mme Anthony Walsh,

:imsi que Mlle Blanche Fortier, sont

le retour d’un voyage d'une dizaine

ie jours aux Etats-Unis, au cours

iuquel ils ont visité les Mille-Isles,

Viagara Falls, Buffalo et autres en-

iroits.

* & x

Mme Siméon Garant et Mlle Ale-

hina Garant se sont rendues a Saint-

Pierre, vendredi dernier, chez M. Té-

cephere Garant.

+ + x

— Le Révérend Père J. M. Cadieux,

lirecteur de l'Institut des Sourds-

uets, de Montréal, était, dimanche

lernier, de passage au presbytère et

hez M. Jos. C. Hébert, notaire.

+ + 8

unérailles de M. Emile Gaumond

Lundi, à 9 heures, avaient lieu, au

piilieu d'un grand concours de pa-

«nts et d'amis, les funérailles de M.

“mile Gaumozd, époux de Dame

Sveline Thibault, décédé jeudi, le

2, à âge de 45 ans et 9 mois.

M. l'abbé Ant. Laliberté fit la le-

ée du corps et chanta aussi le ser-

ice assisté de MM. les abbés A. La-

I;

Ernest Morin, Ernest Masson, Achii-

le Gaudreau, Jos. Blais, Wilfrid Mo-

rin, Eug. Rochefort, Jos. Boulet, Art.

Boulet, Ernest Boulet, Frs, Casauit.

A. Faquin, N. Dionne, Jos. Boutin,

W. Laberge, Diogène et Louis La-

berge, Eug. Proulx, Honoré Mercier, :

Alired Auclair, Narcisse Prouix, Pro-

culus Morin, Aimé Gagnon, Jos. C'or-

riveau, et une foule d'autres dont les .

noms nous échappent.

Le défunt laisse outre son épouse,

treize enfants, quatre frères : MM.

Jcachim, Joseph, Maximilien et Er-

nest Gaumond, deux soeurs : Mmes

Timothée Gaumond et Arthur Bou-

langer à qui nous offrons nos sincè-

res condoléances:

Nous donnons ci-dessous

des offrandes déposées sur

tombe :

.

la liste

cette

Tributs Floraux. -— Ses enfants :

MM. et Mmes Ovide Gaumond, Eu-

gène Gaumond, Godias Deschamps,

Fortunat Gaudreau.

Offrandes de Messes. — Mme Emi-

le Gaumond, MM. et Mmes Ernest

Gaumond, Joachim Gaumond, Jo-

eph Gaumond, Arthur Boulanger.

cseph Thibault, Idelphonse Thi-

bault, Henri Thibault, Montréal, Ré-

al Morin, Thomas Lacombe, Ernest

Bernier, Adolphe Bernier, Alb. Ga-

gné, avocat, Philippe Béchard, Mlles

Judith et Laurina Boulet, M. Noël

Boulet, les employés des Usines Bé-

lanlanger, les Forestiers Canadiens.

Ecuquets spirituels — Ses en-

fants, M. Ludger Gaumond, MM. et

Mmes Maximilien Gaumond, Thimo-

thée Gaumond, Idelphonse Thibault,

Joseph Gaumond, Napoléon Thibault

David Collin, Napoléon Fournier, Da-

niel Collin, Evariste Collin, Candide

Ccrriveau, Joseph Proteau, Arthur

Blais, Honoré Mercier, André Au-

clair, Louis Boulanger, Raoul Corri-

veau, Joseph Corriveau, Achille Gau-

mond, Arthur Fournier, Pierre Lé-

teurneau, G. Deschamps, Jos. Ca-

cault, Raoul. Gaudreau, Hector La-

berge. Godias Cloutier, Diogène La-

berge, Mmes J. Benoît, Montréal,

Cléophas Gaumond, Albert Boulet,

Thomas Thibault, Emile Laberge.

Napoléon Boulet, Phidime Gagné,

Ernest Desprès, les élèves de la Siè-

me classe de la Congrégation de No-

tre-Dame, Milles Louise et Cécilia

Gaumond, Ida et Annette Gaumond,

Marie Gaumond, Germaine et Cécile

Thibault, Montréal, Emma Thibault,

Simonne Tardif, Québec, Marie-Thé-

rése Tardif, Québec, MM. René Thi-

bault, Montréal, Herménégilde Bou-

langer, Léonard Leclerc, Amédée lante et N. Gariepy, comme diacre

:* sous-diætre.

Le choeur de l'orgue rendit avec’

ne pieuse harmonie la messe des|

répassés: ‘Miserere Mini Mei”, fut

hanté par M. Odilon Lacombe, et

[Vierge Sainte” par le Révérend

rère Victor.

Portait la croix M. Raoul Corri-

eut. Les porteurs du corps étaien,:

1M. Candide Corriveau, Arthur

plais, Jos. Montminy et Thomas La-

crge.

Les fleurs étaient portées par MM.

érard et Rosaire Corriveau, Ernest

raumouml, Laval et Jean-Louis Au-

fair.

Conduisaient le deuil : fie

1M, Napoléon, Georges, Henri, Luu-

-r. Gaumond, ses frères, MM. Jna-

him, Jascph, Ernest et Maximilien

raumond, ses beaux-frères, MM. Thi-

soihée Gaumond, Arthur Boulanger, !

deiphonse et Joseph Thibault, ses|

eveux, MM. Gérard, Daniel, Ar-

and, Philippe, Raoul, Léon, Lau-

nt, Paul, Georges Gaumond, Eug*-

e Rolland, Maurice, Réné Boulan-

er, Eugène, Robert et Arthur Gau-

ond, Eugéne Thibault, Roméo Ca-

on, Réal Morin, ses oncles : MM.

‘apoléon Fournier, David Collin,

léophas Coilin, Arthur Fournier,

es cousins : MM. Daniel, Joseph,

variste Collin, Joseph Gaudreau,

homas Lacombe, Henri et Odilon

acombe, Ludger Gendron, Léo-Paui

endron, Gérard Montminy, Narcis-

e Picard, Evariste Paquet, Eddy

hibault, Donat Paquet.

Dans le cortège on remarquait

ussi: MM. Eugène Proulx, maire,

os. C. Hébert, N. P., Proculus Gau-

mond, Edouard Gaumond, Jos. Mas-

on, William Masson, Edgar Boulet,

sustave Nicole, Wenceslas Nicole.

Philippe Béchard, Jean-Marie Ber

ier, Emile Collin, Albert Collin, Jos.

asault, Lionel! Beaudoin, Adélard

ouchard, Evariste Talbot, Octave

aherge, Napoléon Aubin, Jos. Pro-

cau, Ernest Collin, Napoléon Lé-

ourneau, Ernest Gaudreau, Eugéne

Tondreau, Eugène Frégeau, Mauri-

e Normand, Alb. Thibault, Alp. Thi-

pault, Eug. Olivier, Henri Boulet,

och Fradette, Louis Boulanger, Ed-

ond Laurendeau, Philias Paquet,

odfroid Boulet, Roch Gaudreau,

médée Gendreau, Ludger Normand
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Vous aide a résister

au rhume et

a la toux

L’Emulsion Scott

est riche en précieu-

ses Vitamines

d’Huile de Foie

de Morue.  Scott & Bowne, Toronto, Ont.  
 

Blanchet.

Cartes de Sympathies. — MM. et

Mmes Roméo Caron, Gérard Gau-

mend, Thomas Lacombe, Léo K. La-

fiamme, avocat, Edmond Mercier,

Québce, Louis Lacombe, Québec, Ed-

dy Thibault, Ovide Gaumond, Jos.

Côté, Jos. Boulanger, Joseph Mont-

iminy, Edouard Normand, Laberge,

Ernest Boulet, Joseph Masson, One-

sime Boulet, Adélard Bélanger, Fred-

dy Fortier, Edouard Gaumond, Eugè-

ne Proulx, J. IB. Dubé, Prudent Gau-

mond, Séraphin Gamache, Albert Pa-

Gut, Olivier Marois, Joseph Mont-

miny, William Messervier, Amédée

Nicole, Jos. Blais, Philémon Boulet,

‘|Séraplin Coulombe, Roch Fradetic,

Clécrhas Collin, Joseph Deaudoin,

Eugène Olivier, Napoléon Boulet,

Ernest Côté, Emile Lemieux, Jos.

Dumas, Narcisse Gauthier, Eugenc

Proulx, maire, Emilien Masson, Sa-

muel Blanchet, Philias Boulet, Cléo-

phas Gagné, François Gaulin, Ulric

Proulx, Albert Corriveau, Antonio

Laberge, Ernest Collin, Proculus

Caumond, Joseph Cloutier. Albert

Cellin, Emile Deladurantaye, Amédee

Langlois, Alfred Dion, Honoré Bou-

let, Jos. Nicole, Raoul Mathurin,

Charles Minville, Edgar Boulet, Emi-

le Boulet, Napoléon Minville, Frank

Joncas, Lévis, Louis Boulet, Antoine

Mentminy, Louis Laberge, Adélard

Bouchard, Proculus Morin, Wilfrid

Morin, Philias Paquet, Jos. Couture,

Louis Pouliot, Ludger Ménard, Emi-

le Dionne, Alfred Auclair, Joseph

Boulet, Amable Bouchard, Emile

Gaudreau, Joseph Boulet, Joseph

Gaudreau, Siméon Picard, Roch Fra-

dette, Cléophas Gaudreau, Francois

Boulet, Ernest Morin, Albert Caron,

Ernest Morin, Godias Gamache, Na-

poléon Aubin, Arthur Robin, Louis

Amédée Bernier, Médéric Gaudreau,

Jean Morin, Eugène Gaumond, Louis

Boulanger, Joseph Barde, Herm. Le-

clere, Louis Corriveau, Eugène Ber-

rier, Fortunat Tétu, Phydime Clou-

tier, J. P. Fournier, Cléophas Boulet,

Adélard Caron, Gérard Richard, Ar-

ithur Coulombe, Raoul Thibault, Ar-

thur Fournier, Richard Laberge, Eu-

gène Létourneau, Napoléon Bernier,

Johnny Robin, Cléophas Coulombe,|

Joseph Cloutier, Joseph Bernier, Dé-:

siré Gaulin, Alb. Godin, Ernest

Proulx, Gustave Montminy, Nelson

Blanchet, Wilfrid Morin, J. E. Vézi-

na, Elzéar Moreau, Gustave Nicole,

L. G. Fournier, Philémon Robin,

Mmes Joseph Gendron, Achille Cha-

bot, Joachim Gagné, Alfred Anctil,

Damase Cloutier, Johnny Corneau,

François Gaumond, Luce Gaudreau,

Amable Langlois, Louis Thibault,

MM. Philippe et Raoul Gaumond, Da-

niel Gaumond, Eugène Thibault, Ju-

seph Collin, Eugène Rochefort, Ma-

gloire  Coulombe, Amédée Caron,

Roch Gaudreau, Edmond Lauren-

deau, Marcelin Létourneau, Jean-Ma-

rie Bernier, Odilon Lacombe, Lionel

Beaudoin, Laurent Normand, Joseph

Blouin, Rolland Bouchard, Aimé La-

derge, Roméo Gaudreau, Eddy Cha-

bot, Edouard Lacombe, Lewiston,

Ovide Fournier, Patric Casault, Adri-

en Fournier, Maurice Rochefort, Cé-

rard Boulet, Henri Gaudreau, Odi-

La gomme WRIGLEY est

un compagnon qui vous

sera profitable.

Elle

des

et du tabac.

débarrasse l'haleine

odeurs des aliments

i

chaque repas 
 

 

phe Ccrneau, Armand Proulx, Louis-

Philippe Côté, Ernest Blanchet, Fer-

dinand Simonneau, Arthur Morency,

Mlles Ernestine et Isabelle Bernier.

Maria Fournier, Lucienne et Marie-

Aline Boulet, Simonme Lemieux,

Louisiane Fournier, Alice Thibault,

Angeline Fradette, Omérine 'Tétu,

Georgette Fradette, M. Rose Bernier

Simonne Létourneau, Ange-Marie
Robin, Fernande Blanchet, Anita Lé-
tourneau, Simonne Gaumond, Juliet-
te Gaumond, Alice Proulx, Maria ct
Ida Bernatchez, Marie-Ange Laber-
ge, Alice Morin, Jeanne et Lucienne

Activités du dispensaire de Mont-

magny le ter Janvier 1927 au 1er

septembre 1927,

59 enfants ont été inscrits,

L'état de ces enfants à leur entrée

au Dispensaire:-

5 enfants étaient bien.

7 enfants souffraient d’entérité.

20 enfants souffraient de gastrite.

enfants souffraient de gastro-enté-

rité,

enfants souffraient de rachétisme.

enfant de congestion de foie,

enfant souffrait d’épilcpsie.

enfants souffraient d'eczéma,

enfants souffraient de convulsions

enfant souffrait d’anémie.

enfant de bronchite.

enfant de laryngite striduleuse,

enfants de phymosis,

enfant de tuberculose,

enfant de déformation throaxique.

enfants de débilité congénital.

En tout 59 enfants,

De ces 59 enfants,

14 sont à l’alimentation materneile.

4 sont à l’alimentation mixte.

26 sont à l'alimentation artificielle.
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mentaire.

976 visites a domicile faites par

l'infirmière comme suit:

151 de recrutement,

390 de surveillance.

93 de pré-natales.

73 de nouveaux-nés,

269 à des enfants malades,
 

976 visites,

289 consultations données en 34

jours de Clinique.

Des lettres pré-natales ont été en-
voyées à 14 mères. ;

Le nombre élevé de visites à des

enfants malades est dû à une épide-

mie de rougeole qui a-sévi pendant

les mois d’avril et mai. Rochefort, M. Berthe Laberge, Ber-
the Mercier, Félixine Montminy, Ma-
rie-Reine Cloutier, Béatrice Gama-
che, Yvette Bouchard, Lauretta Cou-

lombe, Anne-Marie Boulanger, Aimé

‘Mercier.

* x 5

Service anniversaire

Mardi, à 7.30 heures, a éte chanté

le service anniversaire de Dame

Louis Létourneau.

* % %

Décès

Le 25 a été inhumé le corps de

Albert, fils de M. Proculus Labonté

décédé à l'Hospice des Soeurs de la

Charité, le 24, à l'âge de 7 ans et 6

Mois.

Le 27, à 8 heures, a été chanté le

service de M. Michel Robichaud,

époux de feu Dame Elmire Thibault,

décédé à l'Hospice de la Charité le

25, à l'âge de 91 ans et 4 mois.

Nos sympathies,

% %

Où achèterons-nous nos manteaux

cet automne?-Chez :

CEO. E. FOURNIER

Rue de la Gare

MONTMAGNY
% oeBE

M. et Mme Amable Bouchard, avec

leurs enfants, Yvette, Bertrand et

Claude, ainsi que M. ot Mme Arthur

Coulombe, se sont rendus 4 Sainte

Anne de Beaupré, le 14, pour ascis-

ter à la cérémonie de prononciation‘

des Vocux Perpétuels de leur nièce,

Mile Anna Lacombe, en religion Sr.

Sainie-Angèle du Perpétuel Secours.

de la Communauté des Soeurs Ré-

demptoristines,

> uf !

M. J. Aurélien Ratté, d saint. |

Paul du Buton, était de passage en

uotre ville, mercredi,

* ox=

8

Ed

Mme Harwood, d'Ottawa, était, di-

manche, en visite chez son frère,

M. le Dr. Ths. Gosselin.

# x %

M. et Mme Urville Pelletier, de

Riverbend, Lac Saint-Jean, étaient

les hôtes de leur mère, Mme E. St-

Hilaire, ces jours derniers. Ils sont

repartis accompa À is de Mme St

Hilaire et de son 1%, M. Lionel Pal-

letier, pour un voya£2 d’une quinzai-

ne de jours aux Etats-Unis, où ils

ont visité leurs nombreux parents

et amis.

* k

M. et Mme Ernest Côté et leurs

enfants, ainsi que Mnie Sylvio Dion-

ne et M. J. Bergeron, tous de Qué-

bec, étaient en visite chez M. Joseph

Gaudreau, dimanche dernier.

* %*

%*

La

Mme Jos. Gagné, accompagnée de |

son fils, Joseph, et de sa fille, Luce,|
passe une quinzaine à Québec, chez

sa soeur, Mme Elzéar Vézina.

* %* x

Maisons à Vendre

J'ai plusieurs propriétés à vendre

ou à louer dans différents quartiers |

de la ville. Sur demande je vous

fournirai des conditions de paiement

avantageuses.

GEO. E. FOURNIER

Rue de la Gare

MONTMAGNY

Mois du Rosaire

Les exercices du Rosaire se fe-

ront à l'église tous les soirs du mois

d'octobre, à 7 heures. Allons en fou-

le égrener des Ave en l’honneur de

Notre-Dame du Rosaire, Elle lui est

agréable et pourtant efficace la priè-

re adressée au coeur compatissant

de la mère de Dieu. ‘

* *

MM. Napoléon Laprise et Noé Hu-

ard, de Waterville, Maine, étaient,

au commencement de la semaine, les

hôtes de M. Siméon Garant et de

Mme Emile Garant. Ils ont fait le

traiet en automobile et ont visité

en même temps -leurs parents de

Québec, Trois-Rivières, Saint-Pierre, lon Gaudreau, Donat Gaudreau, Ado!-

[pour percevoir en même temps

Plusieurs mères ont compris 1'im-

portance de l’Oeuvre et ont suivi ré

gulièrement le Dispensaire. mais il

en reste encore qui, soit par gêne,

soit par¥.. ne sont pas encore ve-

nues.

À celles-là, nous faisons appel afin

que tous les enfants soient mis en

garde contre la maladie et devien-

nent forts et robustes.

Eka formation de l’Unité Sanitaire

qui se poursuit actuellement et dont

la “Clinique des Nourrissons” fait

partie, nous penmettra d’étendre no-
tre travail aux enfants de plus de

deux ans, à ceux d'âge scolaire, en

plus des Nourrissons et des Mères,

La Ville de Montmagny, Cap St-

Ignace, St-François et Berthier ont

déjà voté la contribution nécessaire

et aussitôt que les autres Municipa-

lités formant le district en seront ar

rivées à faire de même, nous tom-

mencerons notre travail.

* ok *
Le 17 septembre, M. Eugéne La-

cembe, avec ses enfants Yvette, Bé-

atrice, Simonne, Gérard et Aimé.

était de passage à Québec, pour as-

sister à la prise d’habit de sa fille

Yvonne, qui porte en religion le nom

de Sr, Marie de la Croix, dc la Com-

inmunatté des Soeurs Franciscaines.

M. Alphonse Talbo:, dèà Québec,

était à Montmagny, la semaine der-

mère, cn Visite chez sa cousine, Mme

Arthur Coulombe,

% % fh _

Le 21 du courant, un groupe du

Daines ce jeunes filles se renaiont

visiter l'exposition de Saint-Jean

Port Joli. Ce sont : Mmes Charles

A. Paquet, Gcorges ot Arthur Blais,

Arthur Coulombe. Arthur Lamarre.

Adrien Morin, Georges Langlois,

Achille Gaudreau, Mes Côté, Têtn.

Jeanne Paquet, etc.

x %%

Ayant fait l'achat d'un choix con-

sidérable dés plus nouveaux cha-

peaux pour l'automne, “Balance de

Manufacturiers”, c'est une aubaine

pour nes clients de venir faire leur

choix dans ce bel assortiment de

chapeaux, au prix du gros.

GEO. E. FOURNIER

Rue de la Gare

MONTMAGNY

x +

M. et Mme Télesphore Guillemette

sont de retour d'une promenade de

quelques jours Trois-Rivières et

au Cap de la Madeleine, chez

parents.

*%

à

das
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M. Amédée Thivierge et sa famille

ainsi que Mlle Régine Giroux, deRi-

vière du Loup, étaient à Montmagny

dimanche dernier, chez M. Horace

Bélanger et autres parents.

« ++

Les Messieurs de la cure ont com-

mencé lundi la visite paroissiale

la

capitation.

x % +

M. Wenceslas Bernier, chef de ga-

re, de Laurier, Mme Bernier et leurs

enfants, Pauline et Gaston, étaient

les hôtes de leur soeur, Mme Arthur

Coulombe.

x %%

Mariages

Mercredi, à 7 heures, M. l'abbé A.

Laliberté a béni l'union de M. Geor-

ges C. Després, fils de M. Auguste

C. Després, à Mlle Eva Collin, fille

de M. Joseph Collin.

Les mariés étaient accompagnés

de leurs pères respectifs.

La chorale des Enfants de Maric

exécuta un magnifique programme

musical durant la messe. /

Après un succeulent déjeuner servi

à la résidence de la mariée, l’heureux

couple est parti en automobile pour

un voyage d'une quinzaine à Berlin,

N.-H. et autres villes américaines.

Nos meilleurs voeux de bonheur

les accompagnent.

* BF et Saint-François. Le même jour, à 7.30 heures, M.

15 sont à l'alimentation régime ali-|.

Narcisse Isabelle a épousé Mile Ama-|

rilda Morissette, de notre ville. |E ;

M. Narcisse Isabelle servait de té-!

moin à son fils et la mariée était

accompagnés de son père, M, Ciéo-

phas Morissette.
,

Nes meilleurs soublaits a ces jeu- BB

nes épeux.

x % +

Baptême

M. et Mme Numa Beaumont, née

Imelda Beaumont, font part à leurs

parents et amis de la naissance d’'u-

ne file baptisée le 25 septembre,

sous les noms de Marie, Rita, Lilia-

ne.

Parrain : M. Emilien Beaumont;

marraine : Mlle Alexina Beaumont,

oncie et tante de l'enfant.

Nos félicitations.

* **

Manteaux. Le choix le plus grand,

le plus chic, le meilleur marché de-

puis $9.50, $11.50, garnis de belle

fourrure jusqu’aux beaux manteanx

garnis de martre et de taupe. C'est

le temps de faire votre choix chez:

GEO. E. FOURNIER

Rue de la Gare

MONTMAGNY

* ¥ %

M. Tancrède Crête, de Morissette,

comté de Dorchester, éiait, diman-

che, l'invitée de son amie, Mlle Ale-

xina Garant.

x % +

M. et Mme Louis Mercier et leur

fillette, Gemma, ainsi que Mlle Ber-

nadette Ratté et M. Charles Lariche-
lière, de Québec, ont passé le diman-

che chez M. Joseph Gaudreau.

#* %* %

M. et Mme Alphéius Pelletier et

leur filiette, de West Mystic, Conn.,

étaient les invités de leur mère, Mme

E. St-Hiiaire, ces jours derhiers.

 tA

Undes nôtres

disparait

Nous sommes au regret d’apprei-

dre la mort de Monsieur Cléophas

Simard, cultivateur de la Baie St-

Paul. M. Simard est décédé le 22 der-

nier à l'âge de T2 ans.

Citoyen intègre, profondément re-

gretté par ses co-paroissiens, il eui

une vie qui pourrait servir d'exem

ple et mourut entouré des membres

de sa nombreuse famille qui lui pro-

diguèrent les soins et l’affection qui

doivent adoucir le départ pour le

grand voyage,

Monsieur Simard a donné à sa pro-

vince et à son pays, à part d'excel-

lentes mères de familles, des fils qui

font son honneur. Notons surtout M.

Jules Simard, représentant du servi-

ce des semences du gouvernement fé

déral à Québec, qui a rendu à l’agri-

cuiture de notre province des servi-

ces signalés, En effet, c'est à lui

que nous devons l’amélioratioh de

nos grains de semetrce, amélioration

qu'il a pu obtenir par un travail lo-

gique et constant, fruits de sa com-

pétence, de son idéal et de son dé-

vouement à la classe agricole. Les

-üccès obtenus par le fils de Mon-

sieur Simard en notre province ont

été tels que le ministère de l'agricul-

ture fédéral s'est cru excusable de

lui confier la tâche d'aller faire Ja

mème organisation chez nos frères

les Acadiens et dans toutes les par-

ties des Provinces Maritimes. Com-

me ‘l a organisé le travail du service

des semences du gouvernement de

Québec, il organisera de même chez

nos concitoyens des provinces du

bas, le même travail. Les cultiva-

teurs de notre province regretteront

son ab-ence temporaire, mais ils s’en

cnnscleront en songeant que main-

tenant qu’ils sont organisés qu’ils

n’ont pas le droit de refuser à nos

compatriotes de là-bas les avantages|*
que leur a procurés le fils du regret-

té défunt.

Monsieur Cléophas Simard, laisse

encore d’autres fils, entr’autres M.

Joachim qui continuera sur la ferme

paternelle le travail fructueux de

son père, Lo '

M. Stanislas, gradué d'Oka, ancien
agronome provincial. est aujourd’hui

cultivateur dns une des belles ré-

gions de colonisation du Témisca-

mingue, à Ville Marie, M, Thomas,

un autre de ses fils est également

cultivateur au Témiscamingue, ol il

exploite l'une des plus belles fer-

mes de la paroisse de Fabre.

Ce n'est pas seulement à la classe

agricole que le regretté Monsieur Si-

mard a fourni des éléments aussi

précieüx. En effet, la réputation de

M, Ernest, comme avocat à Montréal

est déjà tellement répandue qu’il

n’est pas nécessaire d'insister pour

démontrer les services que cet esti-

mable cultivateur canadien-français

a rendus au barreu. ’

Le benjamin de ses fils, M. Phi-

lippe, se distingue dans l'art den-

taire 4 Montréal.

Pour avoir rendu de si grands ser-

vices à ses compatriotes, M, Simard

dormira un sommeil paisible et heu-

reux: la terre lui sera légère car,

en vérité, il a fait tout son devoir.

A sa famille éplorée nous présen-

tons nos très sincères condoléances]

et à nos bienveillants lecteurs nous

demandons pour lui l’aumône d’une

prièse.

 

 

Les vers causent beaucoup de ra-

vages chez les enfants. Ce parasites

attaquent les parois délicates des in-

testins et si on ne les trouble pas

dans leurs ravages, ils viendront

sensiblement à les perforer, Les
Miller's Worm Powders n’extermine-

ront pas seulement ces vers, mais el- les serviront encore à réparer les

dommages qu’ils auront causés.

we

   
Procurez-vous une boite de Zam-

Buq chez votre marchand aujour-

d'hui même.

Simple grandeur : 50 cts, 3 pour
$1.25.

Savon

cts.

désinfectant Zam-Buk, 25

 

 

FIERI FACIAS DE BONIS
ET DE TERRIS

COUR SUPERIEURE, Montmagny.

 

Montmagny, à savoir :

No. 2862.

Gaudiose Carbonneau, cultivateur,

de la paroisse de Saint-Raphaël,

comté de Dellechasse, demandeur:

contre Plilémon Guilmette, cultiva-

teur, du même lieu, défendeur.

“Une terre connue et désignée aux

plan et livre de renvoi officiels du

cadastre de la paroisse de Saint-Ra-

phaël sous les numéros six cent cin-

quante-quatre (654), six cent cin-

quante-cinq (655), six cent cinquan-

te-six, (656) et six cent cinquante-

sept, (657), avec bâtisses dessus

construites, circonstances et dépen-

dances.”

Pour étre vendue a la porte de

l'église paroissiale de Saint-Raphaël.

mardi, le HUITIEME jour du mois

d’OCTOBRE prochain (1927), à DIX

HEURES de l'avant-midi.

Le Shérif,

J. C. LISLOIS.

Burcau du shérif.

Montmagny, 10 septerbre, 1927.

Premiere publication, 17 septem-

bre, 1927.

2 fs., 30 sept et 14 oct.

 

AVIS

L'Assemblée générale du Cercle

des Fermières sera tenue à la Salle

Publique, dimanche, le 9 octobre

prochain, à 1.30 heure précise. Les

Dames et Demoiselles qui font par-

tic de ce Cercle sont priées d'y as-

sister.

PAR ORDRE,

2 fs. La Secrétaire.

   

MAISON À VENDRE

Bonne maison située sur la rue

St-Edouard, appartenant à M. Ca-;

mille Casault, à vendre à bonnes

conditions. i
Pour plus amples renseignerfnts,

s'adresser chez : -

JOSEPH CASAULT,

Rue St-Jean Baptiste,

Montmagny.

30/3 fs.

 

SPECIAL

Tabliers de coton jaune étampés

pour dames. à $0.25 et $0.29 et pour,

enfants, à $019.

S'adresser à:
Mile Ernestine COTE

Chez Amédée Côté

15 rue St-Thomas,

Montmagny

DAMES DEMANDÉES
Pour couture facile et légère chez

elles. Travail de loisir où permanent,

Bons salaires. Travail envoyé à n’im-

porte quel endroit, frais payés. Tim-

bres pour détails,

National Manufacturing Co.

Montréal.

9 sept. 6 fois.

 

 

Les douleurs fuient devant elle. —

I! y a beaucoup de gens qui ont été

affligés de Jouleurs et s’en sont dé-
barras:és avec l'huile électrique du

Dr Thomas. Tous ceux qui ressen-

tent des maladiesanalogues ne per-

dent pas leur temps en employant ce

remède extraordinaire, car ils n’en

peuvent trouver de meilleurs : Il est

peu cher, mais son efficacité n’est

aucunement mise en ligne de son

bas prix.

 
 

  
ELLES VALENT 2 CENT CHACUNE

TROIS SAUMONS STATION
M. et Mme Louis Blanchet de l’Is-

 

3 j let ainsi que Mme Omilius Blanchet
7 et son jeune fils, Louis-Emile,

! étaient en visite chez M. Léonce Ca-

ron, dimanche dernier.

% x %

MM, et Mmes J, L'Heureux et A.

Delage et M. Léopold L'Heureux de

Loretteville, chez M. Auguste Caron,

le 25. -

% x ¥

M. Antoine Chouinard est venu

passer le dimanche chez son père,

 

 

TERRE A VENDRE
Une terre en culture de 2 arpents

et 2 perches de langeur sur 40 ar-

pents de profondeur, située dans le

rang du Village à 3 milles de l’Egli-

se de Montmagny avec roulant de

ferme, comprenant voitures d’été et

voitures d'hiver, herses à ressort, se

moir, voitures d’ouvrage, chevaux. 7

vaches, 1 taure, 4 moutons, 5 porcs,

ete;
>,
à bois de 14 arpent sur 40, située

vendre à très bon marché,

S’adresser à:

Montmagny.

J.N. 0.

 

 

POUR LES GAZ, L’ACIDITÉ

DE L’ESTOMAC ET LA

MAUVAISE DIGESTION

d’estomac, tel que gaz, aigreur, aci-

dité, douleur ou gonflement apres

les repas, le Bisurate de Magnésie

est fait pour vous.

Procurez-vous en une bouteille

(en poudre ou en tablettes) chez

votre pharmacien le plus proche,

prenez-en un peu et vous aurez une

guérison instantanée,

11 gardera votre estomac en par-

fait ordre, Il agit comme un charme.

 

 

mover les enlèvera,

grange neuve. Aussi une terre

sur la 3ème concession, Le tout à

Rousseau & Hébert, Notaires,

AVEZ-VOUS DES TROUBLES
AVEC VOTRE PEAU?
 

 

 

Faites attention aux premiers

symptomes des maladies de la peau!

Au premier signe d’emportement de

la peau, irritation ou d’irruption,

soignez-vous avec Zam-Buck II sou-

lage instantanément et prévient tou-

tes maladies.

Quand la peau est enflammée par

l'eezéma ou est empoisonnée, bles-

sée ou ulséreuse, Zam-Buk est le

plus adoucissant des baumes qui pé-

nètre jusqu'à la racine du mal, Zam-

Buk prévient les maladies et fait

une peau neuve.

Zam-Buk dont les principales qua-

lités sont : totujours prêt, douceur

exceptionnelle, rapide et antisepti-

que, le place d'une maniére perma-

nent dans des millions de familles.

Procurez-vous une boîte de ce mer- 
Le Bisutate de Magnésie est sûr

et efficace.

Si vous êtes victime des maux

|

i

; |
Les cors sont des croissances dou-

‘[loureuses, Le Holloway's Corn Re-

 

veilleur baume issu des herbes, dès

aujourd'hui, et gardez-en toujours à

la maison!

Mme W. Campbell de Bonny River

Station. N. B., dit: Une irruption

sur la figure et les bras de ma fillet-

te tourna rapidement en blessures

qui s’ouvraient. Nous avions essayé

tous les remèdes que nous connais-

‘sions avant d'employer Zam-Buk, Ce

‘baume nettoya et adoucit la peau de

ma fille d’une manière surprenante,

 

Leurs dents ont une
dureté qui maintient
la finesse du tranchant
sous tousles usages.
SIMONDS CANADA SAW CO LTD,
MONTREAL, VANCOUVER.

ST-JEAN, N Be
TORONTO
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  bons cigares

25%
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Se dit-on souvent et l'on

tées

nué

À la

sur

 

M. Jos. Chartrand

pris

nos bureaux, 1570, rue Saint-Denis.

reg 

Ce n'est qu'un mal de REINS

à chaquerepas je fus fidèle à la dose.
plus fort, puis moins souffrant, et je me suis bien rétabli.
travaille tous les jours, je me porte bien et n’ai jamais de maux de
reins’. M. Jos. Chartrand, 140, rue Union, Springfield, Mass.

CONSULTATIONS GRATUITES aux hommes, par lettres ou à

Le‘

ne croit pas à l'avertissement
que donneparlàlgnature de purifier son sang, de tonifier ses
nerfs, de stimuler les fonctions des organes. L'homme qui
1 dev MAUX DEREINS devrait sans retard employer des

PILULES MORO
qui sont le garant d'une bonne santé.
suit en est une bonne preuve:

Le témoignage qui

“J’avais depuis quelque temps des
maux dereins pour lesquels j’avais con-
sulté un médecin, mais les remèdes
prescrits n’avaient eu aucuneffet. Mes
douleurs s’étaient mêmetant augmen-

et mes forces avaient tant dimi-

que j'avais résolu de quitter mon
travail et de me rendre à l’hôpital pour
m’y faire traiter. J'étais jeune encore,
je débutais dans mon métier et j'avais
de l’ambition, mais ce contre-temps me
décourageait. Une jour que j’arrivais

maison pour le repas, je trouvais
la table devant moi une boîte de

Pilules Moro que ma sœur tenait à me
faire prendre. Je n’aime pas les remè-
des, mais j'étais si malade que j'aurais

n’importe lequel. Pendant un an,
Peu à peu je me suis senti

Depuis je

Notre médecin est à votre disposition
tous lesjours, de 9 heures du matin à 8 heures du soir (exceptéles dimanches
et fêtes religieuses). Vous serez satisfaits des conseils qu’il vous donnera
pour rien. Il vous est impossible de vous soigner à meilleur marché

En vente partout, ou par la poste, 50 sous la boîte,

COMPAGNIE MÉDICALE MORO, 1570, St-Denis, Montréal,


